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Art. R.464. Les prescriptions des P.C.G.E. restent d'application jusqu'à l'entrée en vigueur des plans d'assainissement par sous- bassin 

hydrographique. 

En cas de contradiction avec les principes fixés à l'article 286 et les P.C.G.E., les règles propres au régime d'assainissement  transitoire 
sont d'application. 

 

Avant approbation définitive du plan d'assainissement par sous-bassin hydrographique (PASH), les communes peuvent rendre 

applicable, avec l'accord du Ministre et de la S.P.G.E., le régime d'assainissement autonome proposé au projet de PASH. 

Art. R.465. Les personnes à qui une décision favorable de restitution a déjà été réservée en application de l'arrêté du 25 octobre    1990 
déterminant les conditions de restitution de la taxe sur le déversement des eaux usées autres qu'industrielles, bénéficient de l'exemption 
et ne sont pas tenues d'adresser à la Direction générale des Ressources naturelles et de l'Environnement, Division de  l'Eau le formulaire 
visé à l'article 387. 

 

Art. R.466 à R.468. [...][A.G.W. 06.12.2006] 
 

ANNEXES 
 

Annexe I 
 

[Substances prioritaires et substances dangereuses prioritaires 
 

Listes des substances prioritaires et substances dangereuses prioritaires 

 
 
 

(1) 15972-60-8 240-110-8 Alachlore  

 

(2) 
 

120-12-7 
 

204-371-1 
 

Anthracène 
 

X 

 

(3) 
 

1912-24-9 
 

217-617-8 
 

Atrazine 
 

 

(4) 
 

71-43-2 
 

200-753-7 
 

Benzène 
 

 

(5) 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

Diphényléthers bromés 
 

X (4) 

 

(6) 
 

7440-43-9 
 

231-152-8 
 

Cadmium et ses composés 
 

X 

 

(7) 
 

85535-84-8 
 

287-476-5 
 

Chloroalcanes, C10-13 
 

X 

 

(8) 
 

470-90-6 
 

207-432-0 
 

Chlorfenvinphos 
 

 

(9) 
 

2921-88-2 
 

220-864-4 
 

Chlorpyrifos (éthylchlorpyrifos) 
 

 

(10) 
 

107-06-2 
 

203-458-1 
 

1,2-dichloroéthane 
 

 

(11) 
 

75-09-2 
 

200-838-9 
 

Dichlorométhane 
 

 

(12) 
 

117-81-7 
 

204-211-0 
 

Di(2-ethylhexyle)phthalate (DEHP) 
 

X 

 

(13) 
 

330-54-1 
 

206-354-4 
 

Diuron 
 

 

(14) 
 

115-29-7 
 

204-079-4 
 

Endosulfan 
 

X 

 

(15) 
 

206-44-0 
 

205-912-4 
 

Fluoranthène 
 

 

(16) 
 

118-74-1 
 

204-273-9 
 

Hexachlorobenzène 
 

X 

 

(17) 
 

87-68-3 
 

201-765-5 
 

Hexachlorobutadiène 
 

X 

 

(18) 
 

608-73-1 
 

210-168-9 
 

Hexachlorocyclohexane 
 

X 

 

(19) 
 

34123-59-6 
 

251-835-4 
 

Isoproturon 
 

 

(20) 
 

7439-92-1 
 

231-100-4 
 

Plomb et ses composés 
 

 

(21) 
 

7439-97-6 
 

231-106-7 
 

Mercure et ses composés 
 

X 

 

(22) 
 

91-20-3 
 

202-049-5 
 

Naphtalène 
 

 

(23) 
 

7440-02-0 
 

231-111-4 
 

Nickel et ses composés 
 

 

(24) 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

Nonylphénols 
 

X (5) 

 

(25) 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

Octylphénols (6) 
 

 
(26) 

 
608-93-5 

 
210-172-0 

 
Pentachlorobenzène 

 
X 
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(27) 
 

87-86-5 
 

201-778-6 
 

Pentachlorophénol 
 

 

(28) 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

Hydrocarbures aromatiques polycycliques (HAP) (7) 
 

X 

 

(29) 
 

122-34-9 
 

204-535-2 
 

Simazine 
 

 

(30) 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

Composés du tributylétain 
 

X (8) 

 

(31) 
 

12002-48-1 
 

234-413-4 
 

Trichlorobenzène 
 

 

(32) 
 

67-66-3 
 

200-663-8 
 

Trichlorométhane (chloroforme) 
 

 

(33) 
 

1582-09-8 
 

216-428-8 
 

Trifluraline 
 

X 

 
(34) 

 
115-32-2 

 
204-082-0 

 
Dicofol 

 
X 

 
(35) 1763-23-1 217-179-8 

Acide perfluorooctanesulfonique et ses dérivés (perfluoro-octanesulfonate X 

   PFOS)  

(36) 124495-18-7 sans objet Quinoxyfène X 

 

(37) 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

Dioxines et composés de type dioxine 
 

X (9) 

 

(38) 
 

74070-46-5 
 

277-704-1 
 

Aclonifène 
 

 

(39) 
 

42576-02-3 
 

255-894-7 
 

Bifénox 
 

 

(40) 
 

28159-98-0 
 

248-872-3 
 

Cybutryne 
 

 

(41) 
 

52315-07-8 
 

257-842-9 
 

Cypermethrine (10) 
 

 

(42) 
 

62-73-7 
 

200-547-7 
 

Dichlorvos 
 

 

(43) 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

Hexabromocyclododécanes (HBCDD) 
 

X (11) 

(44) 76-44-8/1024- 
200-962-3/213- 

Heptachlore et époxyde d'heptachlore X 

 57-3 831-0  

(45) 886-50-0 212-950-5 Terbutryne 

 

 

Notes 
 

(1) CAS : Chemical Abstracts Service. 
 

(2) Numéro UE : Inventaire européen des produits chimiques commercialisés (Einecs) ou Liste européenne des substances  chimiques 
notifiées (Elincs). 

 

(3) Lorsque des groupes de substances ont été sélectionnés, sauf indication expresse, des représentants typiques de ce groupe sont 
définis aux fins de l'établissement des normes de qualité environnementale. 

(4) Uniquement le tétrabromodiphényléther (n° CAS 40088-47-9), le pentabromodiphényléther (n° CAS 32534-81-9), 
l'hexabromodiphényléther (n° CAS 36483-60-0) et l'heptabromodiphényléther (n° CAS : 68928-80-3). 

 

(5) Nonylphénol (n° CAS 25154-52-3; n° UE 246-672-0), y compris les isomères 4-nonylphénol (n° CAS 104-40-5; n° UE 203-199-4)   et 
4-nonylphénol (ramifié) (n° CAS 84852-15-3; n° UE 284-325-5). 

(6) Octylphénol (n° CAS 1806-26-4; n° UE 217-302-5), y compris l'isomère 4-(1,1',3,3'- tétraméthylbutyl)-phénol (n° CAS 140-66-9; n° 
UE 205-426-2). 

 

(7) Y compris le benzo(a)pyrène (n° CAS 50-32-8; n° UE 200-028-5), le benzo(b)fluoranthène (n° CAS 205-99-2; n° UE 205-911-9),    le 
benzo(g,h,i)perylène (n° CAS 191-24-2; n° UE 205-883-8), le benzo(k)fluoranthène (n° CAS 207-08-9;  n°  UE  205-916-6)  et l'indéno 
(1,2,3-cd)pyrène (n° CAS 193-39-5; n° UE 205-893-2), mais à l'exception de l'anthracène, du fluoranthène et du naphtalène, qui sont 
énumérés séparément. 

(8) Y compris le tributylétain-cation (n° CAS : 36643-28-4). 
 

(9) Se rapporte aux composés suivants : 
 

sept dibenzo-p-dioxines polychlorées (PCDD) : 2,3,7,8-T4CDD (n° CAS 1746-01-6), 1,2,3,7,8-P5CDD (n° CAS 40321-76-4), 
1,2,3,4,7,8-H6CDD (n° CAS 39227-28-6), 1,2,3,6,7,8-H6CDD (n° CAS 57653-85-7), 1,2,3,7,8,9-H6CDD (n° CAS 19408-74-3), 
1,2,3,4,6,7,8-H7CDD (n° CAS 35822-46-9), 1,2,3,4,6,7,8,9-O8CDD (n° CAS 3268-87-9); 

 

dix dibenzofurannes polychlorés (PCDF) : 2,3,7,8-T4CDF (CAS 51207-31-9), 1,2,3,7,8-P5CDF (CAS 57117-41-6), 2,3,4,7,8-P5CDF 
(CAS 57117-31-4), 1,2,3,4,7,8-H6CDF (CAS 70648-26-9), 1,2,3,6,7,8-H6CDF (CAS 57117-44-9), 1,2,3,7,8,9-H6CDF (CAS 72918- 
21-9),  2,3,4,6,7,8-H6CDF  (CAS  60851-34-5),  1,2,3,4,6,7,8-H7CDF   (CAS   67562-39-4),  1,2,3,4,7,8,9-H7CDF   (CAS  55673-89-7), 

1,2,3,4,6,7,8,9-O8CDF (CAS 39001-02-0) 
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douze biphényles polychlorés de type dioxine (PCB-TD) : 3,3',4,4'-T4CB (PCB 77, n° CAS 32598-13-3), 3,3',4',5-T4CB (PCB 81, n° 

CAS   70362-50-4),   2,3,3',4,4'-P5CB   (PCB   105,   n°   CAS   32598-14-4),   2,3,4,4',5-P5CB   (PCB   114,   n°   CAS   74472-37-0), 
2,3',4,4',5-P5CB (PCB 118, n° CAS 31508-00-6), 2,3',4,4',5'-P5CB (PCB 123, n° CAS 65510-44-3), 3,3',4,4',5-P5CB (PCB 126, n° 

CAS  57465-28-8),  2,3,3',4,4',5-H6CB  (PCB  156,  n°  CAS  38380-08-4),  2,3,3',4,4',5'-H6CB  (PCB  157,  n°  CAS  69782-90-7), 
2,3',4,4',5,5'-H6CB (PCB  167, n° CAS 52663-72-6),  3,3',4,4',5,5'-H6CB  (PCB  169, n°  CAS  32774-16-6), 2,3,3',4,4',5,5'-H7CB (PCB 
189, n° CAS 39635-31-9). 

 

(10) Le n° CAS 52315-07-8 se rapporte à un mélange d'isomères de cyperméthrine, d'alpha-cyperméthrine (n° CAS 67375-30-8), de 
bêta-cyperméthrine (n° CAS 65731-84-2), de thêta-cyperméthrine (n° CAS 71697-59-1) et de zêta-cyperméthrine (n° CAS 52315- 07-8). 

(11) Se rapporte au 1,3,5,7,9,11-hexabromocyclododécane (n° CAS : 25637-99-4), le  1,2,5,6,9,10-hexabromocyclododécane  (n° CAS 
3194-55-6), l'alpha-hexabromocyclododécane (n° CAS : 134237-50-6), le {beta}-Hexabromocyclododécane (n° CAS 134237- 51-7) et le 
gamma-hexabromocyclododécane (n° CAS 134237-52-8). 

 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 22 octobre 2015 modifiant le Livre Ier du Code de l'Environnement et le Livre 
II du Code de l'Environnement contenant le Code de l'Eau relatif aux substances prioritaires pour la politique dans le domaine    de l'eau.] 

[A.G.W. 17.02.2011 - M.B. 24.03.2011] - [A.G.W. 22.10.2015] 
 

Annexe II 
 

Analyse économique de l'utilisation de l'eau 
 

L'analyse économique doit comporter des informations suffisantes et suffisamment détaillées (compte tenu des coûts associés à la 
collecte des données pertinentes) pour : 

 

a) effectuer les calculs nécessaires à la prise en compte du principe de récupération des coûts des services liés à l'utilisation de    l'eau, 

compte tenu des prévisions à long terme de l'offre et de la demande d'eau dans le district hydrographique et, le cas échéant : 

- une estimation des volumes, prix et coûts associés aux services liés à l'utilisation de l'eau, et 
 

- une estimation des investissements pertinents, y compris la prévision de ces investissements; 
 

b) apprécier, sur la base de leur coût potentiel, la combinaison la plus efficace au moindre coût des mesures relatives aux utilisations de 
l'eau qu'il y a lieu d'inclure dans le programme de mesures du bassin hydrographique wallon. 

 

 

Annexe III 

Zones protégées 

1. Le registre des zones protégées prévu à l'article 18 de la partie décrétale comprend les types suivants de zones protégées : 
 

a) [les zones désignées pour le captage d'eau de surface potabilisable en application de l'article D.156 et les zones de prévention  et 
de surveillance déterminées pour le captage d'eau souterraine ou de surface potabilisable en application des articles D.172 et 
D.175];[A.G.W. 03.05.2007] 

b) les zones désignées pour la protection des espèces aquatiques importantes du point de vue économique; 
 

c) les masses d'eau désignées en tant qu'eaux de plaisance, y compris les zones désignées en tant qu'eaux de baignade dans le 
cadre des articles 106 à 117; 

d) les zones sensibles du point de vue des nutriments, notamment les zones désignées comme vulnérables dans le cadre des articles 
188 à 232, et les zones désignées comme sensibles dans le cadre de l'article 275; 

 

e) les zones désignées comme zone de protection des habitats et des espèces et où le maintien ou l'amélioration de l'état des  eaux 
constitue un facteur important de cette protection, notamment les sites Natura 2000 pertinents désignés dans le cadre du décret du 6 
décembre 2001 relatif à la conservation des sites Natura 2000 ainsi que de la faune et de la flore sauvages. 

2. La version abrégée du registre qui doit être insérée dans le plan de gestion du bassin hydrographique wallon doit comporter des cartes 
indiquant l'emplacement de chaque zone protégée ainsi que l'indication de la législation dans le cadre de laquelle elles ont été désignées. 

 

 

Annexe IV 

[Programme de surveillance 

I. SURVEILLANCE DE L'ETAT ECOLOGIQUE ET DE L'ETAT CHIMIQUE DES EAUX DE SURFACE. 
 

Le réseau de surveillance des eaux de surface est établi conformément aux exigences de l'article D.19. Il est conçu de manière à fournir 
une image d'ensemble cohérente de l'état écologique et chimique dans chaque district hydrographique et à permettre la classification 
des masses d'eau en cinq classes. L'autorité du bassin fournit dans le plan de gestion une ou plusieurs cartes montrant  le réseau de 
surveillance des eaux de surface. 
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Sur la base de l'analyse des caractéristiques et de la description des effets effectuées conformément à l'article D.17, l'autorité du bassin 

établit, pour chaque période couverte par un plan de gestion un programme de contrôle de surveillance et un programme de contrôles 
opérationnels. L'autorité du bassin peut aussi, dans certains cas, être amenée à établir des programmes de contrôles d'enquête. 

L'autorité de bassin surveille les paramètres qui sont indicatifs de l'état de chaque élément de qualité pertinent. En sélectionnant les 

paramètres pour les éléments de qualité biologique, l'autorité de bassin identifie le niveau taxinomique approprié pour arriver à une 
confiance et une précision suffisantes dans la classification des éléments de qualité. Les estimations du niveau de confiance et de 
précision des résultats fournis par les programmes de surveillance sont indiquées dans le plan de gestion. 

1) Conception du contrôle de surveillance. 
 

a) Objectif. 
 

L'autorité du bassin établit des programmes de contrôle de surveillance afin de fournir des informations pour : 
 

- compléter et valider la procédure de la description des effets de l'activité humaine sur l'état des eaux de surface et des eaux 
souterraines; 

 

- concevoir de manière efficace et valable les futurs programmes de surveillance; 
 

- évaluer les changements à long terme des conditions naturelles; 
 

- évaluer les changements à long terme résultant d'une importante activité anthropique. 
 

Les résultats de ces contrôles sont revus et utilisés, conjointement avec la procédure de  la  description des  effets  de l'activité humaine 
sur  l'état des eaux de surface et des eaux souterraines, pour déterminer  les besoins en programmes de surveillance dans   le plan de 
gestion actuel et les plans futurs. 

b) Sélection des points de surveillance. 
 

Le contrôle de surveillance est effectué sur la base d'un nombre suffisant de masses d'eau de surface pour permettre une évaluation de 
l'état général des eaux de surface à l'intérieur de chaque bassin ou sous-bassin hydrographique. En sélectionnant ces masses d'eau, 
l'autorité du bassin veille à ce que, le cas échéant, le contrôle soit effectué à des points où : 

- le taux du débit est représentatif du bassin hydrographique dans son ensemble, y compris les points de rivières importantes où la zone 

de captage est supérieure à 2 500 km2; 

- le volume d'eau présent est représentatif du bassin hydrographique, y compris les grands lacs et réservoirs; 
 

- d'importantes masses d'eau traversent les frontières de la Région wallonne; 
 

- des sites sont identifiés dans le cadre de la Décision 77/795/CEE sur les échanges d'informations, et 
 

- à d'autres sites éventuels nécessaires pour évaluer la charge de pollution qui est transférée à travers les frontières de la Région 
wallonne et dans l'environnement marin. 

 

c) Sélection des éléments de qualité. 
 

Le contrôle de surveillance est effectué, pour chaque site de  surveillance,  pendant une période d'un an durant  la période couverte  par 
le plan de gestion pour : 

- les paramètres indicatifs de tous les éléments de qualité biologique; 
 

- les paramètres indicatifs de tous les éléments de qualité hydromorphologique; 
 

- les paramètres indicatifs de tous les éléments de qualité physico-chimique; 
 

- les polluants de la liste de substances prioritaires qui sont rejetés dans le bassin ou le sous-bassin hydrographique; 
 

- les autres polluants rejetés en quantités importantes dans le bassin ou le sous-bassin hydrographique; 
 

sauf si l'exercice précédent de contrôle de surveillance a montré que l'état de la masse concernée était bon et que rien n'indique, d'après 
la description des effets de l'activité humaine sur l'état des eaux de surface et des eaux souterraines, que les effets sur la masse ont 
changé. En pareil cas, le contrôle de surveillance est effectué tous les trois plans de gestion. 

 

2) Conception des contrôles opérationnels 
 

Des contrôles opérationnels sont entrepris pour : 
 

- établir l'état des masses d'eau identifiées comme risquant de ne pas répondre à leurs objectifs environnementaux, 

et 

- évaluer les changements de l'état de ces masses suite aux programmes de mesures. 
 

Le programme peut être modifié durant la période couverte par le plan de gestion compte tenu des informations obtenues dans le cadre 
de la description des effets de l'activité humaine sur l'état des eaux de surface et des eaux souterraines ou dans le cadre de la présente 
annexe, notamment pour permettre une réduction de la fréquence des contrôles lorsqu'une incidence se révèle non significative ou que 
la pression en cause est éliminée. 

a) Sélection des sites de contrôle. 
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Des contrôles opérationnels sont effectués pour toutes les masses d'eau qui, sur la base soit d'une description des effets de l'activité 

humaine sur l'état des eaux de surface et des eaux souterraines, soit d'un contrôle de surveillance, sont identifiées comme risquant   de 
ne pas répondre à leurs objectifs environnementaux visés à l'article D.22 et pour les masses d'eau dans lesquelles sont rejetées des 
substances de la liste de substances prioritaires. Pour les substances de la liste de substances  prioritaires, des points  de  contrôle sont 
sélectionnés selon les dispositions de la législation établissant la norme de qualité environnementale des substances    en cause. Dans 
tous les autres cas, y compris pour les substances de la liste de substances prioritaires pour lesquelles la législation  ne donne pas 
d'indications spécifiques, les points de contrôle sont sélectionnés comme suit : 

- pour les masses d'eau courant un risque en raison de pressions ponctuelles importantes, des points  de contrôle en  nombre  suffisant 
pour évaluer l'ampleur et l'incidence des pressions ponctuelles. Lorsqu'une masse d'eau est soumise à plusieurs pressions ponctuelles, 
les points de contrôle peuvent être sélectionnés en vue d'évaluer l'ampleur et l'incidence de ces pressions dans leur ensemble; 

 

- pour les masses d'eau courant un risque en raison de pressions diffuses importantes, des points de contrôle en nombre suffisant, à 
l'intérieur d'une sélection des masses, pour évaluer l'ampleur et l'incidence des pressions diffuses. Les masses sont sélectionnées     de 
manière à être représentatives des risques relatifs de pressions diffuses et des risques relatifs de ne pas avoir un bon état des  eaux de 
surface; 

- pour les masses d'eau courant un risque en raison de pressions hydromorphologiques importantes, des points de contrôle en  nombre 
suffisant, à l'intérieur d'une sélection des masses, pour évaluer l'ampleur et l'incidence des pressions hydromorphologiques. Les masses 
sont sélectionnées de manière à donner des indications sur l'incidence globale des pressions hydromorphologiques auxquelles toutes 
les masses sont soumises. 

b) Sélection des éléments de qualité. 
 

Afin d'évaluer l'ampleur des pressions auxquelles les masses d'eau de surface sont soumises, l'autorité du bassin contrôle les éléments 
de qualité qui permettent de déterminer les pressions auxquelles la ou les masses sont soumises. Afin d'évaluer l'incidence de ces 
pressions, l'autorité de bassin contrôle, selon le cas : 

- les paramètres permettant de déterminer l'élément de qualité biologique ou les éléments qui sont les plus sensibles aux pressions 
auxquelles les masses d'eau sont soumises; 

- toutes les substances prioritaires rejetées et les autres polluants rejetés en quantités importantes; 
 

- les paramètres permettant de déterminer l'élément de qualité hydromorphologique le plus sensible à la pression identifiée. 
 

3) Conception des contrôles d'enquête. 
 

Des contrôles d'enquête sont effectués : 
 

- lorsque la raison de tout excédent est inconnue; 
 

- lorsque le contrôle de surveillance indique que les objectifs environnementaux pour une masse d'eau ne seront probablement pas 
atteints et qu'un contrôle opérationnel n'a pas encore été établi, en vue de déterminer  les causes pour  lesquelles une masse d'eau   ou 
plusieurs masses d'eau n'atteignent pas les objectifs environnementaux, ou 

 

- pour déterminer l'ampleur et l'incidence de pollutions accidentelles. 
 

Ces contrôles apportent les informations nécessaires à l'établissement d'un programme de mesures en vue de la réalisation des 
objectifs environnementaux et des mesures spécifiques nécessaires pour remédier aux effets d'une pollution accidentelle. 

 

4) Fréquence des contrôles. 
 

Durant la période du contrôle de surveillance, les paramètres indicatifs des éléments de qualité physico-chimique devraient être contrôlés 
selon les fréquences ci-après, sauf si des intervalles plus longs se justifiaient sur la base des connaissances techniques et des avis 
d'experts. Pour les éléments de qualité biologique ou hydromorphologique, le contrôle est effectué au moins une fois durant   la période 
du contrôle de surveillance. 

 

Pour les contrôles opérationnels, la fréquence des contrôles requise pour tout paramètre est déterminée par l'autorité de bassin de 
manière à apporter des données suffisantes pour une évaluation valable de l'état de l'élément de qualité en question. A titre indicatif, les 
contrôles devraient avoir lieu à des intervalles ne dépassant pas ceux indiqués dans le tableau ci-dessous, à moins que des intervalles 
plus longs ne se justifient sur la base des connaissances techniques et des avis d'experts. 

Les fréquences sont choisies de manière à parvenir à un niveau de confiance et de précision  acceptable.  L'évaluation  de  la confiance 
et de la précision atteintes par le système de contrôle utilisé est indiquée dans le plan de gestion. 

 

Sont choisies des fréquences de contrôle qui tiennent compte de la variabilité des paramètres résultant des conditions à la fois naturelles 
et anthropiques. L'époque à laquelle les contrôles sont effectués est déterminée de manière à réduire au minimum l'effet  des variations 
saisonnières sur les résultats, et donc à assurer que les résultats reflètent les modifications subies par la masse d'eau du fait des 
variations des pressions anthropiques. Pour atteindre cet objectif, des contrôles additionnels seront, le cas échéant, effectués à des 
saisons différentes de la même année. 

 
Rivières 

 
6 mois 

3 ans 

3 ans 

3 ans 

 
6 ans 
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5) Contrôles additionnels requis pour les zones protégées. 
 

Les programmes de contrôle prévus ci-dessus sont complétés en vue de répondre aux exigences suivantes : 
 

a) Points de captage d'eau potable. 
 

Les masses d'eau de surface définies au titre de l'article D.168 (captage d'eau potable) qui fournissent en moyenne plus de 100  mètres 
cubes par jour sont désignées comme points de contrôle et font l'objet des contrôles additionnels nécessaires pour répondre aux 
exigences de cet article. Les contrôles effectués sur ces masses portent sur toutes les substances prioritaires rejetées et toutes  les 
autres substances rejetées en quantités importantes susceptibles de modifier l'état de la masse d'eau et qui sont contrôlées au   titre des 
articles D.180 à D.193. Les contrôles sont effectués selon les fréquences suivantes : 

 

b) Zones d'habitat et zones de protection d'espèces. 
 

Les masses d'eau qui constituent ces zones sont incluses dans le programme de contrôles opérationnels visé ci-dessus si,  sur  la base 
de la description des effets de l'activité humaine sur l'état des eaux de surface et des eaux souterraines et du contrôle de surveillance, 
elles sont identifiées comme risquant de ne pas répondre à leurs objectifs environnementaux visés à l'article D.22. Les contrôles sont 
effectués pour évaluer l'ampleur et l'incidence de toutes les pressions importantes pertinentes exercées sur  ces  masses et, le cas 
échéant, pour évaluer les changements de l'état desdites masses suite aux programmes  de  mesures.  Les contrôles se poursuivent 
jusqu'à ce que les zones soient conformes aux exigences relatives à l'eau prévues par la législation qui les désigne comme telles et 
qu'elles répondent aux objectifs visés à l'article D.22. 

6) Normes pour le contrôle des éléments de qualité. 
 

[Les méthodes utilisées pour le contrôle des paramètres types sont conformes aux normes internationales qui ont trait au contrôle 
mentionnées ci-dessous ou à d'autres normes nationales ou internationales garantissant des données de qualité scientifique et de 
comparabilité équivalentes. 

 

a) Normes pour l'échantillonnage des éléments de qualité biologique 
 

Méthodes génériques à associer aux méthodes spécifiques figurant dans les normes relatives aux éléments de qualité biologiques 
suivants : 

 

b) Normes pour le phytoplancton 
 

c) Normes pour les macrophytes et le phytobenthos 
 

d) Normes pour les invertébrés benthiques 
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e) Normes pour les poissons 
 

f) Normes pour les paramètres hydromorphologiques 
 

 

g) Normes pour les paramètres physico-chimiques 
 

Toute norme EN/ISO pertinente.] 
[A.G.W. 31.08.2016 modifiant l'annexe IV] 

 

[7) Contrôles requis pour le respect des normes de qualité environnementale. 
 

Les dispositions de la présente annexe sont d'application pour la réalisation de [l'évolution à long terme des concentrations des 

substances visées à l'article R. 95-3](3) dans les sédiments et/ou le biote. 

La fréquence des contrôles est d'une fois tous les trois ans, sauf si un autre intervalle se justifie sur la base des connaissances techniques 
et des avis d'experts.](2) 

 

[Les dispositions de la présente annexe sont également d'application pour l'élaboration du programme  de  surveillance  supplémentaire 
visé à l'article R. 95-2, § 2, 2°.](3) 

 

II. SURVEILLANCE DE L'ETAT QUANTITATIF ET DE L'ETAT CHIMIQUE DES EAUX SOUTERRAINES. 
 

1) Surveillance de l'état quantitatif des eaux souterraines. 
 

a) Principes généraux applicables au réseau de surveillance du niveau de l'eau souterraine. 
 

Les sites de contrôle doivent permettre la mesure du niveau de l'eau souterraine et, en association avec les volumes prélevés, la 
connaissance de son régime de variation. 

 

La collecte, le traitement et la diffusion des données hydrologiques sont conformes au guide des pratiques hydrologiques de 
l'Organisation météorologique mondiale. 

Le réseau doit comporter suffisamment de points de surveillance représentatifs et  suffisamment  d'observations pour  évaluer  le niveau 
de l'eau dans chaque masse d'eau ou groupe de masses d'eau compte tenu des variations à court et long termes des recharges, et 
notamment : 

• pour les masses d'eau souterraine qui ont été recensées comme risquant de ne pas répondre aux objectifs environnementaux visés  à 
l'article D.22, assurer une densité suffisante de points de surveillance pour évaluer l'impact des captages et des rejets sur le niveau de 
l'eau souterraine; 

• pour les masses d'eau souterraine où de l'eau souterraine traverse la frontière de la Région wallonne, veiller à ce qu'il y ait suffisamment 

de points de surveillance pour évaluer la direction et le débit de l'eau à travers la frontière de la Région wallonne. 
 

Dans toute la mesure du possible, les mesures de niveau doivent se faire suivant la méthode normalisée ISO 21413. Afin de   permettre 
la comparaison des mesures effectuées en des sites de contrôle différents, l'administration compétente peut imposer le respect de 
précisions à atteindre pour les mesures à effectuer. 

Les points d'observation des niveaux des nappes d'eau souterraine doivent répondre aux caractéristiques minimales suivantes : 
 

• forages non exploités ou anciens puits domestiques; 
 

• ouvrages en excellent état, non colmatés ou fissurés et en contact avec le seul aquifère que l'on se propose de surveiller. Les ouvrages 
susceptibles d'artésianisme jaillissant sont soit obturés par une vanne munie d'un manomètre soit prolongés par un tube dépassant le 
niveau du sol sur une hauteur suffisante; 

 

• ouvrage muni d'un repère de mesure piézométrique permanent, stable et inaltérable, ne portant pas à  confusion,  aisément repérable 
et clairement indiqué et géoréférencé en altitude avec une précision au moins  égale à la précision requise  pour les  mesures de niveau; 

• garantie d'accès pendant la durée complète d'un programme de surveillance; 
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• données relatives à l'ouvrage (localisation; propriétaire; nature géologique des terrains traversés; diamètre intérieur minimal, 

équipement et localisation des crépines; schéma du repère de mesure et photographie) sont consignées dans un dossier dont une copie 
est disponible à l'administration compétente. 

b) Densité de la surveillance du réseau principal. 
 

En vertu des principes généraux développés en a) et en fonction d'une part des caractéristiques hydrodynamiques des aquifères, d'autre 
part des Etats des eaux de surface et des eaux souterraines communiqués le 22 mars 2005 à la Commission européenne, la densité 
des sites du réseau patrimonial dédiés à la mesure des niveaux des nappes répond aux conditions minimales suivantes : 

 
Masse d'eau souterraine 

Calcaires du Tournaisis 

Calcaires de Péruwelz-Ath-Soignies 

Craies du bassin de la Haine 

Sables de la vallée de la Haine 

Sables du Bruxellien 

Calcaires du bassin de la Meuse - bord nord 

Calcaires du bassin de la Meuse - bord sud 

Calcaires et grès du Condroz 

Calcaires et grès du bassin de la Sambre 

Craies du bassin du Geer 

Craies du Pays de Herve 

Autres masses d'eau souterraine 

Le nombre de sites d'observation est précisé par le Ministre en tenant compte de la méthodologie de conception du réseau quantitatif 
établie par l'administration compétente. 

c) Collecte des données à charge des producteurs d'eau. 
 

En ce qui concerne le réseau des producteurs, les principes suivants sont d'application : 
 

• pour toute prise d'eau en nappe captive ne dénoyant pas le toit de l'aquifère, les mesures de niveau sont effectuées dans l'ouvrage en 
exploitation (mesure dynamique); 

 

• pour toute prise d'eau en nappe captive dénoyant le toit de l'aquifère, les mesures de niveau sont effectuées dans l'ouvrage de    prise 
d'eau à l'arrêt (mesure statique), pour autant que le toit de l'aquifère ne soit plus dénoyé lors de cette mesure statique. Si le toit  de 
l'aquifère reste dénoyé malgré l'arrêt des opérations de pompage, la prise d'eau doit être considérée comme étant en nappe libre; 

• pour les prises d'eau non gravitaires en nappe libre, les mesures de niveau sont relevées par batterie de captage en  des piézomètres 
implantés dans la masse d'eau exploitée. Par batterie de captage il y a lieu d'entendre un ensemble de prises d'eau formant une unité 
technique de production et située dans une même zone de prévention éloignée approuvée ou  en  projet.  Le  nombre de piézomètres à 
relever est fixé comme suit en fonction des volumes prélevés par la batterie : 

 
◦ de 0 à moins de 365 000 m3/an : 0 piézomètre; 

 
◦ de 365 000 m3/an à moins de 1 460 000 m3/an : 1 piézomètre; 

 
◦ 1 460 000 m3/an et plus : 2 piézomètres; 

 
• pour les prises d'eau gravitaires de plus de 2 920 000 m3/an, les mesures de niveau sont remplacées par des mesures du débit mis en 
décharge (trop pleins) ou du débit de la rivière réceptrice à moins que le site ne fasse partie du réseau limnimétrique régional. 

 

Les piézomètres de surveillance sont sélectionnés en priorité parmi les piézomètres existants ou à réaliser dans le cadre des études  de 
délimitation des zones de prévention. Lorsqu'il y a plus d'un piézomètre, ceux-ci seront convenablement répartis en fonction des sens 
d'écoulement. Au cas où le nombre de piézomètres existants est insuffisant ou lorsque les caractéristiques des piézomètres ne répondent 
pas aux critères d'appartenance au réseau de surveillance, la réalisation de piézomètres complémentaires est mise à charge du 
programme de surveillance. 

 

d) Fréquence de la surveillance. 
 

En vertu des principes généraux développés en a) le tableau suivant est d'application : 
 

Les fréquences minimales sont le cas échéant augmentées en tenant compte de la nature des aquifères et de manière à obtenir un 
nombre suffisant d'observations validables permettant leur exploitation statistique. 

 

Dans toute la mesure du possible, les mesures sont effectuées un jour fixe de la semaine ou du mois de manière à conserver un 

intervalle de temps analogue entre deux mesures successives. 
 

e) Transmission des résultats. 
 

Les résultats du réseau des producteurs sont transmis par chaque producteur à l'administration compétente pour chaque année où  
des mesures ont été effectuées, au plus tard le 31 mars de l'année suivante et dans les formes prescrites par le Ministre. 

 

 

 

 

 

 

 

Semestriel 
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Les résultats de certains sites de contrôle complémentaires sélectionnés dans le réseau de surveillance sont, à la demande de 

l'administration compétente, transmis par le producteur ou l'organisme chargé de la surveillance dans le mois qui suit la demande. 

2) Surveillance de l'état chimique des eaux souterraines. 
 

a) Principes généraux. 
 

Les sites de contrôle doivent permettre le prélèvement d'échantillons représentatifs de l'eau brute souterraine pour effectuer des analyses 
physiques, chimiques et microbiologiques. 

En ce qui  concerne le réseau des producteurs, un prélèvement par site de captage (et non par prise d'eau) est suffisant et admis,  sous 
certaines conditions à préciser par l'administration compétente. 

 

Sur la base de la caractérisation et de la description des effets de l'activité humaine sur l'état des eaux de surface et des eaux souterraines 
effectuées conformément à l'article D.17 et communiquées le 22 mars 2005 à la Commission européenne,  un  programme de surveillance 
est établi conformément aux paragraphes b) et c) ci-dessous pour chaque période couverte par un plan   de gestion et selon les principes 
suivants : 

 
• un contrôle de surveillance est exercé tous les trois ans à partir du 1er janvier 2006 sur chacun des sites du réseau des producteurs. 

Toutefois, pour les prises d'eau potabilisable dont le volume annuel produit ne dépasse pas le seuil de 100 000 m3 (275 m3/jour en 

moyenne), le contrôle de surveillance s'exerce tous les six ans et débute le 1er janvier 2009; 

• un contrôle de surveillance est exercé tous les trois ans à partir du 1er janvier 2006 sur chacun des sites du réseau patrimonial. 

Toutefois, les analyses complètes réalisées par l'organisme chargé de la surveillance depuis le 1er janvier  2005  sont  dispensatrices 

pour la première période de trois ans; 

• les résultats de ces contrôles sont utilisés dès que possible, pour déterminer, par masse d'eau souterraine, s'il y a lieu de fixer  des 
contrôles opérationnels applicables au réseau principal pour la période restante du plan de gestion. 

 

Les contrôles de surveillance et opérationnels sont basés sur le système d'évaluation de la qualité des eaux souterraines (SEQ-Eso) 
approuvé le 22 mai 2003 qui prend en compte toutes les incidences possibles de l'activité humaine et tous les usages possibles de l'eau. 

L'évaluation du niveau de confiance et de précision des résultats fournis par le programme de contrôles est indiquée dans le plan de 
gestion. 

 

b) Contrôle de surveillance. 
 

a. Objectif. 
 

Le contrôle de surveillance est effectué pour : 
 

- compléter et valider la procédure de la description des effets de l'activité humaine sur l'état des eaux souterraines; 
 

- fournir des informations pour l'évaluation des tendances à long terme tant par suite des changements des conditions naturelles que du 
fait de l'activité anthropique. 

 

b. Densité des sites de contrôle. 

 
Au minimum 3 sites de contrôle ou 1 site par 100 km2 doivent être choisis pour chacune des catégories suivantes de masses d'eau 
souterraine : 

 

- les masses recensées comme courant un risque suite à l'exercice de caractérisation entrepris conformément à l'article D.17; 
 

- les masses pour lesquelles de l'eau souterraine traverse la frontière de la Région wallonne. 
 

c. Sélection des paramètres. 
 

Le contrôle de surveillance consiste à mesurer chacun des paramètres de la liste basée sur le système SEQ-Eso reprise en annexe 
XI. Ces paramètres sont classés par groupes appelés altérations. 

 

[Les paramètres repris en italique ne requièrent pas de méthodes de mesure sous accréditation. 
 

Afin de pouvoir évaluer avec fiabilité le bon état ou le très bon état, une limite maximale de quantification est requise pour chaque 
paramètre.] [A.G.W. 29.09.2011] 

d. Fréquence des analyses. 
 

L'année où il est mené, le contrôle de surveillance peut comporter plusieurs campagnes d'analyses pour certaines masses d'eau 
souterraine. Cette fréquence minimale est fixée dans le tableau ci-dessous. Si le contrôle opérationnel n'est pas requis, les  campagnes 
d'analyses pourront être réparties durant la période de trois ou six ans à condition d'échantillonner le site lors de saisons différentes. 
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RWE060 Calcaires du Tournaisis 1 

RWE061 Sables des Flandres 2 

RWE080 Craies captives du Brabant 1 

RWE160 Socle du Brabant 1 

RWM011 Calcaires du bassin de la Meuse - bord nord 1 

RWM012 Calcaires du bassin de la Meuse - bord sud 1 

RWM021 Calcaires et grès du Condroz 2 

RWM022 Calcaires et grès du bassin de la Sambre 2 

RWM023 Calcaires et grès de la Calestienne et de la Famenne 2 

RWM040 Craies du bassin du Geer 1 

RWM041 Sables et craies de la Méhaigne 2 

RWM052 Sables Bruxelliens de Haine et Sambre 1 

RWM071 Alluvions et graviers de la Meuse (amont de Namur) 2 

RWM072 Alluvions et graviers de la Meuse (Namur-Lanaye) 2 

RWM073 Alluvions et graviers de la Meuse (Engis-Herstal) 2 

RWM091 Conglomérats du Rhétien (Trias supérieur) 1 

RWM092 Lias inférieur (Sinémurien) 2 

RWM093 Lias supérieur (Domérien) 2 

RWM094 Calcaires du Bajocien-Bathonien (Dogger) 2 

RWM100 Grès et schistes du massif ardennais : Lesse, Ourthe, Amblève 1 

RWM102 Grès et schistes du massif ardennais : bassin de la Roer 1 

RWM103 Grès et schistes du massif ardennais : Semois, Chiers et Viroin 1 

RWM141 Calcaires et grès du bassin de la Gueule 2 

RWM142 Calcaires et grès du bassin de la Vesdre 2 

RWM151 Craies du Pays de Herve 2 

RWR092 Grès du Luxembourg (Sinémurien - Lias inférieur) 2 

RWR101 Grès et schistes du massif ardennais : bassin de la Moselle 2 

 

En ce qui concerne les prises d'eau opérées dans les carrières qui ne sont plus en activité, la fréquence  des  contrôles  de  surveillance 
est fixée à 4 quelle que soit la masse d'eau. 

 

c) Contrôles opérationnels. 
 

a. Objectif. 
 

Des contrôles opérationnels sont effectués chaque année en dehors des années de contrôle de surveillance afin : 
 

- d'établir, avec un niveau de fiabilité suffisant, l'état chimique de toutes les masses d'eau souterraine recensées comme courant un 
risque; 

- d'établir la présence de toute tendance à la hausse, significative et durable, de la concentration d'un quelconque polluant suite à l'activité 
anthropique. 

 

b. Sélection des sites de contrôle. 
 

Les contrôles opérationnels sont effectués pour toutes les masses d'eau souterraine qui, sur la base de la description des effets de 
l'activité humaine sur l'état des eaux de surface et des eaux souterraines et d'un contrôle de surveillance, sont identifiées comme risquant 
de ne pas répondre aux objectifs visés à l'article D.22. 

Les contrôles opérationnels ne portent que sur les altérations de la liste SEQ-Eso confirmées par l'administration compétente comme 
constituant un risque pour la masse d'eau. 

Les contrôles opérationnels sont effectués par l'organisme chargé de la surveillance ou le producteur suite à une injonction de 
l'administration compétente et ce dès l'année suivante, sur les sites du réseau principal où l'altération a été décelée. 

 

S'il est nécessaire d'intensifier la surveillance pour prendre la pleine mesure du risque, l'administration compétente fait réaliser un contrôle 
d'enquête sur de nouveaux sites. La sélection de nouveaux sites de contrôle doit également refléter une évaluation de la représentativité 
des données de contrôle provenant de ce site quant à la qualité de la masse ou des masses d'eau souterraine en cause. Si le contrôle 
d'enquête conclut à la même altération, le ou les nouveaux  sites sont incorporés au réseau principal  et  basculent en contrôle 
opérationnel. 

c. Fréquence des analyses. 
 

Endéans une année, le contrôle opérationnel comporte une ou plusieurs campagnes d'analyses. Cette fréquence est spécifiée par 

l'administration compétente mais est au moins égale à celle indiquée en b) d. ci-dessus. 

d) Identification des tendances des polluants 
 

L'autorité de bassin utilise les données de la surveillance et des contrôles opérationnels pour identifier les tendances à la hausse à  long 
terme des concentrations de polluants induites par l'activité anthropique ainsi que les renversements de ces tendances. La période de 
base à partir de laquelle l'identification des tendances doit être calculée est : 

• la période 1992-1995 pour les altérations nitrate et matières azotées; 
• la période 1994-2000 pour l'altération pesticides en ce qui concerne le sous-réseau des producteurs; 
• la période 2006-2008 pour les autres altérations. 

 

Le calcul des tendances est effectué pour une masse ou, le cas échéant, un groupe de masses d'eau  souterraine.  Les  renversements 
de tendances doivent être démontrés par des données statistiques et leur niveau de confiance doit être associé à l'identification. 
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Au terme d'un plan de gestion, lorsque, sur base d'une analyse de tendance des polluants, l'administration compétente estime que le 

bon état chimique est de nouveau atteint, elle notifie ce constat aux titulaires des prises d'eau concernées qui, dans ce cas, ne sont plus 
soumises aux contrôles opérationnels, et à l'organisme chargé de la surveillance pour ce qui concerne le réseau patrimonial. 

e) Transmission des résultats 
 

Les résultats du réseau patrimonial sont transmis par l'organisme chargé de la surveillance à l'administration compétente dans les   trois 
mois de la date de chaque campagne de prélèvement pour les contrôles de surveillance et dans le mois de la date de chaque campagne 
de prélèvement pour les contrôles opérationnels. 

Les résultats du réseau des producteurs sont transmis par chaque producteur à l'administration compétente, pour chaque année où   un 
contrôle a été effectué, au plus tard le 31 mars de l'année suivante et dans les formes prescrites par le Ministre. 

 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 3 mai 2007 portant modification de la partie réglementaire du Livre II du Code 
de l'environnement, en ce qui concerne la surveillance de  l'état des eaux  de surface potabilisables, des eaux  souterraines  et de 
certaines zones protégées.](1) 
(1)[A.G.W. 03.05.2007] - (2)[A.G.W. 17.02.2011 - M.B. 24.03.2011] - (3)[A.G.W. 22.10.2015] 

 

Annexe V 
 

[Liste des mesures à inclure dans les programmes de mesures] [A.G.W. 13.10.2011] 
 

PARTIE A 
 

Mesures exigées en application des législations suivantes : 
 

1. les articles 125 à 130; 
 

2. le décret du 6 décembre 2001 relatif à la conservation des sites Natura 2000 ainsi que de la faune et de la flore sauvages; 
 

3. les articles 180 à 193; 
 

4. les articles 49 à 81 de la partie décrétale du Livre I; 
 

5. l'arrêté du Gouvernement wallon du 12 janvier 1995 portant réglementation de l'utilisation sur ou dans les sols des boues 
d'épuration ou de boues issues de centres de traitement de gadoues de fosses septiques; 

 

6. les articles 298 à 303; 
 

7. l'arrêté royal du 28 février 1994 relatif à la conservation, à la mise sur le marché et à l'utilisation des pesticides à usage agricole; 
 

8. les articles 188 à 232; 
 

9. le décret du 11 mars 1999 relatif au permis d'environnement. 
 

PARTIE B 
 

La liste non exhaustive suivante énumère les mesures supplémentaires que l'autorité de bassin, pour chaque bassin hydrographique 
wallon, peuvent inclure dans le programme de mesures : 

 

1. instruments législatifs; 
 

2. instruments administratifs; 
 

3. instruments économiques ou fiscaux; 
 

4. accords négociés en matière d'environnement; 
 

5. limites d'émission; 
 

6. codes de bonnes pratiques; 
 

7. recréation et restauration des zones humides; 
 

8. contrôles des captages; 
 

9. mesures de gestion de la demande, et notamment promotion d'une production agricole adaptée, telle que des cultures à faibles 
besoins en eau dans les zones affectées par la sécheresse; 

10. mesures concernant l'efficacité et le recyclage, et notamment promotion des technologies favorisant une utilisation efficace de  
l'eau dans l'industrie ainsi que de techniques d'irrigation économisant l'eau; 

 

11. projets de construction; 
 

12. usines de dessalement; 
 

13. projets de restauration; 
 

14. recharge artificielle d'aquifères; 
 

15. projets d'éducation; 
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16. projets de recherche, de développement et de démonstration; 
 

17. autres mesures pertinentes. 

 

 

Annexe VI 

Plan de gestion 

Les plans de gestion du bassin hydrographique portent sur les éléments suivants : 
 

1° Une description générale des caractéristiques du bassin hydrographique requises par l'article 17 de la partie décrétale, à savoir : 
 

a) pour les eaux de surface : 
 

- une carte indiquant l'emplacement et les limites des masses d'eau, 
 

- une carte indiquant les écorégions et les types de masse d'eau de surface à l'intérieur du bassin hydrographique, 
 

- une identification des conditions de référence pour les types de masse d'eau de surface; 
 

b) pour les eaux souterraines : 
 

- une carte indiquant l'emplacement et les limites des masses d'eau. 
 

2° Un résumé des pressions et incidences importantes de l'activité humaine sur l'état des eaux de surface et des eaux souterraines, 
notamment : 

 

- une estimation de la pollution ponctuelle, 
 

- une estimation de la pollution diffuse, y compris un résumé de l'utilisation des sols, 
 

- une estimation des pressions sur l'état quantitatif des eaux, y compris des captages, 
 

- une analyse des autres incidences de l'activité humaine sur l'état des eaux. 
 

3° L'identification et la représentation cartographique des zones protégées visées à l'article 18 de la partie décrétale et à l'annexe III. 
 

4° Une carte des réseaux de surveillance établis aux fins de l'article 19 de la partie décrétale et de l'annexe IV ainsi qu'une représentation 
cartographique des résultats des programmes de surveillance mis en oeuvre au titre desdites dispositions pour l'état : 

 

a) des eaux de surface (état écologique et état chimique); 
 

[Sans préjudice de l'obligation de présenter une carte portant sur l'ensemble des substances visées à l'annexe Xbis, partie  A, 
l'autorité de bassin peut présenter des cartes supplémentaires couvrant une ou plusieurs des substances suivantes et couvrant 
séparément le reste des substances : 

- numérotées 5, 21, 28, 30, 35, 37, 43 et 44 (substances se comportant comme des substances PBT ubiquistes); 
 

- numérotées 34 à 45 (substances nouvellement identifiées); 
 

- numérotées 2, 5, 15, 20, 22, 23 et 28 (pour lesquelles des normes de qualité environnementale révisées plus strictes sont 
établies). 

L'autorité de bassin peut aussi présenter l'amplitude de tout écart par rapport aux valeurs des normes de qualité 
environnementale pour les substances susvisées, dans les plans de gestion de bassin hydrographique.  Lorsqu'elle  présente 
de telles cartes supplémentaires, l'autorité de bassin s'efforce d'assurer leur comparabilité au niveau du bassin hydrographique 
et au niveau de l'Union.] 

b) des eaux souterraines (état chimique et état quantitatif); 
 

c) des zones protégées. 
 

5° Une liste des objectifs environnementaux fixés au titre de l'article 22 de la partie décrétale pour les eaux de surface, les eaux 
souterraines et les zones protégées, y compris, en particulier, l'identification des cas où il a été fait usage de l'article 22 de la partie 
décrétale, paragraphes 5, 6, 8 et 9, et les informations associées requises par ledit article. 

6° Un résumé de l'analyse économique de l'utilisation de l'eau, requis par l'article 17 de la partie décrétale et l'annexe II. 
 

7°  Un résumé du ou des  programmes de mesures adoptés au titre de l'article 23 de la partie décrétale, notamment la manière dont   ils 

sont censés réaliser les objectifs fixés en vertu de l'article 22 de la partie décrétale : 
 

a) un résumé des mesures requises pour mettre en oeuvre la législation communautaire relative à la protection de l'eau; 
 

b) un rapport sur les démarches et mesures pratiques entreprises pour appliquer le principe de récupération des coûts de 
l'utilisation de l'eau conformément à l'article 5 de la partie décrétale; 

 

c) un résumé des mesures prises pour répondre aux exigences de l'article 168 de la partie décrétale; 
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d) un résumé des contrôles du captage et de l'endiguement des eaux, y compris une référence aux registres et l'identification des 

cas où des dérogations ont été accordées au titre de l'article 23 paragraphe 3, point 6°, de la partie décrétale; 

e) un résumé des contrôles adoptés pour les rejets ponctuels et autres activités ayant une incidence sur l'état des eaux 
conformément aux dispositions de l'article 23, paragraphe 3, points 8° et 10°, de la partie décrétale; 

 

f) une identification des cas où des rejets directs dans les eaux souterraines ont été autorisés conformément à l'article 170 de la 

partie décrétale; 

g) un résumé des mesures prises conformément à l'article 16 de la directive 2000//60/CE du 23 octobre 2000 établissant un cadre 
pour une politique communautaire dans le domaine de l'eau, à l'égard des substances prioritaires; 

 

h) un résumé des mesures prises pour prévenir ou réduire l'impact des pollutions accidentelles; 
 

i) un résumé des mesures prises en vertu de l'article 23, paragraphe 7, de la partie décrétale, pour les masses d'eau qui 
n'atteindront probablement pas les objectifs fixés à l'article 22 de la partie décrétale; 

 

j) les détails des mesures complémentaires jugées nécessaires pour répondre aux objectifs environnementaux établis; 
 

k) les détails des mesures prises pour éviter d'accroître la pollution des eaux marines conformément à l'article 23, paragraphe 8,   
de la partie décrétale. 

8° Un registre des projets de programmes de mesures et des projets de plans de gestion adoptés pour le bassin hydrographique wallon, 
portant sur des sous-bassins hydrographiques wallons, ainsi qu'un résumé de leur contenu. 

 

9° Un résumé des mesures prises pour l'information et la consultation du public, les résultats de ces mesures et les modifications 
apportées en conséquence au plan. 

10° Une liste des autorités compétentes conformément à l'annexe I de la directive 2000/60/CE. 
 

11° Les points de contact et les procédures permettant d'obtenir les documents de référence et les informations visés aux articles 26, 27 
et 28, de la partie décrétale, notamment les détails sur les mesures de contrôle adoptées conformément à l'article 23, paragraphe  3, 
points 8° et 10° de la partie décrétale et les données réelles de contrôle réunies conformément à l'article 19 de la partie décrétale.   et à 
l'annexe IV. 

La première mise à jour du plan de gestion de bassin ainsi que toutes les mises à jour suivantes doivent également comprendre : 
 

1° une présentation succincte de toute modification ou mise à jour intervenue depuis la publication de la version précédente du plan,    y 
compris un résumé des révisions à entreprendre au titre de l'article 22, paragraphes 5, 6, 8 et 9, de la partie décrétale; 

2° une évaluation des progrès accomplis dans la réalisation des objectifs environnementaux, y compris une représentation 
cartographique des résultats de la surveillance pour la période du plan précédent, assortie d'explications pour tout objectif qui n'a pas 
été atteint; 

 

3° une présentation succincte et motivée de toute mesure prévue dans une version antérieure du plan qui n'a finalement pas été     mise 
en oeuvre; 

4° une présentation succincte de toute mesure transitoire adoptée en application de l'article 23, paragraphe 7, de la partie décrétale, 
depuis la publication de la version antérieure du plan[;] 

 

[5° un tableau présentant les limites de quantification des méthodes d'analyse appliquées et des informations sur  les performances   
de ces méthodes au regard des critères de performance minimaux définis à l'article R. 43bis-4, §§ 4 et 5;] 

[6° les informations visées à l'article R. 95-2, §§ 5 et 6, du présent Code.] 

[A.G.W. 22.10.2015] 

 

Annexe VII 
 

[Liste des substances dangereuses et des polluants spécifiques en Région wallonne et objectifs de qualité 

annexe VII code eau 

][A.G.W. 13.09.2012] - [A.G.W. 22.10.2015] 

 

 

Annexe VIII 
 

[...] [A.G.W. 13.09.2012] 

 

 

Annexe IX 
 

Zones de baignade et zones d'amont 
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a) Zones de baignade 
 

1. [Le lac de Bütgenbach à Bütgenbach et Bullingen alimenté par la Warche, au droit de la plage aménagée du centre de Worriken 
(Sous-bassin de l'Amblève)]; [A.G.W. 13.03.2014] 

 

2. Le lac de Robertville à Waimes, alimenté par la Warche, au droit de la plage aménagée (Sous-bassin de l'Amblève); 
 

3. La zone de baignade des étangs de Recht à Saint-Vith, alimentés par le ruisseau de Recht, au droit du ponton, sur une largeur de 
50 mètres (Sous-bassin de l'Amblève); 

4. La zone de baignade de Coo, dans l'Amblève à Stavelot, en rive gauche, sur une distance de 100 mètres à compter à partir de 20 
mètres en aval de la cascade de Coo (Sous-bassin de l'Amblève); 

 

5. [...] [A.G.W. 02.06.2016] 
 

6. La zone de baignade de Renipont à Lasne, alimentée par des sources, au droit de la plage aménagée (Sous-bassin de la Dyle- 
Gette); 

 

7. [...] [A.G.W. 02.06.2016] 
 

8. La zone de baignade de Houyet, dans la Lesse à Houyet, en rive gauche, au droit de la plaine de jeux, située sur une distance de  

50 mètres en amont de la confluence avec le ruisseau de l'Ileau (Sous-bassin de la Lesse); 
 

9. La zone de baignade de Hulsonniaux, dans la Lesse à Houyet, en rive gauche, tout au long du débarcadère de kayaks en amont   
de la tête d'amont du Pont-gare de Gendron-Celles (Sous-bassin de la Lesse); 

 

10. La zone de baignade d'Anseremme, dans la Lesse à Dinant, en rive gauche, sur 50 mètres en amont du barrage situé à hauteur  
du camping Villatoile (Sous-bassin de la Lesse)[...];[A.G.W. 17.10.2013] 

 

11. [...] [A.G.W. 02.06.2016] 
 

12. Le lac de Chérapont à Gouvy, au droit de la plage aménagée (Sous-bassin de l'Ourthe); 
 

13. La zone de baignade de Maboge dans l'Ourthe à La Roche-en-Ardenne, en rive gauche, au droit du chalet du syndicat d'initiative 
situé 350 mètres en amont de la tête d'amont du pont de Maboge (Sous-bassin de l'Ourthe); 

 

14. La zone de baignade de Hotton, dans l'Ourthe à Hotton, en rive gauche, face à l'église, depuis la tête d'aval du pont de Hotton 
jusqu'au barrage (Sous-bassin de l'Ourthe); 

15. La zone de baignade de Noiseux, dans l'Ourthe à Somme-Leuze, en rive droite, au pont de Noiseux, depuis la tête d'aval du    
pont, tout au long du perré (Sous-bassin de l'Ourthe); 

 

16. L'étang de Claire-Fontaine à Chapelle-lez-Herlaimont, au droit de la plage aménagée (Sous-bassin de la Sambre); 
 

17. Le lac de Bambois à Fosses-la-Ville, au droit de la plage aménagée (Sous-bassin de la Sambre); 
 

18. Le lac du Ry jaune à Cerfontaine, au droit de l'ancienne plage aménagée (Sous-bassin de la Sambre); 
 

19. La zone de baignade du lac de Féronval à Froidchapelle, au lieu-dit Boussu-Plage, au droit de la plage aménagée (Sous-bassin   
de la Sambre); 

[19bis. Le Lac de Falemprise, à Cerfontaine, au centre récréatif, au droit de la plage aménagée (sous-bassin  de la  Sambre);]  
[A.G.W. 29.06.2006] 

 

[19ter. Le Lac de la Platte Taille, à Cerfontaine, au centre récréatif, au droit de la plage aménagée (sous-bassin de la Sambre);] 
[A.G.W. 14.03.2008] 

20. L'étang de Rabais à Virton, au droit du ponton (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 
 

21. La zone de baignade de Chiny dans la Semois, en rive droite, à la plage de Chiny, située entre la tête d'amont du pont de Saint- 

Nicolas et la confluence du ruisseau de la Foulerie (sous-bassin de la Semois-Chiers); 
 

22. La zone de baignade de Lacuisine dans la Semois à Florenville, en rive droite, au droit de la plaine de jeux de Lacuisine, tout au 
long du perré (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 

 

23. La zone de baignade de Herbeumont dans la Semois à Herbeumont, en rive droite, le long du perré situé 200 mètres en amont    
du barrage, en bordure de la promenade P. Perrin (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 

 

24. La zone de baignade de Bouillon au Pont de France dans la Semois à Bouillon, en rive gauche, de l'amont du barrage jusqu'à la 
ruelle des Bains (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 

25. La zone de baignade de Bouillon au Pont de la Poulie dans la Semois à Bouillon, en rive droite, sur une distance de 200 mètres   
en aval de la tête d'aval du pont de la Poulie (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 

 

26. La zone de baignade de Alle-sur-Semois dans la Semois à Vresse-sur-Semois, en rive gauche, au droit de la plage aménagée, 

face au centre récréatif de Récréalle (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 

27. La zone de baignade Vresse-sur-Semois dans la Semois à Vresse-sur-Semois, en rive droite, depuis la confluence du ruisseau   
du Rux au Moulin, tout au long du perré (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 

 

28. La zone de baignade du lac de Neufchâteau à Neufchâteau, au droit du ponton (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 
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29. L'étang du centre sportif à Libramont, au droit de la plage aménagée (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 
 

30. L'étang du centre sportif à Saint-Léger, au droit du ponton (Sous-bassin de la Semois-Chiers); 

31. [...] [A.G.W. 02.06.2016] 

32. Le Grand Large à Péronnes, sur le canal Nimy - Blaton - Péronnes, au droit des pontons du centre ADEPS (sous-bassin de 
l'Escaut); 

33. Le Grand Large à Nimy, sur le canal Nimy - Blaton - Péronnes, au droit des pontons du centre ADEPS (sous-bassin de la Haine); 
 

34. La zone de baignade de La Marlette à Seneffe, sur le canal Charleroi - Bruxelles au niveau de la branche de Bellecourt, au droit 
des pontons du centre ADEPS "La Marlette" (sous-bassin de la Senne). 

[35. La zone de baignade au pont de Membre, à Vresse-sur-Semois, en rive droite de la Semois, depuis le  pont de Membre jusqu'à  
40 mètres en aval.] [A.G.W. 12.07.2012] 

 

b) Zones amont 
 

[1. - La Warche (cours d'eau n° 10000) et ses affluents (Sous-bassin de l'Amblève), de la zone de baignade du lac de Bütgenbach à 
Bütgenbach à la confluence du ruisseau le Tiefenbach (cours d'eau n° 10040); 

 

- La Holzwarche (cours d'eau n° 10028) et ses affluents, depuis sa confluence avec la Warche jusqu'à la confluence du ruisseau de 
Katzenbach (cours d'eau n° 10031) et 

 

- La Schwarzenbach (cours d'eau n° 10038) et ses affluents, de sa confluence avec la Warche à son point d'origine; 
 

2. - La Warche (cours d'eau n° 10000) et ses affluents (Sous-bassin de l'Amblève), du lac de Robertville, à Waimes à la zone de 
baignade du lac de Bütgenbach à Bütgenbach; 

 

- le ruisseau de Quarreux (cours d'eau n° 10018) et ses affluents, de sa confluence avec la Warche à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Baumbach (cours d'eau n° 10019) et ses affluents, de sa confluence avec la Warche à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Breitenbach (cours d'eau n° 10020) et ses affluents, de sa confluence avec la Warche à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Sosterbach (cours d'eau n° 10021) et ses affluents, de sa confluence avec la Warche à son point d'origine; 
 

- le ruisseau numéro 10022 et ses affluents, de sa confluence avec la Warche à son point d'origine et 
 

- le ruisseau de Konigsbach (cours d'eau n° 10023) et ses affluents, de sa confluence avec la Warche à son point d'origine; 

3.[...][A.G.W. 17.10.2013] - Le ruisseau non classé alimentant l'étang de Recht et 

- le ruisseau de Recht (cours d'eau n° 6059) et ses affluents, (Sous-bassin de l'Amblève) de leur point d'origine à  la zone  de  
baignade des étangs de Recht à Saint-Vith; 

4. - L'Amblève (cours d'eau n° 6000) et ses affluents (Sous-bassin de l'Amblève) de la zone de baignade de Coo à Stavelot, à la 
confluence du ruisseau de L'Eau Rouge (cours d'eau n° 6049); 

- le ruisseau de la Salm (cours d'eau n° 9000) et ses affluents depuis sa confluence avec l'Amblève, à la confluence du ruisseau de 
Mont le Soye (cours d'eau n° 9014); 

 

- le ruisseau de Bodeux (cours d'eau n° 9001) et ses affluents depuis sa confluence avec le ruisseau de la Salm à la confluence du 
ruisseau du Ris de Me (cours d'eau n° 9002); 

- le ruisseau de la Venne (cours d'eau n° 9012) et ses affluents de sa confluence avec la Salm à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Parfondruy (cours d'eau n° 6062) et ses affluents de sa confluence avec l'Amblève à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Bouen (cours d'eau n° 6044) et ses affluents de sa confluence avec l'Amblève à la confluence du ruisseau Ry du 
Chêne (cours d'eau n° 6046) et 

- le ruisseau de Margeruy (cours d'eau n° 6047) et ses affluents de sa confluence avec l'Amblève à son point d'origine; 

5. [...] [A.G.W. 02.06.2016] 

6. [...] [A.G.W. 02.06.2016] 
 

7.[...] [A.G.W. 17.10.2013] - La Lesse (cours d'eau n° 13000) et ses affluents (Sous-bassin de la Lesse) de la zone de baignade de 
Houyet à la confluence du Biran (cours d'eau n° 13035); 

 

- le ruisseau L'Ileau (cours d'eau n° 13029) depuis sa confluence avec la Lesse jusqu'au dernier pont aval du chemin de fer; 
 

- le ruisseau des Fosses de Hour (cours d'eau n° 13032) et ses affluents de sa confluence avec la Lesse à son point d'origine; 
 

- le ruisseau Godelet (cours d'eau n° 13033) et ses affluents de sa confluence avec le ruisseau des Fosses de Hour à son point 
d'origine et 

- le ruisseau d'Havenne (cours d'eau n° 13004) depuis sa confluence avec la Lesse jusqu'à la route de Hour; 
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8. - La Lesse (cours d'eau n° 13000) et ses affluents (Sous-bassin de la Lesse) de  la zone  de  baignade de Hulsonniaux à Houyet  à 

la zone de baignade de Houyet; 

- le ruisseau des Forges (cours d'eau n° 13005) aussi dénommé ruisseau de la Fontaine Saint-Hadelin ou de Conneux et ses   affluents 
depuis sa confluence avec la Lesse jusqu'à l'amont du village de Celles; 

 

- les ruisseaux sans nom 13007 et 13006 de leur confluence avec le ruisseau des Forges à leur point d'origine et 
 

- le ruisseau de Hulsonniaux (non classé) de sa confluence avec la Lesse à sa source; 
 

- l'Ywenne (cours d'eau n° 13014) et ses affluents depuis sa confluence avec la Lesse à la confluence avec le ruisseau sans nom 13015; 
 

9.[...] [A.G.W. 17.10.2013] - La Lesse (cours d'eau n° 13000) et ses affluents (Sous-bassin de la Lesse) de la zone de baignade 
d'Anseremme à Dinant à la zone de baignade de Hulsonniaux à Houyet et 

- le ruisseau dit Fossé de Chavia (cours d'eau n° 13001) et ses affluents de sa confluence avec la Lesse à son point d'origine; 

10. [...] [A.G.W. 02.06.2016] 

11.[...] [A.G.W. 17.10.2013] - L'Ourthe (cours d'eau n° 12000) et ses affluents (Sous-bassin de l'Ourthe) du barrage de Nisramont jusqu'à 

la zone de baignade de Maboge à La Roche-en-Ardenne; 
 

12. - L'Ourthe (cours d'eau n° 12000) et ses affluents (Sous-bassin de l'Ourthe) de la zone de baignade de Hotton à la confluence du 
ruisseau des Quartes (cours d'eau n° 12159); 

- le ruisseau de la Gauche (cours d'eau n° 12130) et ses affluents de sa confluence avec l'Ourthe à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Pouhon (cours d'eau n° 12346) et ses affluents de sa confluence avec le ruisseau de  la Gauche à  son point  d'origine; 

- le ruisseau de Fassole (cours d'eau n° 12347) et ses affluents de sa confluence avec le ruisseau de Pouhon à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Woizin (cours d'eau n° 12345) sur une distance de 1 000 mètres depuis sa confluence avec le ruisseau de Pouhon; 
 

- le ruisseau La Lisbelle (cours d'eau n° 12132) et ses affluents de sa confluence avec l'Ourthe à la confluence avec le ruisseau Ove Bon 
Ru (cours d'eau n° 12142); 

- le ruisseau d'Ardoua (cours d'eau n° 12136) de sa confluence avec l'Ourthe à la confluence des ruisseaux Devant Long Pre (cours 
d'eau n° 12138) et d'Inseforre (cours d'eau n° 12137); 

 

- le ruisseau des Surs Pres (cours d'eau n° 12139) de sa confluence avec le ruisseau d'Ardoua à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de la Havée (cours d'eau n° 12140) et ses affluents de sa confluence avec le ruisseau des Surs Pres à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Drymonsart (cours d'eau n° 12134) et ses affluents de sa confluence avec l'Ourthe à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de la Prealle (cours d'eau n° 12141) et ses affluents de sa confluence avec l'Ourthe à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Nohaipre (cours d'eau n° 12146) de sa confluence avec l'Ourthe à la confluence des ruisseaux dit Boireau (cours  d'eau 
n° 12149) et Watte les Moens (cours d'eau n° 12147) et 

 

- le ruisseau Les Ris (cours d'eau n° 12154) et ses affluents sur une distance de 1 kilomètre en amont de sa  confluence avec  l'Ourthe; 

13.[...] [A.G.W. 17.10.2013] - L'Ourthe (cours d'eau n° 12000) et ses affluents (Sous-bassin de l'Ourthe) de la zone de baignade de 
Noiseux à la zone de baignade de Hotton; 

 

- le ruisseau La Marchette (cours d'eau n° 12107) de sa confluence avec l'Ourthe à la confluence du ruisseau d'Heure (cours d'eau    n° 
12012); 

- le ruisseau La Naive (cours d'eau n° 12039) et ses affluents sur une distance de 3 800 mètres depuis sa confluence avec  le  ruisseau 
La Marchette et 

 

- le ruisseau de Rahet (cours d'eau n° 12106) de sa confluence avec l'Ourthe à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Bireday (cours d'eau n° 12121) et ses affluents sur une distance de 1 600 mètres depuis sa confluence avec    l'Ourthe; 
 

- le ruisseau de Naives (cours d'eau n°12125) et ses affluents sur une distance de 1 500 mètres depuis sa confluence avec l'Ourthe; 
 

14.[...][A.G.W. 17.10.2013] - Le ruisseau de la Claire-Fontaine (cours d'eau n° 9143) et ses affluents (Sous-bassin de la Sambre), de  
la zone de baignade du lac de Claire-Fontaine à Chapelle-lez-Herlaimont à son point d'origine; 

 

15.[...] [A.G.W. 17.10.2013] - Le ruisseau des Bons Enfants (cours d'eau n° 9060), le ruisseau de Fosses ou de la Belle Eau (cours d'eau 
n° 9053) et leurs affluents (Sous-bassin de la Sambre) de leur point d'origine jusqu'à la zone de baignade du lac de Bambois à Fosses-
la-Ville; 

16. - Le Ry jaune (cours d'eau n° 9125) et ses affluents (Sous-bassin de la Sambre) et le ruisseau du Pré Ursule, de la zone de 
baignade du lac du Ry jaune à Cerfontaine à leur point d'origine; 
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- le ruisseau du Pré Ursule (non classé) et ses affluents, de la zone de baignade du lac du Ry jaune à Cerfontaine à leur point d'origine; 

17.[...] [A.G.W. 17.10.2013] - Le ruisseau d'Erpion (cours d'eau n° 9149) et ses affluents (Sous-bassin de la Sambre) du lac de Féronval 
jusqu'à son point d'origine et 

 

- le ruisseau de Boussu (non classé) et ses affluents du lac de Féronval à sa source; 
 

17bis. Le ruisseau de Soumoy (cours d'eau n° 9126) et ses affluents (Sous-bassin de la Sambre), du Lac de Falemprise à son point 
d'origine; 

 

- le ruisseau non classé aboutissant dans le lac de Falemprise en lieu de la zone de baignade de Falemprise; 
 

18. - Le ruisseau de Rabais (cours d'eau n° 19076) et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers) de la zone de baignade de 
l'étang de Rabais à Virton à son point d'origine et 

- le ruisseau la Bouriqueresse (cours d'eau n° 19077) de sa confluence avec le ruisseau de Rabais à son point d'origine; 
 

19.[...] [A.G.W. 17.10.2013] - La Semois (cours d'eau n° 14000) et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers) de la zone de 
baignade de Chiny au pont de Jamoigne; 

- le ruisseau de la Foulerie (cours d'eau n° 14114) et ses affluents depuis sa confluence avec la Semois à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Griffaumont (cours d'eau n° 14117) et ses affluents, de leur point d'origine à la confluence avec la Semois et 
 

- le ruisseau d'Izel (cours d'eau n° 14121) de sa confluence avec la Semois à son point d'origine; 
 

20.[...] [A.G.W. 17.10.2013] - La Semois (cours d'eau n° 14000) et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers) de la zone de 

baignade de Lacuisine à Florenville à la zone de baignade de Chiny et 
 

- le ruisseau du Rond Pont (cours d'eau n° 14111) de sa confluence avec la Semois à son point d'origine; 
 

21. - La Semois (cours d'eau n° 14000) et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers) de la zone de baignade de la promenade 
P. Perrin à Herbeumont à la Vanne des Moines; 

 

- l'Antrogne (cours d'eau n° 14084) et ses affluents de sa confluence avec la Semois à la confluence du ruisseau des Simognes   (cours 
d'eau n° 14087); 

22.[...] [A.G.W. 17.10.2013] -  La Semois (cours d'eau n° 14000)  et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers) depuis la zone  de 
baignade de Bouillon (Pont de la Poulie) sur une distance de 10 km à l'amont des zones de baignade de Bouillon (Pont de   France); 

- le ruisseau des Mambes (cours d'eau n° 14043) et le ruisseau de Beaubru (cours d'eau n° 14044) et leurs affluents de leur point 
d'origine à la confluence avec la Semois; 

23. - La Semois (cours d'eau n° 14000) et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers) de la zone de baignade de Récréalle à 
Vresse-sur-Semois jusqu'à la tête d'amont du pont de Poupehan; 

 

- le ruisseau de Hour dit Bochet (cours d'eau n° 14029) et ses affluents de sa confluence avec la Semois à son point d'origine et 
 

- le ruisseau du Moulin Joli (cours d'eau n° 14030) et ses affluents de sa confluence avec la Semois à son point d'origine; 
 

24. - La Semois (cours d'eau n° 14000) et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers) de la zone de baignade de Vresse-sur- 
Semois à la zone de baignade de Alle-sur-Semois (Récréalle) à Vresse-sur-Semois; 

 

- le ruisseau du Rux au Moulin (cours d'eau n° 14009) et ses affluents sur une distance de 2 kilomètres en amont de sa confluence avec 
la Semois; 

- le ruisseau de Rebay (cours d'eau n° 14028) et ses affluents de sa confluence avec la Semois à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Lingue (cours d'eau n° 14030) et ses affluents de sa confluence avec la Semois à son point d'origine; 
 

- le ruisseau de Gros Fays (cours d'eau n° 14032) et ses affluents de sa confluence avec la Semois à son point d'origine; 
 

- le ruisseau numéro 14031 de sa confluence avec la Semois à son point d'origine et 
 

- le ruisseau du Milieu du Village (cours d'eau n° 14033) de sa confluence avec la Semois à son point d'origine; 
 

25. - Le ruisseau de Neufchâteau (cours d'eau n° 14156) et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers), de la zone de baignade 
du lac de Neufchâteau à la confluence du ruisseau de Longlier (cours d'eau n° 14168); 

 

- le ruisseau d'Ospot (cours d'eau n° 14163) et ses affluents de sa confluence avec le ruisseau de Neufchâteau à son point d'origine   et 
 

- le ruisseau de Hamipré (cours d'eau n° 14161) et ses affluents de sa confluence avec le ruisseau de Neufchâteau à son point 
d'origine; 

 

26. [...] [A.G.W. 02.06.2016] 

27. Le Grand Large de Péronnes (sous-bassin de l'Escaut); 
 

- le canal Nimy-Blaton-Péronnes depuis la confluence avec l'Escaut jusqu'au Grand Large; 
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- le canal Nimy-Blaton-Péronnes depuis le Grand Large jusqu'à la confluence du canal Pommeroeul-Antoing ouest; 
 

- le canal Pommeroeul-Antoing ouest de sa confluence avec le Grand Large à sa confluence avec le canal Nimy-Blaton-Péronnes. 
 

28. Le Grand Large à Nimy (sous-bassin de la Haine); 
 

- le canal Nimy-Blaton - Péronnes depuis le Grang Large de Nimy aux Darses de Ghlin; 
 

- le canal du Centre depuis le Grand Large de Nimy à l'écluse d'Havré. 
 

29. La Branche de Bellecourt sur son entièreté (sous-bassin de la Senne); 
 

- le canal Charleroi-Bruxelles depuis la branche de Bellecourt jusqu'à la confluence du ruisseau des Communes (cours d'eau n°  
9062); 

- le ruisseau des Communes de sa confluence avec le canal Charleroi-Bruxelles à son point d'origine; 
 

- le ruisseau du Castia (cours d'eau n° 9142) de sa confluence avec le canal Charleroi-Bruxelles à son point d'origine; 
 

- le canal Charleroi-Bruxelles depuis la confluence du canal du Centre à la Branche de Bellecourt. 
 

[30. - la Semois (cours d'eau n° 14000) et ses affluents (Sous-bassin de la Semois-Chiers) depuis la zone de baignade au pont de 
Membre jusqu'à la zone de baignade de Vresse-sur-Semois; 

 

- le ruisseau de Membre (cours d'eau n° 14007) depuis sa confluence avec la Semois, jusqu'à son point d'origine, ainsi que tous ses 
affluents depuis leur confluence jusqu'à leur point d'origine.] [A.G.W. 12.07.2012] 

 

[...] [A.G.W. 17.10.2013] 

[A.G.W. 14.03.2008] 
 

 

 
 
 

annexe X code eau 
 

][A.G.W. 13.09.2012] 

Annexe X 

[Masse d'eau de surface 

 
 
 
 

 

 

 
 
 
 

PARTIE A : 

[Annexe Xbis 
 

Normes de qualité environnementale pour les substances prioritaires et certains autres polluants 

 

Normes de qualité environnementale appliquées aux eaux de surface 
 

 

 
 
N° 

 
Nom de la substance 

 
Numéro CAS (1) 

NQE-MA (2) 

Eaux de surface 

intérieures (3) 

NQE-CMA (4) 
NQE

 

Eaux de surface 
Biote (12)

 

intérieures (3) 

(1) Alachlore 15972-60-8 0,3 0,7 

 

(2) 
 

Anthracène 
 

120-12-7 
 

0,1 
 

0,1 

 

(3) 
 

Atrazine 
 

1912-24-9 
 

0,6 
 

2,0 

 

(4) 
 

Benzène 
 

71-43-2 
 

10 
 

50 

 

(5) 
 

Diphényléthers bromés (5) 
 

32534-81-9 
  

0,14 0,0085 

   ≤ 0,08 (classe 1) ≤ 0,45 (classe 1) 

(6) 
Cadmium et ses composés (suivant les classes de 

7440-43-9
 

dureté de l'eau) (6) 
0,08 (classe 2) 
0,09 (classe 3) 

0,45 (classe 2) 
0,6 (classe 3) 

 

   0,15 (classe 4) 

0,25 (classe 5) 

0,9 (classe 4) 

1,5 (classe 5) 

(6bis) Tétrachlorure de carbone (7) 56-23-5 12 sans objet 

(7) Chloroalcanes C10-13 (8) 85535-84-8 0,4 1,4 
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(8) Chlorfenvinphos 

 
470-90-6 

 
0,1 

 
0,3 

 

(9) Chlorpyrifos (éthylchlorpyrifos) 
 

2921-88-2 
 

0,03 
 

0,1 

 
309-00-2 

  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

(perfluoro-octanesulfonate PFOS) 

(9bis) Pesticides cyclodiènes : Aldrine (7) Dieldrine (7) 
60-57-1 

Σ = 0,01 sans objet 
 Endrine (7) Isodrine (7) 72-20-8    

  465-73-6    

 
DDT total (7), (9) sans objet 0,025 sans objet 

 

(9ter)      

 para-para-DDT (7) 50-29-3 0,01 sans objet  

 

(10) 
 

1,2-dichloroéthane 
 

107-06-2 
 

10 
 

sans objet 
 

 

(11) 
 

Dichlorométhane 
 

75-09-2 
 

20 
 

sans objet 
 

 

(12) 
 

Di(2-ethylhexyle)-phthalate (DEHP) 
 

117-81-7 
 

1,3 
 

sans objet 
 

 

(13) 
 

Diuron 
 

330-54-1 
 

0,2 
 

1,8 
 

 

(14) 
 

Endosulfan 
 

115-29-7 
 

0,005 
 

0,01 
 

 

(15) 
 

Fluoranthène 
 

206-44-0 
 

0,0063 
 

0,12 
 

30 

 

(16) 
 

Hexachloro-benzène 
 

118-74-1 
  

0,05 
 

10 

 

(17) 
 

Hexachloro-butadiène 
 

87-68-3 
  

0,6 
 

55 

 

(18) 
 

Hexachlorocyclohexane 
 

608-73-1 
 

0,02 
 

0,04 
 

 

(19) 
 

Isoproturon 
 

34123-59-6 
 

0,3 
 

1,0 
 

 

(20) 
 

Plomb et ses composés 
 

7439-92-1 
 

1,2 (13) 
 

14 
 

 

(21) 
 

Mercure et ses composés 
 

7439-97-6 
  

0,07 
 

20 

 

(22) 
 

Naphtalène 
 

91-20-3 
 

2 
 

130 
 

 

(23) 
 

Nickel et ses composés 
 

7440-02-0 
 

4 (13) 
 

34 
 

 

(24) 
 

Nonylphénols (4-nonylphénol) 
 

84852-15-3 
 

0,3 
 

2,0 
 

 

(25) 
 

Octylphénols (4-(1,1',3,3'- tétraméthyl-butyl)-phénol) 
 

140-66-9 
 

0,1 
 

sans objet 
 

 

(26) 
 

Pentachloro-benzène 
 

608-93-5 
 

0,007 
 

sans objet 
 

 

(27) 
 

Pentachloro-phénol 
 

87-86-5 
 

0,4 
 

1 
 

  

Hydrocarbures aromatiques polycycliques (HAP) (11) 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

sans objet 
 

  

Benzo(a)pyrène 
 

50-32-8 
 

1,7 x 10-4 
 

0,27 
 

5 

  

Benzo(b)fluor-anthène 
 

205-99-2 
 

voir note 11 
 

0,017 
 

voir note 11 

(28)      

 Benzo(k)fluor-anthène 207-08-9 voir note 11 0,017 voir note 11 

  

Benzo(g,h,i)perylène 
 

191-24-2 
 

voir note 11 
 

8,2 x 10-3 
 

voir note 11 

  

Indeno(1,2,3-cd)-pyrène 
 

193-39-5 
 

voir note 11 
 

sans objet 
 

voir note 11 

 

(29) 
 

Simazine 
 

122-34-9 
 

1 
 

4 
 

 

(29bis) 
 

Tétrachloro-éthylène (7) 
 

127-18-4 
 

10 
 

sans objet 
 

 

(29ter) 
 

Trichloro-ethylène (7) 
 

79-01-6 
 

10 
 

sans objet 
 

 

(30) 
 

Composés du tributylétain (tributylétain-cation) 
 

36643-28-4 
 

0,0002 
 

0,0015 
 

 

(31) 
 

Trichloro-benzène 
 

12002-48-1 
 

0,4 
 

sans objet 
 

 

(32) 
 

Trichloro-méthane 
 

67-66-3 
 

2,5 
 

sans objet 
 

 

(33) 
 

Trifluraline 
 

1582-09-8 
 

0,03 
 

sans objet 
 

 

(34) 
 

Dicofol 
 

115-32-2 
 

1,3 x 10-3 
 

sans objet (10) 
 

33 

(35) Acide perfluorooctane-sulfonique et ses dérivés 1763-23-1 
 

6,5 x 10-4 
 

36 
 

9,1 
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(36) Quinoxyfène 124495-18-7 0,15 2,7 

 
(37) 

 
 

(38) 

 
Dioxines et composés de type dioxi 

 
 

Aclonifène 

ne 
Voir note de bas de page 9 de 
l'annexe 1 du présent Code 

 
74070-46-5 

 
 
 

0,12 

 
sans objet 

 
 

0,12 

Somme de PCDD + PCDF + PCB- 

TD 0,0065 g.kg-1TEQ (14) 

 

(39) 
 

Bifénox 
 

42576-02-3 
 

0,012 
 

0,04 
 

 

(40) 
 

Cybutryne 
 

28159-98-0 
 

0,0025 
 

0,016 
 

 

(41) 
 

Cyperméthrine 
 

52315-07-8 
 

8 x 10-5 
 

6 x 10-4 
 

 
(42) 

 
Dichlorvos 

 
62-73-7 

 
6 x 10-4 

 
7 x 10-4 

 

 
 
 
 
 
 
 
 

Notes 
 

(1) CAS : Chemical Abstracts Service. 
 

(2) Ce paramètre est la norme de qualité environnementale exprimée en valeur moyenne annuelle (NQE-MA). Sauf indication 
contraire, il s'applique à la concentration totale de tous les isomères. 

 

(3) Les eaux de surface intérieures comprennent les rivières et les lacs et les masses d'eau artificielles ou sérieusement modifiées    qui 
y sont reliées. 

 

(4) Ce paramètre est la norme  de  qualité environnementale exprimée en concentration maximale admissible (NQE-CMA). Lorsque  les 
NQE-CMA sont indiquées comme étant "sans objet", les valeurs retenues pour  les NQE-MA sont considérées comme assurant  une 
protection contre les pics de pollution à court terme dans les rejets continus, dans la mesure où elles sont nettement inférieures     à 
celles définies sur la base de la toxicité aiguë. 

 

(5) Pour le groupe de substances prioritaires dénommé "Diphényléthers bromés" (n° 5), les NQE renvoient à la somme des 
concentrations des congénères portant les numéros 28, 47, 99, 100, 153 et 154. 

(6) Pour le cadmium et ses composés (n° 6), les valeurs retenues pour les NQE varient en fonction de la dureté de l'eau telle que définie 
suivant les cinq classes suivantes : classe 1 : < 40 mg CaCO3/l; classe 2 : 40 à < 50 mg CaCO3/l; classe 3 : 50 à < 100 mg CaCO3/l; 
classe 4 : 100 à < 200 mg CaCO3/l et classe 5 : ≥ 200 mg CaCO3/l. 

(7) Cette substance n'est pas une substance prioritaire mais un des autres polluants pour lesquels les NQE sont identiques à celles 
définies dans la législation qui s'appliquait avant le 13 janvier 2009. 

(8) Aucun paramètre indicatif n'est  prévu pour ce groupe de substances. Le ou les paramètres indicatifs doivent être déterminés par   la 
méthode d'analyse. 

 

(9) Le DDT total comprend la somme des isomères suivants : 1,1,1-trichloro-2,2 bis  (p-chlorophényl)éthane (n°  CAS  : 50-29-3; n°  UE 
: 200-024-3); 1,1,1-trichloro-2 (o-chlorophényl)-2-(p-chlorophényl)éthane (n° CAS : 789-02-6; n° UE : 212-332-5); 1,1-dichloro-2,2 bis (p-
chlorophényl)éthylène (n° CAS : 72-55-9; n° UE : 200-784-6); et 1,1-dichloro-2,2 bis (p-chlorophényl)éthane (n° CAS : 72-54-8; n° UE : 
200-783-0). 

(10) Les informations disponibles ne sont pas suffisantes pour établir une NQE-CMA pour ces substances. 
 

(11) Pour le groupe de substances prioritaires dénommé "hydrocarbures aromatiques polycycliques (HAP)" (n° 28), la NQE pour le biote 
et la NQE-MA dans l'eau correspondante se rapportent à la concentration de benzo(a)pyrène, sur la toxicité duquel elles sont fondées. 
Le benzo(a)pyrène peut être considéré comme un marqueur des autres HAP et, donc,  seul le  benzo(a)pyrène doit faire l'objet d'une 
surveillance aux fins de la comparaison avec la NQE pour le biote ou la NQE-MA dans l'eau correspondante. 

(12) Sauf indication contraire, la NQE pour le biote se rapporte aux poissons. En lieu et place, un autre taxon de biote, ou une autre 
matrice, peut faire l'objet de la surveillance pour autant que la NQE appliquée assure un niveau de protection équivalent. Pour les 
substances n° s 15 (fluoranthène) et 28 (HAP), la NQE pour le biote se rapporte aux crustacés et  mollusques.  Aux  fins  de l'évaluation 
de l'état chimique, la surveillance du fluoranthène et des HAP chez les poissons n'est pas appropriée. Pour la substance  n° 37 (dioxines 
et composés de type dioxine), la NQE pour le biote se rapporte aux poissons, crustacés et mollusques, en conformité avec l'annexe, 
section 5.3, du règlement (UE) n° 1259/2011 de la Commission du 2 décembre 2011 modifiant le règlement (CE) n° 1881/2006 en ce qui 
concerne les teneurs maximales en dioxines, en  PCB de type dioxine et en PCB autres que  ceux de type  dioxine des denrées 
alimentaires (JO L 320 du 3.12.2011, p. 18). 

(13) Ces NQE se rapportent aux concentrations biodisponibles des substances. 
 

(14) PCDD : dibenzo-p-dioxines polychlorées; PCDF : dibenzofurannes polychlorés; PCB-TD : biphényles polychlorés  de  type dioxine; 
TEQ : équivalents toxiques conformément aux facteurs d'équivalence toxique 2005 de l'Organisation mondiale de la santé. 
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PARTIE B. 
 

Application des normes de qualité environnementale définies dans la partie A.I 
 

1. Colonne 4 du tableau : pour toute masse d'eau de surface donnée, l'application des NQE-MA a pour effet que, pour tout point de 
surveillance représentatif de cette masse d'eau, la moyenne arithmétique des concentrations mesurées à différentes périodes de l'année 
ne dépasse pas la valeur fixée dans la norme. 

Le calcul de la moyenne arithmétique et la méthode analytique utilisée, y compris  la manière d'appliquer  une NQE s'il  n'existe  aucune 
méthode analytique appropriée respectant les critères de performance minimaux, doivent être conformes aux mesures d'application 
portant adoption de spécifications techniques pour le contrôle chimique et la qualité des résultats analytiques conformément à la Directive 
2000/60/CE. 

 

2. Colonne 5 du tableau : pour toute masse d'eau de surface donnée, l'application des NQE-CMA a pour effet que, en tout point de 
surveillance représentatif de cette masse d'eau, la concentration mesurée ne dépasse pas la norme. 

Toutefois, conformément à l'annexe IV, partie I., 4), l'autorité de bassin peut instaurer des méthodes statistiques, telles que le calcul des 
centiles, afin de garantir un niveau acceptable de confiance et de précision dans la détermination de la conformité avec les NQE- CMA. 
Lorsque les Etats membres instaurent de telles méthodes, celles-ci sont conformes aux règles  détaillées  établies  conformément à la 
procédure d'examen visée à l'article 5 du règlement (UE)  n°  182/2011 du Parlement européen et du Conseil du   16 février 2011 
établissant les règles  et  principes généraux relatifs aux modalités  de contrôle par les Etats membres de l'exercice  des compétences 
d'exécution par la Commission. 

3. Les NQE définies pour l'eau dans la présente annexe sont exprimées en concentrations totales dans l'échantillon d'eau entier. 
 

Par dérogation au premier alinéa, dans le cas du cadmium, du plomb, du mercure et du nickel (ci-après dénommés "métaux"), les  NQE 
pour l'eau se rapportent à la concentration de matières dissoutes, c'est-à-dire à la phase dissoute d'un échantillon d'eau obtenu par 
filtration à travers un filtre de 0,45 m ou par tout autre traitement préliminaire équivalent ou, moyennant indication, à la concentration 
biodisponible. 

L'autorité de bassin peut, lors de l'évaluation des résultats de surveillance obtenus au regard des NQE pertinentes, tenir compte : 
 

a) des concentrations de fond naturelles pour les métaux et leurs composés, lorsque celles-ci entravent la conformité avec les NQE 
pertinentes; 

 

b) de la dureté, du pH, du carbone organique dissous ou d'autres paramètres liés à la qualité de l'eau qui affectent la biodisponibilité des 
métaux, les concentrations biodisponibles étant déterminées en ayant recours aux modèles appropriés de biodisponibilité." 

 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 22 octobre 2015 modifiant le Livre Ier du Code de l'Environnement et le Livre 
II du Code de l'Environnement contenant le Code de l'Eau relatif aux substances prioritaires pour la politique dans le domaine    de l'eau.] 

 

[A.G.W. 17.02.2011 - M.B. 24.03.2011] - [A.G.W. 22.10.2015] 

 

 

[Annexe Xter 

Limites des classes d'état et de potentiel écologique 
 

[annexe Xter code eau] 

][A.G.W. 13.09.2012] [A.G.W. 22.10.2015] 
 

[Annexe Xquater 

Règles d'agrégation dans la classification de l'état et du potentiel écologique 

annexe Xquater code eau 

][A.G.W. 13.09.2012] 

 

 

[Annexe Xquinquies 

Normes paramétriques additionnelles valables pour les zones d'eau de surface potabilisables et leur zone de prévention 

annexe Xquinquies code eau 

][A.G.W. 13.09.2012] 

 

 

Annexe XI 
 

[Paramètres à mesurer pour la surveillance de la qualité des eaux souterraines et des eaux de surface potabilisables 
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LQ est la limite de quantification maximale requise. 
 

Altération 

Paramètres de terrain 

2001 Couleur (in-situ)  Appréciation 

500 Niveau relatif (si piézomètre) Z 0,00 m 

2003 Odeur (in-situ)  Appréciation 

2106 Oxygène dissous (in-situ) O2d mg/l O2 

2005 Température (in-situ) T °Celsius 

Micro-organismes 
 

1011 Coliformes totaux ColiT nb par 100 ml 

1022 Entérocoques Enter. nb par 100 ml 

1013 Escherichia Coli E.Coli nb par 100 ml 

1001 Germes totaux à 22 °C GT22 nb par ml 

Minéralisation et salinité 
 

2107 Alcalinité totale TAC °français 

2204 Calcium Ca++ mg/l 

2201 Chlorures CI- mg/l 

2102 Conductivité (in-situ) K20 µs/cm à 20 °C 

2103 Dureté totale TH °français 

2205 Magnésium Mg++ mg/l 

2101 pH (in-situ) pH unités pH 

2207 Potassium K+ mg/l 

2206 Sodium Na+ mg/l 

2202 Sulfates SO4-- mg/l 

Particules en suspension, fer et manganèse 
 

2210 Aluminium Al µg/l 

3501 Fer Fe µg/l 

3502 Manganèse Mn µg/l 

2006 Matières en suspension M.E.S. mg/l 

2203 Silice SiO2 mg/l SiO2 

2002 Turbidité (alternative aux M.E.S.) NTU NTU 

Substances eutrophisantes 
 

3003 Ammonium NH4+ mg/l NH4 

3001 Nitrates NO3- mg/l NO3 

3002 Nitrites NO2- mg/l NO2 

3204 Ortho-Phosphates PO4--- mg/l PO4 

3005 Phosphore total P mg/l P2O5 

Métaux (extractibles) 

 
 
 
 
 
 
 
 

[ 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Micropolluants minéraux (autres) 
 

2208 Baryum Ba++ µg/l 

3505 Bore B µg/l 

3202 Bromures Br- mg/l 

3205 Cyanures (totaux) CN- µg/l 

3203 Fluorures F- mg/l 

2209 Strontium Sr++ µg/l 

Matières organiques et oxydables 
 

4002 Carbone organique total COT mg/l C 

4003 Hydrocarbures (si détectés à l'odeur) Indice C10-C40 µg/l 

4001 Oxydabilité (KMnO4) M.O. mg/l O2 

Hydrocarbures aromatiques polycycliques 
 

4508 Anthracène  ng/l 

4504 Benzo (a) pyrène  ng/l 

4502 Benzo (b) fluoranthène  ng/l 

4505 Benzo (g,h,i) pérylène  ng/l 

4503 Benzo (k) fluoranthène  ng/l 

4501 Fluoranthène  ng/l 

4510 Fluorène  ng/l 

4506 Indéno (1,2,3-cd) pyrène  ng/l 

4509 Phénanthrène  ng/l 

4507 Pyrène  ng/l 

[Pesticides et leurs métabolites : 

LQ 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
1 

5 

1 

 
 

1 

1 

 
 

1 

1 

5 

 
 

20 

(10 si pH <= 6,5) 

20 

5 

1 

2 

[0,3](3) 

 
 

[0,1](3) 

2 

0,03 

[0,1](3) 

[0,25](3) 

 
 

1 

1 

[0,5 et 0,25 en eau de 

surface potabilisable] 

(3) 

2 

1](2) 

[10](3) 

0,1 

2 

1 

1 

[25](3) 

 
 

10 

25 

0,05 

[5](3) 

[0,1](3) 

50 

 
 

0,3 

50 

1 

 
 

5 

[3](3) 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

5 

 
 

25 

Code ESO Description Symbole Expression 

 

3607 Antimoine Sb µg/l 

3601 Arsenic As µg/l 

 
3602 

 
Cadmium 

 
Cd 

 
µg/l 

3603 Chrome Cr µg/l 

3610 Chrome hexavalent (si [Cr total] > 5 µg/l) Cr6+ µg/l 

3503 Cuivre Cu µg/l 

3604 Mercure Hg µg/l 

3605 Nickel Ni µg/l 

3606 Plomb Pb µg/l 

3608 Sélénium Se µg/l 

3504 Zinc Zn µg/l 

 

4421 2,4-dichlorophénoxyacétate 2,4-D ng/l 
    

 



Code de l'Eau coordonné Page 161 sur 219 

file:///R:/DGO3-Legislation/Codeenvironnement/codeeaucoordonneR.html 10/12/2019 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

4483 2,6-dichlorobenzamide BAM ng/l 50 

 4418 2-méthyl,4-chlorophénoxyacétate MCPA ng/l 25 

4403 Atrazine  ng/l 25 

4426 Bentazone  ng/l 25 

4416 Bromacile  ng/l 25 

4427 Chloridazon*  ng/l 25 

4618 Chloridazon desphenyl** MET-B ng/l 100 

4497 Chlorothalonil ESA** VIS-01 ng/l 100 

[4448 Chlorpyriphos * 
 

ng/l 
25][A.G.W. 

07.06.2018] 

4411 Chlortoluron  ng/l 25 

4436 Déisopropyl Atrazine  ng/l 45 

4404 Déséthyl Atrazine  ng/l 25 

4408 Diuron  ng/l 25 

4442 Endosulfan *  ng/l [10](3) 

4433 Glyphosate *  ng/l 50 

4410 Isoproturon  ng/l 25 

4401 Lindane*  ng/l 10 

4499 Métazachlore ESA** 
[BH479-8][A.G.W. 

07.06.2018] 
ng/l 100 

4622 S-Métolachlore*  ng/l 25 

4620 Métolachlore ESA** CGA354743 ng/l 100 

4407 Métribuzin  ng/l 25 

4405 Simazine  ng/l 25 

4435 Terbuthylazine  ng/l 25](2) 

 
4304 1,1,1 Trichloréthane 1,1,1-C2H3Cl3 µg/l 

4305 1,1,2 Trichloréthane 1,1,2-C2H3Cl3 µg/l 

4303 1,2 Dichloréthane 1,2-C2H4Cl2 µg/l 

4201 Benzène C6H6 µg/l 

4302 Chloroforme CHCI3 µg/l 

4203 Ethylbenzène C8H10 µg/l 

4328 Hexachlorobenzène C6Cl6 µg/l 

4327 Hexachlorobutadiène * C4Cl6 µg/l 

4511 Naphtalène C10H8 µg/l 

4307 Tétrachloréthylène C2CI4 µg/l 

4301 Tétrachlorure de carbone CCI4 µg/l 

4202 Toluène C7H8 µg/l 

4306 Trichloréthylène C2HCI3 µg/l 

4324 Trichlorobenzènes C6H3Cl3 µg/l 

4329 Méthyl-terbutyléther MTBE µg/l 

 

* uniquement dans les eaux de surface 
[** uniquement dans les eaux souterraines et à partir d'une date fixée par le Ministre courant 2017 ](2) 

 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 3 mai 2007 portant modification de la partie réglementaire du Livre Il du Code 
de l'environnement, en ce qui concerne la surveillance de  l'état des eaux  de surface potabilisables, des eaux  souterraines  et de 
certaines zones protégées.](1) 

 

(1)[A.G.W. 03.05.2007] - [A.G.W. 29.09.2011] - (2)[A.G.W. 25.02.2016] - (3)[A.G.W. 30.11.2017] 
 

Annexe XII 
 

[...] [A.G.W. 13.09.2012] 

 

 

Annexe XIII 
 

[...] [A.G.W. 13.09.2012] 

 

 
 

 
 
 

Partie A 

 

 
[ ... ][A.G.W. 25.02.2016] 

Annexe XIV [ ... ] [A.G.W. 03.05.2007] [A.G.W. 12.02.2009] 

[EVALUATION DE LA QUALITE DES MASSES D'EAU SOUTERRAINE 

 

[Normes de qualité des eaux souterraines] [A.G.W. 25.02.2016] 

 

1. Afin d'évaluer l'état chimique des eaux souterraines conformément à l'article R. 43ter-4, les normes de qualité des eaux 
souterraines sont les suivantes : 
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2. Lorsque, pour une masse d'eau souterraine donnée, on considère que les normes de qualité pourraient empêcher de réaliser les 
objectifs environnementaux définis à l'article D.22 pour les eaux de surface associées, ou entraîner une diminution significative de la 
qualité écologique ou chimique de ces masses, ou un quelconque dommage significatif aux écosystèmes terrestres qui dépendent 
directement de la masse d'eau souterraine, des valeurs seuils plus strictes sont établies conformément à l'article R.43ter -3 et à la partie 
B de la présente annexe. Les programmes et mesures requis en ce qui concerne une telle valeur seuil s'appliquent également aux 
activités relevant des articles R.189 et suivants. 

 

[ ... ][A.G.W. 25.02.2016] 
 

Partie B 
 

ETABLISSEMENT ET REVISION DES VALEURS SEUILS POUR LES POLLUANTS DES EAUX SOUTERRAINES ET LES 
INDICATEURS DE POLLUTION 

 

I. Généralités 

 
§ 1er. Les valeurs seuils pour un bon état chimique des eaux souterraines sont axées sur la protection des masses  d'eaux  souterraines 
conformément à la partie B II. de la présente annexe, en s'attachant spécialement à leur impact sur les eaux de     surfaces associées et 
sur les écosystèmes terrestres et les zones humides directement dépendants, ainsi qu'à leur interaction avec ceux-ci, et tiennent compte, 
entre autres, des connaissances en matière de toxicologie humaine et d'écotoxicologie. 

§ 2. [Les valeurs seuils sont établies au niveau de la portion du district hydrographique international située  sur le territoire wallon ou  
au niveau d'une masse d'eau ou d'un groupe de masses d'eau souterraine particulier.] [A.G.W. 25.02.2016] 

 

§ 3. Dans le cas de masses d'eau souterraine à partir desquelles les eaux circulent à travers les frontières de la Région wallonne, la 
fixation des valeurs seuils fait l'objet d'une coordination avec les partenaires des districts hydrographiques internationaux définis à l'article 
D.10. 

 

§ 4. Toutes les valeurs seuils établies sont publiées dans les plans de gestion de district hydrographique établis conformément à 
l'article D.24, y compris un résumé des informations prévues à la partie B IV., de la présente annexe. 

 

§ 5. Par la suite, la liste des valeurs seuils est modifiée lorsque de nouvelles informations sur les polluants, groupes de polluants ou 
indicateurs de pollution indiquent qu'une valeur seuil devrait être fixée pour une nouvelle substance, qu'une valeur seuil déjà établie 
devrait être modifiée, ou qu'une valeur seuil précédemment supprimée de la liste devrait être rétablie afin de protéger la santé  humaine 
et l'environnement. 

Les valeurs seuils peuvent être supprimées de la liste lorsque la masse d'eau souterraine concernée n'est plus considérée comme étant 
à risque du fait des polluants, groupes de polluants ou indicateurs de pollution correspondants. 

 

Toute modification de ce type apportée à la liste des valeurs seuils est signalée dans le cadre du réexamen périodique des plans de 
gestion de district hydrographique. 

[§ 6. Les valeurs seuils sont établies à partir des valeurs des critères retenus pour l'évaluation de la qualité des eaux souterraines indiqués 
dans le tableau suivant : 

 

Valeurs de critères applicables en Wallonie : 
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] [A.G.W. 25.02.2016] 

 

Notes : 
1. Pour les paramètres notés *, la valeur seuil peut être majorée pour certaines masses d'eau souterraine en vue de tenir compte de   la 
concentration de référence si celle-ci est supérieure à la valeur de critère; 

2. Pour les paramètres dont le critère retenu est la santé humaine, la valeur seuil applicable aux prises d'eau potabilisable peut être 
réduite pour disposer d'une marge de sécurité permettant d'éviter tout dépassement des valeurs paramétriques applicables à l'eau 
destinée à la consommation humaine; 
3. Pour les paramètres dont le critère retenu est la protection des écosystèmes, la valeur seuil ne peut être adaptée pour certaines 
masses d'eau souterraine que si des considérations spécifiques concernant les états chimiques et écologique des eaux de surface 
associées ainsi que l'intégrité des écosystèmes terrestres dépendants permettent de le justifier; 
4. Pour les paramètres dont le critère retenu est le principe de précaution, la valeur seuil applicable pour toute masse d'eau souterraine 
est identique à la valeur de critère; 
5. Les valeurs seuils concernant les métaux portent sur le métal extractible, c'est-à-dire mesuré sur échantillon non filtré et acidifié à  pH 
<2; 
6. [Pour les paramètres repris dans le tableau de l'annexe XXXIV, partie B I, l'incertitude de mesure (k = 2) respecte les valeurs absolues 
déduites de ce tableau.] [A.G.W. 30.11.2017] 

 

II. Orientations relatives à l'établissement de valeurs seuils 
 

[L'autorité de bassin établit des valeurs seuils pour tous les polluants et indicateurs de pollution qui, en vertu de la caractérisation menée 
en vertu de l'article D.17, §§ 1er et 7, caractérisent les masses ou les groupes de masses d'eau souterraine comme risquant   de ne pas 
présenter un bon état chimique. 

 

Les valeurs seuils sont fixées de façon à ce que, si les résultats de la surveillance obtenus à un point de surveillance représentatif 
dépassent les seuils, cela indique que l'une ou plusieurs des conditions nécessaires pour que les  eaux souterraines présentent un  bon 
état chimique, visées à la partie C., I., 3°, b), c) et d) de la présente annexe, risquent de ne pas être remplies. 

Lorsqu'elle établit les valeurs seuils, l'autorité de bassin tient compte des orientations ci-après : 
 

1. La fixation des valeurs seuils prend en compte les éléments suivants : 
 

a) l'étendue des interactions entre les eaux souterraines et les écosystèmes aquatiques associés et les écosystèmes terrestres 
dépendants; 

 

b) les entraves aux utilisations ou fonctions légitimes, présentes ou à venir, des eaux souterraines; 
 

c) tous les polluants caractérisant les masses d'eau souterraine comme étant à risque, la liste minimale définie au point III étant prise en 
considération; 

d) les caractéristiques hydrogéologiques, y compris les informations sur les concentrations de référence et le bilan hydrologique. 
 

2. La fixation des valeurs seuils tient compte de l'origine des polluants ainsi que de la présence naturelle éventuelle, de la toxicologie  et 
du profil de dispersion, de la persistance et du potentiel de bioaccumulation de ces polluants. 
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3. Chaque fois que des concentrations de référence élevées de substances ou d'ions ou de leurs indicateurs sont enregistrées pour des 

raisons hydrogéologiques naturelles, ces concentrations de référence de la masse d'eau souterraine concernée sont prises en compte 
lors de l'établissement des valeurs seuils. Pour fixer les concentrations de référence, les principes suivants sont à prendre en 
considération : 

a) la fixation des concentrations de référence se fonde sur la caractérisation des masses d'eau souterraine effectuée en vertu de l'article 

D.17-1, § 2 ainsi que sur les résultats de la surveillance menée conformément au point II de l'annexe IV de la partie réglementaire. La 
stratégie de surveillance et l'interprétation des données tient compte du fait que les conditions de circulation et les propriétés chimiques 
des eaux souterraines connaissent des variations aussi bien latérales que verticales; 

b) lorsque les données de surveillance des eaux souterraines ne sont pas disponibles en quantité suffisante, il convient  de  rassembler 

davantage de données et, dans l'intervalle, de fixer les concentrations de référence à partir de ces données  de  surveillance limitées, le 
cas échéant à l'aide d'une méthode simplifiée utilisant un sous-ensemble d'échantillons pour lesquels les indicateurs ne révèlent aucune 
influence de l'activité humaine. Il y a lieu de prendre également en considération les informations sur  les transferts et les processus 
géochimiques, lorsqu'elles sont disponibles; 

c) en cas de données insuffisantes sur la surveillance des eaux souterraines et d'informations limitées sur les transferts et processus 
géochimiques, il convient de rassembler davantage de données et d'informations et, dans l'intervalle, d'effectuer une estimation des 
concentrations de référence, le cas échéant en se fondant sur des résultats statistiques de référence pour le même type de nappes 
aquifères situées dans d'autres zones pour lesquelles suffisamment de données de surveillance sont disponibles; 

 

4. La fixation des valeurs seuils est appuyée par un mécanisme de contrôle des données collectées, fondé sur l'évaluation de la  qualité 
des données, des considérations analytiques ainsi que les niveaux de fond pour les substances qui peuvent à la fois être naturellement 
présentes et résulter d'activités humaines. 

5. La Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles et Environnement, Département de l'Environnement et de 
l'Eau tient compte de l'ensemble de ces orientations dans chaque projet de plan de gestion des bassins hydrographiques wallons et 
vérifie la cohérence des valeurs seuils à l'aide du système d'évaluation de la qualité des eaux souterraines SEQEso.] [A.G.W. 
25.02.2016] 

III. Liste minimale des polluants et leurs indicateurs pour lesquels l'autorité de bassin doit envisager d'établir des valeurs seuils 
conformément à l'Article R. 43ter-3 

1. Substances ou ions ou indicateurs qui peuvent à la fois être naturellement présents et/ou résulter de l'activité humaine : Arsenic, 
Cadmium, Plomb, Mercure, Ammonium, Chlorures, Sulfate [, Nitrites, Phosphore total / Phosphates (au choix).] [A.G.W. 25.02.2016] 

 

2. Substances artificielles : Trichloréthylène, Tétrachloréthylène. 
 

3. Paramètres indiquant les intrusions d'eau salée ou autre : Conductivité. 
 

IV. Informations à fournir en ce qui concerne les polluants et leurs indicateurs pour lesquels des valeurs seuils ont été établies 
 

[Les plans de gestion des bassins hydrographiques wallons établis conformément à l'article D.24, reprennent des informations sur la 
manière dont la procédure définie à la partie B., II de la présente annexe a été appliquée. 

 

Le plan de gestion contient en particulier : 
 

a) des informations sur chaque masse ou groupe de masses d'eau souterraine définie comme étant à risque, avec au minimum les 
données suivantes : 

i) la taille des masses d'eau; 
 

ii) chaque polluant ou indicateur de pollution qui caractérise les masses d'eau souterraine comme étant à risque; 
 

iii) les objectifs de qualité environnementale auxquels le risque est lié, y compris les utilisations ou fonctions légitimes, qu'elles 
soient réelles ou potentielles, de la masse d'eau souterraine, et la relation entre les masses d'eau souterraine et    les eaux de 
surface associées ainsi que les écosystèmes terrestres directement dépendants; 

 

iv) dans le cas des substances naturellement présentes, les niveaux de fond naturels dans les masses d'eau souterraine; 
 

v) des informations sur les dépassements lorsque les valeurs seuils sont dépassées. 
 

b) les valeurs seuils, qu'elles s'appliquent au niveau régional, au niveau du district hydrographique, à la portion du district hydrographique 
international située sur le territoire wallon, ou encore au niveau d'une masse d'eau ou d'un groupe de masses d'eau souterraine particulier; 

 

c) la relation entre les valeurs seuils et chacun des éléments suivants : 
 

i) dans le cas de substances naturellement présentes, les concentrations de référence observées; 
 

ii) les eaux de surfaces associées et les écosystèmes terrestres directement dépendants; 
 

iii) les objectifs de qualité environnementale et les autres normes de protection des eaux en vigueur au niveau national, au 
niveau de l'Union ou au niveau international; 

 

iv) toute information pertinente concernant la toxicologie, l'écotoxicologie, la persistance, le potentiel de bioaccumulation et  le 
profil de dispersion des polluants; 

 

d) la méthode de fixation des concentrations de référence fondée sur les principes énoncés au point 3 de la partie B., II, de la  
présente annexe; 
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e) les motifs de l'absence de valeurs seuils pour les polluants et indicateurs mentionnés dans la partie B., III, de la présente annexe; 
 

f) les principaux éléments de l'évaluation de l'état chimique des eaux souterraines, avec au minimum le niveau, la méthode et la période 
d'agrégation des résultats de surveillance, la définition de la portée acceptable de dépassement et la méthode permettant de  la calculer, 
conformément à la partie C., I., 3°, a., et à la partie C., II, 3., de la présente annexe. 

 

La Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles et Environnement, Département de l'Environnement et de 
l'Eau, fournit les données visées aux points a) à f). 

Si aucune des données visées aux points a) à f) ne figure dans les plans de gestion de district hydrographique, l'autorité de bassin 
motive cette absence de données dans les plans en question.][A.G.W. 25.02.2016] 

 

Partie C 
 

EVALUATION DE L'ETAT CHIMIQUE DES EAUX SOUTERRAINES 
 

I. Généralités 
 

Une masse d'eau ou un groupe de masses d'eau souterraine est considéré comme étant en bon état chimique lorsque : 1° 

le contrôle pertinent établit que les conditions visées à l'article R. 43ter-2, 1° sont respectées; ou que 

2° les valeurs correspondant aux normes de qualité des eaux souterraines qui figurent dans la liste de la partie A, I., de la présente 
annexe et aux valeurs seuils pertinentes fixées conformément à l'article R. 43ter-3 et à la partie A II. de la présente annexe ne sont 
dépassées en aucun point de surveillance de cette masse ou de ce groupe de masses d'eau souterraine; ou que 

 

3° la valeur correspondant à une norme de qualité des eaux souterraines ou à une valeur seuil est dépassée  en un ou plusieurs  points 
de surveillance, mais une enquête appropriée menée conformément à la partie C II. de la présente annexe confirme que : 

 

a. sur la base de l'évaluation visée à la partie C II., point 3, les concentrations de polluants dépassant les normes de qualité des eaux 
souterraines ou les valeurs seuils ne sont pas considérées comme présentant un risque significatif pour l'environnement, notamment 
dans le cas où l'étendue de la masse d'eau souterraine qui est concernée n'excède pas 20 %; 

b. les autres conditions énoncées à l'article R. 43ter-2, 1° sont réunies, conformément à la présente annexe, partie C, II., point 4; 
 

c. il  est satisfait aux exigences de l'article D.168 dernier alinéa, conformément à la partie C II. point 4, de la présente annexe, pour   les 
masses d'eau souterraines identifiées conformément à l'article D.168; 

 

d. la capacité de la masse d'eau souterraine, ou de toute masse d'eau appartenant au groupe de masses d'eau souterraine, à se  prêter 
aux utilisations humaines n'a pas été compromise de manière significative par la pollution. 

Dans ce dernier cas, les mesures nécessaires sont prises, conformément aux articles D.23, D.167, D.169 et D.170, pour protéger,    sur 
la partie de la masse d'eau souterraine représentée par le ou les points de surveillance auxquels la valeur correspondant à une norme 
de qualité des eaux souterraines ou à une valeur seuil a été dépassée, les écosystèmes aquatiques, les écosystèmes  terrestres et 
l'utilisation par l'homme des eaux souterraines. 

II. Procédure 
 

1. La procédure d'évaluation visant à déterminer quel est l'état chimique d'une masse d'eau ou d'un groupe de masses d'eau souterraine 
est réalisée, par la Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles et Environnement, Département  de 
l'Environnement et de l'Eau, pour toutes les masses d'eau ou groupes de masses d'eau souterraine caractérisées comme étant à risque 
et pour chacun des polluants qui contribuent à cette caractérisation de la masse d'eau ou du groupe de masses d'eau souterraine. 

2. Lorsqu'elle entreprend une enquête visée à la partie C I., 3° de la présente annexe, le Département de l'Environnement et de l'Eau 
tient compte : 

 
a. des informations recueillies dans le cadre de la caractérisation effectuée en vertu de l'article D.17 § 1er et § 3 et concrétisée par  l'état 
des lieux. 

b. des résultats obtenus par le réseau de surveillance des eaux souterraines conformément à l'annexe IV.II. 2) et 
 

c. de toute autre information pertinente, y compris une comparaison de la moyenne arithmétique annuelle de la concentration des 
polluants concernés à un point de surveillance avec les normes de qualité et les valeurs seuils des eaux souterraines. 

3. Afin de déterminer si les conditions garantissant le bon état chimique des eaux souterraines visées à la partie C I., 3°, a) et d),     sont 
remplies, le Département de l'Environnement et de l'Eau procède, lorsque cela est justifié et nécessaire, et sur la base d'agrégations 
appropriées des résultats de la surveillance, étayées au besoin par des estimations de concentrations fondées sur un modèle conceptuel 
de la masse d'eau ou du groupe de masses d'eau souterraine, à une estimation de l'étendue de la masse d'eau souterraine pour laquelle 
la moyenne arithmétique annuelle de la concentration d'un polluant est supérieure à une norme de qualité  des eaux souterraines ou à 
une valeur seuil. 

4. Afin de déterminer si les conditions garantissant le bon état chimique des eaux souterraines visées à la partie C I., 3°, b) et c), sont 
remplies, le Département de l'Environnement et de l'Eau procède,  lorsque cela est justifié et nécessaire, et sur la base des résultats  de 
surveillance pertinents ainsi que d'un modèle conceptuel approprié de la masse d'eau souterraine, à une évaluation : 

 

a) des impacts des polluants sur la masse d'eau souterraine; en particulier, pour les points de surveillance s'avérant situés dans les 
zones d'influence directe des sites contaminés ou dans les zones d'influence directe d'une introduction ponctuelle de polluants, l'enquête 
visera à mesurer ces polluants à une distance de ces sites plus appropriée à l'échelle de la masse d'eau; 
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b) des quantités et concentrations des polluants qui sont ou seront probablement transférés d'une masse d'eau souterraine vers les eaux 

de surface associées ou les écosystèmes terrestres directement dépendants; 

c) de l'impact probable des quantités et des concentrations de polluants transférés vers les eaux de surface associées et les 
écosystèmes terrestres directement dépendants; 

 

d) de l'ampleur de toute intrusion d'eau salée ou autre dans la masse d'eau souterraine; et 
 

e) du risque que représentent les polluants qui se trouvent dans la masse d'eau souterraine pour la qualité de l'eau extraite, ou qu'il  est 
prévu d'extraire, de la masse d'eau souterraine en vue de la consommation humaine. 

 

5. La Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles et Environnement, Département de l'Environnement et de 
l'Eau présente l'état chimique d'une masse ou d'un groupe de masses d'eau souterraine sur des cartes, conformément à la partie V   de 
la présente annexe. En outre, elle indique sur ces cartes tous les points de surveillance où les normes de qualité des eaux souterraines 
et/ou les valeurs seuils sont dépassées, lorsque c'est pertinent et possible. 

Partie D 
 

IDENTIFICATION ET INVERSION DES TENDANCES A LA HAUSSE SIGNIFICATIVES ET DURABLES 
 

I. Identification des tendances à la hausse significatives et durables 
 

L'autorité de bassin identifie les tendances à la hausse significatives et durables  dans toutes les masses d'eau  souterraine ou tous  les 
groupes de masses d'eau souterraine caractérisés comme étant à risque, conformément à l'état des lieux approuvé au 22 mars 2005, 
en tenant compte des exigences ci-après : 

 

1) conformément à l'annexe IV partie II.2), le programme de surveillance est conçu de manière à ce que les tendances à la hausse 
significatives et durables des concentrations de polluants puissent être décelées. 

2) la procédure d'identification des tendances à la hausse significatives et durables est assurée par la Direction générale opérationnelle 
Agriculture, Ressources naturelles et Environnement, Département de l'Environnement et de l'Eau. Cette procédure    est fondée sur les 
éléments suivants : 

a) les fréquences et les lieux de surveillance sont choisis de façon à être suffisants pour : 
 

i) fournir les informations nécessaires pour garantir la possibilité de distinguer ces tendances à la hausse des variations naturelles, avec 

des degrés de confiance et de précision suffisants; 
 

ii) permettre d'identifier en temps utile ces tendances à la hausse afin que des mesures puissent être mises en oeuvre en vue de prévenir, 
ou au moins d'atténuer autant que possible, les dégradations de la qualité des eaux souterraines ayant une incidence sur l'environnement. 
Un premier exercice d'identification aura lieu au plus tard en 2009, si possible, en tenant compte des données existantes, dans le contexte 
du rapport sur l'identification de tendances dans le cadre du premier plan de gestion de district hydrographique visé à l'article D.24, du 
présent, et au moins tous les six ans par la suite; 

 

iii) tenir compte des caractéristiques physiques et chimiques temporelles de la masse d'eau souterraine, y compris les conditions 

d'écoulement des eaux souterraines et les vitesses d'infiltration, ainsi que le délai de percolation à travers le sol ou le sous-sol; 
 

b) les méthodes de surveillance et d'analyse utilisées sont conformes aux principes internationaux  de  contrôle de la qualité, y  compris 
éventuellement aux méthodes du CEN ou aux méthodes  nationales normalisées, pour  garantir  la fourniture de données d'une qualité 
scientifique et d'une comparabilité équivalentes; 

 

c) l'évaluation est basée sur une méthode statistique, par exemple la technique de la régression, pour l'analyse des tendances 
temporelles dans des séries chronologiques de points de surveillance distincts; 

d) afin d'éviter de fausser l'identification des tendances, la moitié de la valeur de la limite de quantification la plus élevée de toutes les 
séries temporelles est affectée à toutes les mesures inférieures à la limite de quantification, sauf pour le total des pesticides. 

 

3) l'identification des tendances significatives et durables à la hausse des concentrations de substances à la fois naturellement présentes 
et résultant de l'activité humaine prendra en compte les points de départ de l'identification et, lorsqu'elles sont disponibles, les données 
recueillies avant le démarrage du programme de surveillance aux fins de l'identification de tendances dans le cadre du premier plan de 
gestion de district hydrographique prescrit à l'article D.24. 

II. Points de départ des inversions de tendance 
 

L'autorité de bassin inverse les tendances à la hausse significatives et durables, une fois identifiées, conformément à la partie D I.,     de 
la présente annexe, en respectant les exigences ci-après : 

1) Le point de départ de la mise en oeuvre de mesures visant à inverser des tendances à la hausse significatives et durables correspond 
à une concentration du polluant qui équivaut à 75 % des valeurs des paramètres relatifs aux normes de qualité des eaux souterraines  
établies à la partie A  I., de la présente annexe et des valeurs  seuils fixées à la partie A II. de la présente annexe, sauf   si : 

a. un point de départ plus précoce est nécessaire pour que les mesures d'inversion de tendance puissent prévenir de la façon la plus 
économique qui soit, ou au moins atténuer autant que possible, toute dégradation de la qualité des eaux souterraines ayant une incidence 
sur l'environnement; 

b. un point de départ plus précoce est nécessaire lorsque la masse d'eau souterraine est en bon état ou en  très bon état mais  interagit 
avec des écosystèmes, des zones humides ou des captages qui nécessitent une protection adaptée; 

 

c. un point de départ différent se justifie lorsque la limite de détection ne permet pas, à 75 % des valeurs des paramètres, de démontrer 
l'existence d'une tendance; ou 
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d. le taux d'accroissement et la réversibilité de la tendance sont tels que le choix d'un point de départ plus tardif pour les mesures 

d'inversion de tendance permettrait encore de prévenir de la façon la plus économique qui soit, ou au moins d'atténuer autant que 
possible, toute dégradation de la qualité des eaux  souterraines ayant une incidence sur l'environnement. Le cas  échéant, le choix  d'un 
point de départ plus tardif n'empêche pas de respecter les échéances fixées pour atteindre les objectifs environnementaux. 

2) Une fois un point de départ établi pour une masse d'eau souterraine caractérisée comme étant à risque conformément à l'annexe  IV, 

partie II, point 2) d) et au point 1 ci-dessus, il ne sera plus modifié au cours du cycle de six ans du plan de gestion de district 
hydrographique prescrit à l'article D.24. 

 

3) Les inversions de tendance doivent être démontrées, compte tenu des dispositions pertinentes en matière de surveillance figurant 
partie D I., point 2. 

 

Partie E 
 

REPRESENTATION DE L'ETAT CHIMIQUE DES EAUX SOUTERRAINES 
 

Pour l'évaluation de l'état chimique, les résultats des différents points de surveillance dans une masse d'eau souterraine sont réunis pour 
la masse toute entière. Pour qu'une masse d'eau souterraine soit en bon état, il faut, pour les paramètres chimiques pour  lesquels la 
partie A de la présente annexe prévoit des normes de qualité environnementale ou des valeurs seuils : 

- que la valeur moyenne des résultats de la surveillance à chaque point de la masse d'eau souterraine soit calculée, 
 

- que, conformément à la partie C de la présente annexe, ces valeurs moyennes soient utilisées pour démontrer  le respect du bon  état 
chimique des eaux souterraines. 

 

La Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles et Environnement, Département de l'Environnement et de  
l'Eau fournit une carte sur laquelle l'état chimique des eaux souterraines est indiqué par les couleurs suivantes : 

Bon : vert, 

Médiocre : rouge. 

Elle indique également par un point noir sur la carte les masses d'eau souterraines qui subissent de manière durable et clairement définie 
une tendance à la hausse des concentrations d'un polluant quelconque résultant de l'effet de l'activité humaine. Les renversements de 
tendance doivent être indiqués par un point bleu sur la carte. 

Cette carte est incluse dans le plan de gestion de district hydrographique. 
 

La Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles et Environnement, Département de l'Environnement et de  l'Eau 
fournit également une carte séparée sur laquelle l'état quantitatif des eaux souterraines résultant du réseau de surveillance est indiqué 
par les couleurs suivantes pour chaque masse d'eau souterraine : 

Bon : vert, 

Médiocre : rouge.] 

[A.G.W. 12.02.2009] 
 

Annexe XV 
 

[Gestion de la qualité des eaux de baignade 
 

A. Paramètres microbiologiques 
 

A.1. Paramètres microbiologiques 
 

A B C D 

Paramètre Excellente qualité Bonne qualité Qualité suffisante 

Entérocoques intestinaux 

(UFC/100 ml) 
200 (*) 400 (*) 330 (**) 

Escherichia coli (UFC/100 ml) 500 (*) 1 000 (*) 900 (**) 

 
(*) Evaluation au 95e percentile. Voir le point B. 

(**) Evaluation au 90e percentile. Voir le point B. 

A.2. Paramètres microbiologiques complémentaires 

Qualité requise des eaux de baignade 
 

Paramètres microbiologiques G I 
Prescriptions 

particulières 

 
 
 

 
Coliformes totaux/100 ml 

 
 
 

 
500 

 
 
 

 
10 000 

 
 
 

 
(1) 

 
Coliformes fécaux/100 ml 

 
100 

 
2 000 

 
(1) 
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3 Streptocoques fécaux/100 ml 100 - (2) 

     Concentration par filtration sur membrane. Inoculation 

4 Salmonelles/1 l - 0 (2) sur milieu type. Enrichissement, repiquage sur gélose 
     d'isolement, identification. 

5 Enterovirus PFU/10 l - 0 (2) 
Concentration par filtration par floculation ou par 

centrifugation et confirmation. 

 

G = guide. 
 

I = impérative. 
 

(0) Dépassement des limites prévues en cas de conditions géographiques ou météorologiques exceptionnelles. 
 

(1) Lorsqu'un échantillonnage effectué au cours des années précédentes a donné des résultats sensiblement plus favorables que  ceux 
prévus à la présente annexe et lorsque aucune condition susceptible d'avoir diminué la qualité des eaux n'est intervenue, la fréquence 
d'échantillonnage peut être réduite d'un facteur 2 par les autorités compétentes. 

(2) Teneur à vérifier par les autorités compétentes lorsqu'une enquête effectuée dans la zone de baignade en révèle la présence possible 
ou une détérioration de la qualité des eaux. 

 

B. Evaluation et classement des eaux de baignade 
 

1. Qualité insuffisante 
 

Les eaux de baignade sont classées comme étant de "ualité insuffisante" si, sur la base de l'ensemble des données relatives à la qualité 
des eaux de baignade collectées au cours de la dernière période d'évaluation (a), les valeurs du percentile (b) pour les dénombrements 
bactériens sont moins bonnes (c) que les valeurs de la "qualité suffisante" indiquées à l'annexe XV, A.1., colonne D. 

 

2. Qualité suffisante 
 

Les eaux de baignade sont classées comme étant de "qualité suffisante" : 
 

1) si, sur la base de l'ensemble des données relatives à la qualité des eaux de baignade collectées au cours de la dernière période 
d'évaluation, les valeurs du percentile pour les dénombrements bactériens sont égales ou meilleures (d) que les valeurs "qualité 
suffisante" indiquées à l'annexe XV, A.1., colonne D, et 

2) si l'eau de baignade présente une pollution à court terme, à condition que : 
 

i) des mesures de gestion adéquates soient prises, y compris le contrôle, l'alerte précoce et la surveillance, afin de  prévenir l'exposition 
des baigneurs à la pollution, notamment au moyen d'un avertissement ou, si nécessaire, d'une interdiction de se baigner; 

ii) des mesures de gestion adéquates soient prises pour prévenir, réduire ou éliminer les sources de pollution, et 
 

iii) le nombre d'échantillons écartés conformément à l'article R. 108, § 3, à cause d'une pollution à court terme au cours de la    dernière  
période d'évaluation ne représente pas plus de 15 % du nombre total d'échantillons hebdomadaires prévus, ou pas plus    d'un échantillon 
par saison balnéaire, la valeur la plus élevée étant retenue. 

3. Bonne qualité 
 

Les eaux de baignade sont classées comme étant de "bonne qualité" : 
 

1) si, sur la base de l'ensemble des données relatives à la qualité des eaux de baignade collectées au cours de la dernière période 
d'évaluation, les valeurs du percentile pour les dénombrements bactériens sont égales ou meilleures (d) que les valeurs "bonne qualité" 
indiquées à l'annexe XV, point A.1., colonne C, et 

 

2) si l'eau de baignade présente une pollution à court terme, à condition que : 
 

i) des mesures de gestion adéquates soient prises, y compris le contrôle, l'alerte précoce et la surveillance, afin  d'éviter  une exposition 
des baigneurs à la pollution, notamment au moyen d'un avertissement ou, si nécessaire, d'une interdiction de se baigner; 

ii) des mesures de gestion adéquates soient prises pour prévenir, réduire ou éliminer les sources de pollution, et 
 

iii) le nombre d'échantillons écartés conformément à l'article R. 108, § 3, à cause d'une pollution à court terme au cours de la    dernière 
période d'évaluation ne représente pas plus de 15 % du nombre total d'échantillons prévu dans les calendriers de  surveillance établis 
pour la période en question, ou pas plus d'un échantillon par saison balnéaire, la valeur la plus élevée étant retenue. 

4. Excellente qualité 
 

Les eaux de baignade sont classées comme étant "d'excellente qualité" : 
 

1) si, sur la base de l'ensemble des données relatives à la qualité des eaux de baignade collectées au cours de la dernière période 
d'évaluation, les valeurs du percentile pour les dénombrements bactériens sont égales ou supérieures  aux  valeurs  "excellente qualité" 
indiquées à l'annexe XV, A.1., colonne B, et 

 

2) si les eaux de baignade présentent une pollution à court terme, à condition que : 
 

i) des mesures de gestion adéquates soient prises, y compris le contrôle, l'alerte précoce et la surveillance, afin  d'éviter  une 
exposition des baigneurs à la pollution, notamment au moyen d'un avertissement ou, si nécessaire, d'une interdiction de se baigner; 

 

ii) des mesures de gestion adéquates soient prises pour prévenir, réduire ou éliminer les sources de pollution, et 
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iii) le nombre d'échantillons écartés conformément à l'article R. 108, § 3, à cause d'une pollution à court terme au cours de la    dernière 

période d'évaluation ne représente pas plus de 15 % du nombre total d'échantillons prévu dans les calendriers de  surveillance établis 
pour la période en question, ou pas plus d'un échantillon par saison balnéaire, la valeur la plus élevée étant retenue. 

 

Note 
 

(a) L'expression "dernière période d'évaluation" désigne les quatre dernières saisons balnéaires ou, le cas échéant, la période précisée 
à l'article R. 109, § 2, ou R. 109, § 3. 

 

(b) Fondée sur l'évaluation du percentile de la fonction normale de densité de probabilité log 10 des données microbiologiques obtenues 
pour la zone de baignade concernée, la valeur du percentile est calculée de la manière suivante : 

i) Prendre la valeur log 10 de tous les dénombrements bactériens de  la séquence de données à évaluer (si une valeur  égale à zéro est 
obtenue, prendre la valeur log 10 du seuil minimal de détection de la méthode analytique utilisée.) 

 

ii) Calculer la moyenne arithmétique des valeurs log 10 (|gm). 
 

iii) Calculer l'écart type des valeurs log 10 (|gj). 

 
La valeur au 90e percentile supérieur de la fonction de densité de probabilité des données est tirée de l'équation suivante : 90e percentile 
supérieur = antilog (|gm + 1,282 |gj). 

 
La valeur au 95e percentile supérieur de la fonction de densité de probabilité des données est tirée de l'équation suivante : 95e percentile 
supérieur = antilog (|gm + 1,65 |gj). 

 

(c) "Moins bonnes" signifie "dont les concentrations exprimées en UFC/100 ml sont supérieures". 
 

(d) "Meilleures" signifie "dont les concentrations exprimées en UFC/100 ml sont inférieures". 
 

C. Profil des eaux de baignade 
 

1. Le profil des eaux de baignade visé à l'article R. 111 comporte : 
 

a) une description des caractéristiques physiques, géographiques et hydrologiques des eaux de baignade et des autres eaux de surface 
du bassin versant des eaux de baignade concernées, qui pourraient être sources de  pollution,  pertinentes aux fins de  l'objectif de 
protection des eaux de baignade et tel que prévu par l'article D. 17; 

 

b) une identification et une évaluation des sources de pollution qui pourraient affecter les eaux de baignade et altérer la santé des 
baigneurs; 

 

c) [une évaluation du potentiel de prolifération des cyanobactéries et, le cas échéant, des macroalgues;] 
[A.G.W. 29.09.2011] 

 

d) si l'évaluation visée au point b) laisse apparaître un risque de pollution à court terme, les informations suivantes : 
 

- la nature, la fréquence et la durée prévisibles de la pollution à court terme à laquelle on peut s'attendre, 
 

- le détail de toutes les sources de pollution restantes, y compris des mesures de gestion prises et du calendrier prévu pour leur 
élimination, 

 

- les mesures de gestion prises durant les pollutions à court terme et l'identité et les coordonnées des instances responsables de ces 
mesures; 

f) l'emplacement du point de surveillance. 
 

2. Dans le cas d'eaux de baignade classées comme étant de qualité "bonne", "suffisante" ou "insuffisante", le profil des eaux de baignade 
est réexaminé régulièrement afin de déterminer si un des aspects énumérés au point 1 a changé. Le cas échéant, il   convient de le 
mettre à jour. La fréquence et l'ampleur des révisions sont déterminées sur la base de la nature et de la gravité de la pollution. Cependant, 
elles respectent au moins les dispositions prévues et être au moins effectuées à la fréquence indiquée dans le tableau suivant : 

 

Bonne qualité Qualité suffisante 

4 ans 3 ans 

a) à f) a) à f) 

 

Dans le cas d'eaux de baignade classées précédemment comme étant de qualité "excellente", le profil des eaux  de baignade n'est  pas 
réexaminé et, le cas échéant, mis à jour que si le classement passe à la qualité "bonne", "suffisante" ou "insuffisante". Le réexamen porte 
sur tous les aspects mentionnés au point 1. 

3. En cas de travaux de construction importants ou de changements importants dans les infrastructures, effectués dans les zones de 
baignade ou à proximité, le profil des eaux de baignade est actualisé avant le début de la saison balnéaire suivante. 

 

4. Les informations visées au point 1, sous a) et b), sont fournies sur une carte détaillée, lorsque cela est faisable. 
 

5. Toute autre information pertinente peut être jointe ou incluse si le Ministre ou son administration le juge nécessaire. 
 

D. Règles de traitement des échantillons en vue d'analyses microbiologiques 
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1. Point de prélèvement 
 

Dans la mesure du possible, les prélèvements sont effectués trente centimètres en dessous de la surface de l'eau et dans des eaux 
profondes d'au moins un mètre. 

 

2. Stérilisation des bouteilles pour échantillon 
 

Les bouteilles pour échantillon doivent : 

 
- subir une stérilisation en autoclave pendant au moins quinze minutes à 121 oC, ou 

 
- subir une stérilisation sèche à 160 oC ù 170o C pendant au moins une heure, ou 

- être des récipients d'échantillonnage irradiés provenant directement du fabricant. 
 

3. Prélèvement 
 

Le volume de la bouteille/du récipient d'échantillonnage dépend de la quantité d'eau nécessaire pour chaque paramètre à contrôler.   
Le contenu minimal est généralement de 250 ml. 

 

Le matériau des récipients d'échantillonnage est transparent et incolore (verre, polyéthène ou polypropylène). 
 

Pour éviter toute contamination accidentelle de l'échantillon, l'échantillonneur applique une technique aseptique pour que  les  bouteilles 
de prélèvement restent stériles. Aucun autre matériel stérile n'est nécessaire (gants "chirurgicaux" stériles, pinces ou tiges 
d'échantillonnage) si la procédure est correctement suivie. 

L'échantillon est clairement identifié à l'encre indélébile sur le récipient et sur le formulaire d'échantillonnage. 
 

4. Stockage et transport des échantillons avant analyse 
 

Les échantillons d'eau sont protégés de l'exposition à la lumière, en particulier de la lumière directe du soleil, à tous les stades du 

transport. 

 
Les échantillons sont conservés à une température d'environ 4 oC dans une glacière ou un réfrigérateur (selon le climat) jusqu'à l'arrivée 
au laboratoire. Si le transport vers le laboratoire risque de durer plus de quatre heures, il est effectué dans un réfrigérateur. 

Le délai entre le prélèvement et l'analyse est aussi court que possible. Il est conseillé d'analyser les échantillons le jour même de leur 

prélèvement. Si cela est impossible pour des raisons pratiques,  les  échantillons sont  traités au plus tard dans les vingt-quatre  heures. 

Dans l'intervalle, ils sont stockés dans l'obscurité et à une température de 4 oC + 3 oC." 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 14 mars 2008 modifiant le Livre II du Code de l'Environnement contenant   le 
Code de l'Eau et relatif à la qualité des eaux de baignade.] 
[A.G.W. 14.03.2008] 

 

Annexe XVI 
 

[...] [A.G.W. 13.09.2012] 

 

 

Annexe XVII 
 

Zones d'eaux potabilisables 
 

a) zone amont : 
 

La Meuse de la frontière française à l'écluse n° 7 de Rivière. 
 

b) zones d'eaux potabilisables : 
 

• Le Ri de Rome (bassin de l'Eau Noire) et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage du Ri de Rome à Couvin. 
 

• L'Ourthe et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage du barrage de Nisramont à Houffalize. 
 

• La Warche et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage du barrage de Robertville à Waimes. 
 

• La Vesdre et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage du barrage d'Eupen à Eupen. 
 

• La Gileppe (bassin de la Vesdre) et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage du barrage de la Gileppe à  Baelen. 
 

• Le ruisseau de Mouhet (bassin de la Sûre) et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage de Livarchamps à Bastogne. 

• La Meuse de l'écluse n° 7 de Rivière au captage en eau de Meuse situé à Tailfer. 
 

• [Le ruisseau du Laid Trou et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage  le plus en aval de  Lodomé et  le  ruisseau 

du Noir Ruy et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage de Houvegné à Stavelot (bassin de l'Amblève)].[A.G.W. 
03.05.2007] 
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• [La Lhomme et ses affluents, de leurs sources jusqu'au captage de Bras à Libramont.][A.G.W. 03.05.2007] 
 

c) lieux de contrôle : 
 

a. Le captage du Ri de Rome à Couvin sur le Ri de Rome (bassin de l'eau Noire) en catégorie A2. 
 

b. Le captage du barrage de Nisramont à Houffalize sur l'Ourthe, en catégorie A2. 
 

c. Le captage du barrage de Robertville à Waimes sur la Warche, en catégorie A2. 
 

d. Le captage du barrage d'Eupen à Eupen sur la Vesdre, en catégorie A2. 
 

e. Le captage du barrage de la Gileppe à Baelen sur la Gileppe (bassin de la Vesdre), en catégorie A2. 
 

f. Le captage de Livarchamps à Bastogne, sur le ruisseau de Mouhet (bassin de la Sûre), en catégorie A2. 
 

g. Le captage de Tailfer (CIBE) en catégorie A2. 
 

h. [Le captage situé en aval du barrage de Lodomé et le captage du Noir Ruy, à Stavelot (bassin de l'Amblève)][A.G.W. 
03.05.2007] 

 

i. [Le captage de Bras à Libramont (bassin de la Lesse][A.G.W. 03.05.2007] 

 

 

Annexe XVIII 
 

[...] [A.G.W. 13.09.2012] 

 

 

Annexe XIX 
 

Valeurs limites d'émission et normes de qualité environnementale 
 

Les «valeurs limites» et les «objectifs de qualité» établis dans le cadre de : 
 

1° l'arrêté royal du 3 août 1976 portant le règlement général relatif aux déversements des eaux usées dans les eaux de surface 
ordinaires, dans les égouts publics et dans les voies artificielles d'écoulement des eaux pluviales 

 

2° des articles 131 à 141 
 

3° l'arrêté de l'Exécutif régional wallon du 11 février 1993 portant les conditions générales de déversement dans les eaux de  surface 
ordinaires et dans les égouts publics des eaux usées contenant des substances dangereuses de la liste I 

4° l'arrêté de l'Exécutif régional wallon du 11 février 1993 portant les conditions sectorielles de déversement dans les eaux de surface 
ordinaires et dans les égouts publics des eaux usées contenant les substances dangereuses de la liste I suivantes : tétrachlorure de 
carbone, chloroforme, 1,2-dichloroéthane, trichloroéthylène, perchloroéthylène, trichlorobenzène, hexachlorobenzène et 
hexachlorobutadiène 

 

5° l'arrêté de l'Exécutif régional wallon du 11 février 1993 portant les conditions sectorielles de déversement dans les eaux de surface 
ordinaires et dans les égouts publics des eaux usées contenant les substances dangereuses de la liste I suivantes : DDT, 
pentachlorophénol, aldrine, dieldrine, endrine et isodrine 

 

6° l'arrêté royal du 12 septembre 1985 déterminant les conditions sectorielles de déversement des eaux usées provenant de l'industrie 
du chlore dans les eaux de surface ordinaires et dans les égouts publics 

 

7° l'arrêté royal du 12 septembre 1985 déterminant les conditions sectorielles de déversement des eaux usées provenant de 
l'industrie du chlore dans les eaux de surface ordinaires et dans les égouts publics 

 

8° l'arrêté royal du 30 mars 1987 déterminant les conditions sectorielles de déversement, dans les eaux de surface ordinaires et dans 
les égouts publics, des eaux usées contenant du mercure et provenant des établissements relevant des secteurs autres que celui de 
l'électrolyse des chlorures alcalins 

9° l'arrêté royal du 7 octobre 1986 déterminant les conditions sectorielles de déversement, dans les eaux de surface ordinaires et 
dans les égouts publics, des eaux usées contenant de l'hexachlorocyclohexane 

 

[10° les dispositions adoptées sur le fondement de l'article D.2, 62°, de la partie décrétale du Livre II du Code de l'Environnement, 
contenant le Code de l'Eau] [A.G.W. 13.10.2011] 

 

sont considérés comme des valeurs limites d'émission ou des normes de qualité environnementales aux fins du présent décret. 
 

[Annexe XIXbis 
 

Zones à enjeux spécifiques 
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HN15R 

 

Grande Honnelle 

 

LE23R 
 

Hilan I 

 

LE24R 
 

Hilan II 

 

LE27R 
 

Ruisseau de Mahoux 

 

LE28R 
 

Ruisseau des Forges 

 

MM08R 
 

Ruisseau du Fagnolle 

 

MM17R 
 

Ruisseau de la Jonquière 

 

MM22R 
 

Ruisseau de Feron 

 

MM25R 
 

Ruisseau des Fonds de Leffe 

 

MM26R 
 

Molignée I 

 

MM28R 
 

Bocq I 

 

MM29R 
 

Ruisseau de Crupet 

 

MM30R 
 

Bocq II 

 

MM31R 
 

Burnot 

 

MM37R 
 

Ruisseau de Massembre 

 

MV02R 
 

Ruisseau de Solières 

 

MV07R 
 

Hoyoux I 

 

MV08R 
 

Ruisseau du Triffoy 

 

MV16R 
 

Berwinne I 

 

MV17R 
 

Berwinne II 

 

MV25R 
 

Gueule I 

 

MV26R 
 

Gueule II 

 

MV27R 
 

Iterbach 

 

OU22R 
 

Ourthe II 

 

OU23R 
 

Eau de Somme 

 

OU33R 
 

Marchette II 

 

SA02R 
 

Thure 

 

SA03R 
 

Hantes 

 

SA04R 
 

Biesmes l'Eau 

 

SA11R 
 

Eau d'Heure III 

 

SA15R 
 

Ruisseau d'Hanzinne I 

 

SA17R 
 

Biesme I 

 

SA26R 
 

Ruisseau d'Hanzinne II 

 

VE05R 
 

Bach 

 

VE08R 
 

Ruisseau de Bilstain 

 

] 
[A.G.W. 17.10.2013] 

 

  

Annexe XX 
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[Principaux polluants pertinents pour les eaux souterraines 
 

Liste I : [substances dangereuses ou considérées comme dangereuses 
 

1. Composés organohalogénés et substances susceptibles de former des composés de ce type dans le milieu aquatique, et notamment 
les hydrocarbures chlorés et les PCB; 

 

2. Composés organophosphorés; 
 

3. Composés organostanniques; 
 

4. Substances et préparations, ou leurs produits de décomposition, dont le caractère cancérigène ou mutagène ou les propriétés pouvant 
affecter les fonctions stéroïdogénique, thyroïdienne ou reproductive ou d'autres fonctions endocriniennes dans ou via  le  milieu aquatique 
ont été démontrées; 

5. Hydrocarbures persistants et substances organiques persistantes et bio-accumulables, et notamment : 
 

- Hydrocarbures aromatiques monocycliques; 
 

- Huiles minérales (mesurables par l'indice hydrocarbure (C10-C40)); 
 

- Hydrocarbures aromatiques polycycliques; 
 

- Ethers additifs pour carburant (MTBE et ETBE); 
 

6. Cyanures; 
 

7. Mercure et composés du mercure; 
 

8. Cadmium et composés du cadmium; 

 
9. Produits phytopharmaceutiques définis à l'article 1er de l'arrêté royal du 28 février 1994 et produits biocides définis au Titre 1er,  article 

1er de l'arrêté royal du 22 mai 2003, en application de la loi du 21 décembre 1998.](2) 

Liste II : autres polluants des eaux souterraines 
 

1. Arsenic et ses composés; 
 

2. Nickel et ses composés; 
 

3. Zinc, cuivre et leurs composés; 
 

4. Autres métaux et leurs composés; 
 

5. Substances contribuant à l'eutrophisation (notamment nitrates et phosphates); 
 

6. Substances ayant une influence négative sur le bilan d'oxygène (et pouvant être mesurées à l'aide de paramètres tels que la DBO, 
la DCO, l'indice permanganate et le carbone organique); 

 

7. Matières en suspension (y compris pouvant être mesurées par la turbidité); 
 

8. Ammonium; 
 

9. Borates; 
 

10. Fluorures; 
 

11. Chlorures; 
 

12. Sulfates.](1) 
(1)[A.G.W. 12.02.2009] - (2)[A.G.W. 29.09.2011] 

 

Annexe XXI 
 

Tableau de la composition azotée moyenne des effluents d'élevage 

 
Fumier 

Catégories d'animaux 

 
N (kg/t) 

Lisier ou fientes 

Catégories d'animaux 

 
N (kg/t) 

Bovins 5,0   

Ovins 6,7   

Porcins 6,0   

Caprins 6,1   

Equins 8,2   

Volailles 23   
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Annexe XXII 
 

[Tableau de correspondance de production d'effluents d'élevage 

(Volume moyen de production d'effluents d'élevage par période de six mois) 

 
 Lisier Fumier Purin 

m³/animal/6 mois 

Fumier*** Lisier 

Bovin de moins de 6 mois 1,9* 2,5 0,4 1,2 1,4 

Taurillon de 6 à 12 mois 3,7 3,5 0,5 2 1,9 

Taurillon de 1 à 2 ans 5,6 6 0,9 2,8 3 

Génisse de 6 à 12 mois 3,7 3,5 0,5 2 1,9 

Génisse de 1 à 2 ans 5,6 5 0,7 3 2,7 

Vache allaitante et son veau** 7,8 7 1,1 6 3,9 

Vache laitière 10 8,5 1,3 5,4 4,9 

Vache de réforme 6,7 6 0,9 3,6 3,2 

Autre bovin de plus de 2 ans 6,7 6 0,9 3,6 3,2 

 
 

STABULATION 

PAILLEE ET STABULATION 

PAILLEE RACLEE AVEC 

INTERVALLE ENTRE 

RACLAGES SUPERIEUR A 5 

JOURS 

STABULATION PAILLEE RACLEE AVEC INTERVALLE ENTRE RACLAGES 

INFERIEUR OU EGAL A 5 JOURS 

COMPORTANT UNE AIRE DE COUCHAGE NON RACLEE 

Fumier*** Fumier *** provenant de l’aire 

de couchage non raclée 

ou des couloirs entre logettes 

m³/animal/6 mois 

Fumier raclé Purin**** 

Bovin de moins de 6 mois 1,6 1,2 1,4 0,3 

Taurillon de 6 à 12 mois 4 2 1,9 0,4 

Taurillon de 1 à 2 ans 5,8 3 3 0,7 

Génisse de 6 à 12 mois 4 2 1,9 0,4 

Génisse de 1 à 2 ans 5,8 3 2,7 0,6 

Vache allaitante et son veau** 8,6 6 3,5 0,8 

Vache laitière 11,7 5,4 4,8 1,1 

Vache de réforme 7 3,6 3,2 0,7 

Autre bovin de plus de 2 ans 7 3,6 3,2 0,7 
 

*Dans le cas des veaux de boucheries, il s'agit d'une norme par place et non pas par animal. 
** Valeur pour la mère et son veau. Si le veau n'est pas hébergé avec la mère, prendre la valeur de la vache de réforme pour  la   mère. 
Le veau est alors comptabilisé dans la catégorie "veau de moins de 6 mois", éventuellement dans un  autre  type  d'hébergement. 
*** Le fumier repris dans les cases grisées peut être stocké directement au champ sans séjour obligatoire sur fumière sauf s’il est produit 
sur des couloirs entre logettes. Les étables dans lesquelles ce fumier est produit sont explicitées dans les schémas de cette même 
annexe Dans le cas d’une aire d’alimentation extérieure, il faut prévoir un volume supplémentaire de 300l/m² pour le stockage des eaux 
brunes. 
**** Le volume de purin est à prendre en considération uniquement s’il y a production de fumier mou 

 

*** Le fumier repris dans les cases grisées peut être stocké directement au champ sans séjour obligatoire sur fumière. 

**** Pour les systèmes d'élevage présentant une partie de la surface sur caillebotis et une autre sur litière, la proportion de chaque  
type de surface définit la proportion de chaque type d'effluent produit. 

 

*** Le fumier repris dans les cases grisées, pour autant que les prescriptions de l’article R. 196 soient respectées, peut être stocké 
directement au champ sans séjour obligatoire sur fumière. 
**** Le stockage direct au champ est conditionné au taux de matière sèche, conformément à l’article R. 196 

 

Schémas d’étables d’exploitation bovine dont le fumier peut être stocké directement au champ 
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Seul le fumier provenant des aires de couleur jaune peut être stocké directement au champ 

STABULATION SEMI-PAILLEE 

 
 

STABULATION PAILLEE ET STABULATION PAILLEE RACLEE AVEC INTERVALLE ENTRE RACLAGES SUPERIEUR A 5 
JOURS 

 
 

 
STABULATION PAILLEE RACLEE AVEC INTERVALLE ENTRE RACLAGES INFERIEUR OU EGAL A 5 JOURS 

 

 
Vu pour être annexé à l’arrêté du Gouvernement wallon du 13 juin  2014 modifiant le Livre II du Code de l’environnement,  contenant  
le Code de l’eau en ce qui concerne la Gestion Durable de l’Azote en Agriculture.] 
[A.G.W. 31.03.2011] - [A.G.W. 13.06.2014 - entrée en vigueur 15.06.2014 - erratum 17.10.2014] 

 

Annexe XXIII 
 

[Périodes d'épandage des fertilisants 
 

Tableau récapitulatif des périodes d'épandage des fertilisants organiques 
 

Terres arables 

Azote minéral 

J 

A 
 
A 

F M A M J J A S 

C 

O 

A 
 N 

A 

D 

A 

Fumier mou, lisiers, 

purins, effluents de 

volailles et autres 

fertilisants à action 

A A      D D D C A  A A 

rapide               

Fumiers, composts et 

autres fertilisants à 
       D D D F F   

action lente excepté le 

fumier mou 
              

Prairies J  F M A M J J A S O  N D 

Azote minéral A          A  A A 

Fumier mou, lisiers, A B         E A  A A 

purins, effluents de 

volailles et autres 

fertilisants à action 

rapide 

              

Fumiers, composts et 

autres fertilisants à 

action lente excepté le 

fumier mou 

          F F   

 

 

Vu pour être annexé à l’arrêté du Gouvernement wallon du 13 juin  2014 modifiant le Livre II du Code de l’environnement,  contenant  
le Code de l’eau en ce qui concerne la Gestion Durable de l’Azote en Agriculture.] 
[A.G.W. 15.02.2007] - [A.G.W. 31.03.2011] - [A.G.W. 13.06.2014 - entrée en vigueur 15.06.2014] 

 

Annexe XXIV [ ... ] [A.G.W. 31.03.2011] 
 

Annexe XXV 
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[Clé de classification des matières organiques en fonction de leur dynamique d’action 

 
 

 
Vu pour être annexé à l’arrêté du Gouvernement modifiant le Livre II du Code de l’environnement, contenant le Code de l’eau en ce  
qui concerne la Gestion Durable de l’Azote en Agriculture.] 
[A.G.W. 31.03.2011] - [A.G.W. 13.06.2014 - entrée en vigueur 15.06.2014] 

 

Annexe XXVI 
 

[Tableau de la production annuelle d'azote par catégorie animale après déduction des pertes inhérentes au stockage et 
compte tenu des périodes de vide sanitaire pour les porcins et les volailles : 

 

Vu pour être annexé à l’arrêté du Gouvernement wallon du 13 juin  2014 modifiant le Livre II du Code de l’environnement,  contenant  

le Code de l’eau en ce qui concerne la Gestion Durable de l’Azote en Agriculture.] 
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[A.G.W. 15.12.2005] [A.G.W. 22.12.2005] [A.G.W. 15.02.2007] - [A.G.W. 31.03.2011] - [A.G.W. 13.06.2014 - entrée en vigueur 
15.06.2014] 

 

Annexe XXVII 
 

[Tableau de la composition azotée moyenne des effluents d'élevage 
 

 
Fumier 

Catégories d'animaux 

 
 

N (kg/t) 

Lisier ou fientes 

 
Catégories d'animaux 

 
 

N (kg/t) 

Bovins 5,9 Bovins 4,4 

Ovins 6,7 Phase solide 5,1 

Porcins 6,0 Porcins 6,0 

Litière biomaîtrisée de porcins 10,5 Phase solide 6,9 
Caprins 6,1 Volailles  

Equins 8,2 Fientes humides 15 

Volailles 26,7 Fientes préséchées 22 
  Fientes séchées 35 
  Lapins 8,5 

Purin  Compost de fumier  

Catégories d'animaux N (kg/t) Catégories d'animaux N (kg/t) 

Bovins 
Stabulation entravée 

 
2,4 

Bovins 6,1 

Jus d'écoulement de fumière 0,6   

 

Vu pour être annexé à l’arrêté du Gouvernement wallon du 13 juin  2014 modifiant le Livre II du Code de l’environnement,  contenant  
le Code de l’eau en ce qui concerne la Gestion Durable de l’Azote en Agriculture.] 
[A.G.W. 15.02.2007] - [A.G.W. 31.03.2011] - [A.G.W. 13.06.2014 - entrée en vigueur 15.06.2014] 

 

Annexe XXVIII 
 

[Tableau de la fréquence des analyses de nitrate, nitrite et azote ammoniacal pour les prises d’eau potabilisables reprises 
dans le réseau de surveillance 

 

NB : les analyses sont dans toute la mesure du possible réparties dans l’année. 
 

Vu pour être annexé à l’arrêté du Gouvernement wallon du 13 juin  2014 modifiant le Livre II du Code de l’environnement,  contenant  
le Code de l’eau en ce qui concerne la Gestion Durable de l’Azote en Agriculture.] 
[A.G.W. 15.02.2007] - [A.G.W. 31.03.2011] - [A.G.W. 13.06.2014 - entrée en vigueur 15.06.2014] 

 

Annexe XXIX 
 

Conditions sectorielles d'émission relatives aux rejets des stations d'épuration collective provenant d'agglomérations dont 
la charge polluante est supérieure à 2.000 EH. 

La valeur de la concentration ou le pourcentage de réduction seront appliqués. 
 

Concentration Pourcentage minimal de 

réduction (1) 

25 mg/l O2 70 - 90 

125 mg/l O2 75 

35 mg/l (4) 90 (4) 

 
Notes 
(1) Réduction par rapport à l'entrée. 

(2) Les analyses relatives aux rejets provenant du lagunage doivent être effectuées sur des échantillons filtrés : toutefois, la 
concentration du total des matières solides en suspension dans les échantillons d'eau non filtrée ne doit pas dépasser 150 mg/l. 
(3) Ce paramètre peut être remplacé par un autre : carbone organique total (COT) ou demande totale en oxygène (DTO) si une 
relation peut être établie entre la DBO5 et le paramètre de substitution. 
(4) Cette exigence est facultative. 

 

Annexe XXX 
 

Conditions sectorielles d'émission relatives aux rejets des stations d'épuration collective effectuant un traitement tertiaire. 
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En fonction des conditions locales, on appliquera un seul paramètre ou les deux. La valeur de la concentration ou le pourcentage de 

réduction seront appliqués. 
 

Concentration (4) Pourcentage minimal de 

réduction (1) 

2 mg/l P (E.H. compris entre 

10.000 et 100.000) 
 

1 mg/l P (E.H. de plus de 

100.000) 

80 

15 mg/l N (E.H. compris entre 

10.000 et 100.000) (3) 
 

10 mg/l N (E.H. de plus de 

100.000) (3) 

70 - 80 

 
Notes 
(1) Réduction par rapport aux valeurs à l'entrée. 
(2) Azote total signifie le total de l'azote obtenu par la méthode de Kjedahl (azote organique + NH3) de l'azote contenu dans les nitrates 
(NO3) et de l'azote contenu dans les nitrites (NO2). 
(3) La moyenne journalière ne doit pas dépasser 20 mg N/l. Cette exigence se réfère à une température de l'eau de 12°C au moins 
pendant le fonctionnement du réacteur biologique de la station d'épuration. La condition concernant la température pourrait être 
remplacée par une limitation du temps de fonctionnement tenant compte des conditions climatiques régionales. 
(4) La moyenne annuelle des échantillons doit, pour chaque paramètre, respecter les valeurs correspondantes. 

 

 

Annexe XXXI 

PARTIE A 

Paramètres microbiologiques 
 

PARTIE B 
 

Paramètres chimiques 
 

Valeur paramétrique Unité 

0,10 µg/l 

200 µg/l 

5,0 µg/l 

10 µg/l 

1,0 µg/l 

0,010 µg/l 

1,0 mg/l 

10 µg/l 

5,0 µg/l 

50 µg/l 

≥ 6,5 et ≤ 9,5 Unités pH 

2,0 mg/l 

50 µg/l 

3,0 µg/l 

/ degré français 

0,10 µg/l 

1,5 mg/l 

10 µg/l 

1,0 µg/l 

20 µg/l 

50 mg/l 

0,50 mg/l 

0,10 µg/l 

0,50 µg/l 

0,10 µg/l 

10 µg/l 

10 µg/l 

100 µg/l 

0,5 µg/l 

 

Note 1 : La valeur paramétrique se réfère à la concentration résiduelle en monomères dans l'eau, calculée conformément aux 
spécifications de la migration maximale du polymère correspondant en contact avec l'eau. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 

Benzo(a)pyrène 

 

 

 

 

 

Pesticides 
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Note 2 : Si possible, sans compromettre la désinfection, le fournisseur s'efforce d'obtenir une valeur inférieure. 

La valeur paramétrique pour les bromates au cours de la période comprise entre l'entrée en vigueur de l'arrêté et le 25 décembre   2008 
est de 25 µg/l. 

Note 3 : Cette valeur s'applique à un échantillon d'eau destinée  à la consommation humaine,  tant prélevé au robinet  par une  méthode 
d'échantillonnage appropriée, déterminée par le Ministre, de manière à être représentatif d'une valeur moyenne hebdomadaire ingérée 
par les consommateurs, qu'au compteur par une méthode d'échantillonnage appropriée, déterminée par le Ministre, de manière à garantir 
la fourniture d'une eau de qualité à l'entrée des installations intérieures privées. 

 

[Note 4 : Le fournisseur prend les mesures appropriées pour remplacer les raccordements en plomb sur le réseau lui appartenant ou 
prend toute mesure adéquate afin qu'aucun contact ne soit possible entre un raccordement en plomb et l'eau destinée à la consommation 
humaine, en donnant la priorité aux cas où les concentrations en plomb dans les eaux destinées à la consommation humaine sont les 
plus élevées. 

 

Conformément à l'article R.256, § 2, chaque raccordement en plomb subsistant fait l'objet, une première fois durant l'année 2020 ou 2021 
et ensuite annuellement, ou tous les cinq ans s'il est chemisé, de la part du fournisseur, d'un double contrôle compteur/cuisine des 
concentrations en plomb dans l'eau, dans les règles fixées par le Ministre. 

Le fournisseur informe, au moins une fois par an, les consommateurs des dangers que peuvent représenter  les  installations intérieures 
privées en plomb pour la santé publique.][A.G.W. 13.12.2018] 

 

Note 5 : Le fournisseur veille à ce que la condition selon laquelle [nitrates]/50 + [nitrites]/3 ≤ 1 {la concentration en mg/l pour les  nitrates 

(NO3) et pour les nitrites (NO2) indiquée entre crochets} soit respectée et que la valeur 0,10 mg/l pour les nitrites ne soit pas dépassée 
dans les eaux au départ des installations de traitement. 

 

Note 6 : Par "pesticides", on entend : 
- les insecticides organiques; 
- les herbicides organiques; 
- les fongicides organiques; 
- les nématocides organiques; 
- les acaricides organiques; 
- les algicides organiques; 
- les rodenticides organiques; 
- les produits antimoisissures organiques; 
- les produits apparentés (notamment les régulateurs de croissance) et leurs métabolites, produits de dégradation et de réaction 
pertinents. 

 

Seuls les pesticides dont la présence dans une zone de distribution donnée est probable doivent être contrôlés. 
 

Note 7 : La valeur paramétrique s'applique à chaque pesticide particulier. En ce qui concerne l'aldrine, la dieldrine, l'heptachlore et 
l'heptachlorépoxyde, la valeur paramétrique est 0,030 µg/l. 

Note 8 : Par "total pesticides", on entend la somme de tous les pesticides particuliers détectés et quantifiés dans le cadre de la 
procédure de contrôle. 

 

Note 9 : Les composés spécifiés sont les suivants : 
- benzo(b)fluoranthène; 
- benzo(k)fluoranthène; 
- benzo(ghi)pérylène; 
- indéno(1,2,3-cd)pyrène. 

 

Note 10 : Si possible, sans compromettre la désinfection, le fournisseur s'efforce d'atteindre une valeur inférieure.    

Les composés spécifiés sont : le chloroforme, le bromoforme; le dibromochlorométhane et le bromodichlorométhane. 

Cette valeur doit être respectée au plus tard le 25 décembre 2008. 

La valeur paramétrique pour le total de THM au cours de la période comprise entre l'entrée en vigueur de l'Arrêté et le 25 décembre 
2008 est de 150 µg/l. 

Note 11 : La dureté de l'eau en cas d'adoucissement artificiel ne peut en aucun cas être inférieure à 15 degrés français. 
 

PARTIE C 
 

Paramètres indicateurs 
 

1) 
 

Valeur paramétrique Unité 

0,50 mg/l 

  

250 mg/l 

0 Nombre / 100 ml 

Acceptable pour les consommateurs et 

aucun changement anormal 
 

2500 

et aucun changement anormal 

µS / cm à 20° C 

  

200 µg/l 

50 µg/l 

 

 

 
 

 

 

Conductivité 
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Odeur Acceptable pour les consommateurs et 

aucun changement anormal 
  

Oxydabilité 5,0 mg/l O2 Note 4 

Sulfates 250 mg/l Note 1 

Sodium 200 mg/l Note 3 

Saveur Acceptable pour les consommateurs et 

aucun changement anormal 
  

Teneur en colonies à 37° C Aucun changement anormal   

Teneur en colonies à 22° C Aucun changement anormal   

Bactéries coliformes 0 Nombre / 100 ml  

Carbone organique total (COT) Aucun changement anormal  Note 6 

Turbidité Acceptable pour les consommateurs et 

aucun changement anormal 

 Note 7 

Chlore libre résiduel 250 µg/l Note 8 

Phosphore Aucun changement anormal mg/l P2O5  

Potassium Aucun changement anormal mg/l  

Température 25 ° C Note 5 

Note 1 : Les eaux ne doivent pas être agressives. 
 

Note 2 : Ce paramètre ne doit être mesuré que si les eaux proviennent d'eaux superficielles ou sont influencées par elles. En cas de non-
respect de cette valeur paramétrique, le fournisseur procède à une enquête sur la distribution d'eau pour s'assurer qu'il n'y a  aucun 
danger potentiel pour la santé humaine résultant de la présence de micro-organismes pathogènes, par exemple des cryptosporidium. Le 
fournisseur transmet à l'Administration les résultats de ces enquêtes conformément aux dispositions de l'article    R. 260. 

 

Note 3 : Le fournisseur ne dépasse pas une valeur paramétrique de 150 mg/l à la frontière de l'installation privée de distribution. 

Note 4 : Ce paramètre ne doit pas être mesuré si le paramètre COT est analysé. 

Note 5 : Si cette valeur paramétrique est dépassée pendant plus de 7 jours consécutifs, le fournisseur d'eau doit, dans le cas d'un ouvrage 
de production ou de distribution d'eau lui incombant s'assurer qu'il n'y a pas de prolifération bactérienne et ce jusqu'au     retour à une 
température inférieure à 25°C. 

 
Note 6 : Ce paramètre ne doit pas être mesuré pour les distributions d'un débit inférieur à 10.000 m3 par jour. 

Note 7 : En cas de traitement d'eaux de surface, le fournisseur vise une valeur paramétrique ne dépassant pas 1,0 NTU  (nephelometric 

turbidity units) dans l'eau au départ des installations de traitement. 
 

Note 8 : A mesurer en cas de désinfection de l'eau à l'hypochlorite de soude ou au chlore gazeux. 
 

2) Ces paramètres ne doivent être mesurés qu'après une modification, par le fournisseur, de l'origine ou des proportions relatives de 
l'eau fournie, ou au minimum une fois par an. 

 

Valeur paramétrique Unité 

270 mg/l 

50 mg/l 

5000 µg/l 

Note 1 : La valeur paramétrique est de 200 µg/l au départ des installations de traitement. 
 

[A.G.W. 17.02.2011 - M.B. 24.03.2011] 

 

 

Annexe XXXII 
 

Substances et matériaux autorisés pour le traitement de l'eau destinée à la consommation humaine 
 

1. Pour la désinfection ou l'oxydation : 
 

Formule 

Cl2 

Na ClO 

Ca (ClO)2 

Mg (ClO)2 

Na ClO2 

ClO2 

NH3 

NH4Cl 

(NH4)2SO4 

SO2 

NaHSO3 

Na2S2O5 

Na2S2O3 

Na2SO3 

CaSO3 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

(g/m3) 
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CuSO4 

KMnO4 

O3 

O2 

H2O2 

 

 

2. Pour la coagulation floculation : 
 

Formule 

Na2O.nSiO2 

Al2(SO4)3.nH2O 

Na2Al2O4 

Aln(OH)mCl3n-m 

n Al(OH)1,5Cl1,5.n0,2 SO4 

FeSO4 

Fe2(SO4)3 

FeCl3 

FeClSO4 

(C8H16NCl)n 

(C3H5NO)n (C3H3O2Na)m 

 

3. Pour la correction du pH et ou la minéralisation : 
 

Formule 

NaOH 

Na2CO3 

NaHCO3 

NaCl 

CaO 

Ca(OH)2 

Ca(OH)2 

CaCO3 

CaCl2 

CaSO4 

MgO 

CaCO3MgO 

MgCO3 

CO2 

HCl 

H2SO4 

4. Les substances et matériaux utilisés en tant que matières filtrantes ou échangeuses d'ions ne sont pas visés par les articles R.    
252 à R. 261. 

 

5. Divers. 
 

Unité de base 

P2O5 

P2O5 

C 

C2H5OH 

CH3COOH 

CH3OH 

H3PO4 

- 

 

 

[Annexe XXXIII 
 

CONTROLE 
 

PARTIE A. Objectifs généraux et programmes de contrôle des eaux destinées à la consommation humaine 
 

1. Les programmes de contrôle de la qualité de l'eau destinée à la consommation humaine doivent permettre de : 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

(g/m3) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

(g/m3) 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

(g/m3) 
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(a) vérifier que les mesures en place pour maîtriser les risques pour la santé humaine tout au long de la chaîne d'approvisionnement, 

depuis la zone de captage jusqu'à la distribution en passant  par le prélèvement, le traitement et le stockage, sont efficaces et que  l'eau 
disponible au point de conformité est propre et salubre; 

(b) fournir des informations sur la qualité de l'eau destinée à la consommation humaine afin de démontrer que les obligations définies 
aux articles D.184 et D.185 et les valeurs paramétriques fixées dans l'annexe R.XXXI sont respectées; 

 

(c) déterminer les moyens les plus appropriés d'atténuer les risques pour la santé humaine. 
 

2. Conformément à l'article D.188, § 2, les fournisseurs mettent en place des programmes de contrôle qui respectent les paramètres   et 
les fréquences fixés à la partie B de la présente annexe et qui peuvent consister en : 

 

(a) la collecte et l'analyse d'échantillons d'eau ponctuels ou 
 

(b) des mesures enregistrées de manière continue. 
 

En outre, les programmes de contrôle prennent aussi la forme : 
 

(a) d'inspections des données concernant l'état de fonctionnement et d'entretien de l'équipement et/ou 
 

(b) d'inspections de la zone de captage et des infrastructures de prélèvement, de traitement, de stockage et de distribution de l'eau. 
 

3. Les programmes de contrôle peuvent se fonder sur une évaluation des risques, comme indiqué dans la partie C. 
 

4. La Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles et Environnement, Département de l'Environnement et de 
l'Eau, veille à ce que les programmes de contrôle des fournisseurs d'eau soient évalués de manière continue et mis à jour conformément 
à l'article R.258. 

PARTIE B. Paramètres et fréquences 
 

1. Cadre général 
 

Un programme de contrôle doit au minimum prendre en compte les paramètres visés à l'article R.253, y compris les paramètres 

importants pour évaluer l'impact des installations privées de distribution sur la qualité de l'eau au point de conformité visés à l'article 

D.187, § 1er. La sélection des paramètres appropriés pour la surveillance doit tenir compte des conditions locales de chaque zone de 
distribution d'eau. 

 

Les fournisseurs contrôlent les paramètres énumérés au point 2 aux fréquences d'échantillonnage pertinentes établies au point 3. 
 

2. Liste des paramètres 

Paramètres du groupe A 

Les paramètres suivants (Groupe A) font l'objet d'un contrôle aux fréquences indiquées dans le tableau du point 3 : 
 

a) Escherichia coli (E. coli), entérocoques, bactéries coliformes, dénombrement des colonies à 22 ° C; 
 

b) couleur, saveur, odeur; 
 

c) turbidité, pH, conductivité, température; 
 

d) ammonium, nitrites et nitrates. 
 

Dans certaines circonstances, les paramètres suivants peuvent être ajoutés au groupe A : 
 

(a) l'aluminium et le fer, lorsqu'ils sont utilisés pour le traitement chimique de l'eau; 
 

(b) le chlore libre résiduel lorsque la désinfection est pratiquée avec de l'hypochlorite de soude ou du chlore gazeux; 
 

(c) d'autres paramètres de l'annexe XXXI considérés comme pertinents dans le  programme de contrôle, le  cas échéant à  l'issue d'une 
évaluation des risques, comme indiqué dans la partie C. 

Paramètres du groupe B 
 

En vue de déterminer la conformité à toutes les valeurs paramétriques fixées à l'annexe XXXI, tous les autres paramètres qui ne sont 

pas analysés dans le cadre du groupe A et qui sont établis conformément à l'article R.253 font l'objet d'un contrôle au minimum aux 
fréquences indiquées dans le tableau du point 3. 

3. Fréquences d'échantillonnage 
 

Fréquence minimale d'échantillonnage et d'analyse en vue du contrôle de conformité 
 

Volume d'eau distribué ou produit chaque jour à 

l'intérieur 

d'une zone de distribution (voir note 1 et 2) m3 

 
Paramètres du groupe A 

Nombre d'échantillons par année 

 
Paramètres du groupe B 

Nombre d'échantillons par année 

 
≤ 100 (note 3) 6 1 

 

> 100 et ≤ 1 000 
 

12 
 

1 

 

> 1 000 et ≤ 3 300 
 

24 
 

2 

> 3 300 et ≤ 6 600 36 3 
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> 6 600 et ≤ 9 900 

 
48 

 
4 

 

> 9 900 et ≤ 13 200 
 

60 
 

5 

 

> 13 200 et ≤ 20 000 
 

72 
 

5 

 

> 20 000 et ≤ 30 000 
 

96 
 

6 

 

> 30 000 et ≤ 40 000 
 

132 
 

7 

 

> 40 000 et ≤ 50 000 
 

168 
 

8 

 

> 50 000 et ≤ 60 000 
 

204 
 

9 

 

> 60 000 et ≤ 70 000 
 

234 
 

10 

 

> 70 000 et ≤ 80 000 
 

264 
 

11 

 

> 80 000 et ≤ 90 000 
 

294 
 

12 

 

> 90 000 et ≤ 100 000 
 

324 
 

13 

 
> 100 000 et ≤ 120 000 

 
360 

 
14 

 
 

 
Note 1 : une zone de distribution est une zone géographique déterminée dans laquelle les eaux destinées à la consommation   humaine 
proviennent d'une ou de plusieurs sources et à l'intérieur de laquelle la qualité peut être considérée comme étant plus ou moins uniforme 
Note 2 : les volumes sont des volumes moyens calculés sur une année civile. 

Note 3 : en ce qui concerne les distributions privées de moins de 100 m3 par jour et non exemptées conformément à l'article D.182, 

§ 1er, 3°, pour lesquelles  un contrôle des paramètres des groupes A et B préalable a donné un résultat satisfaisant, le programme  peut 
être réduit à 3 contrôles des paramètres du groupe A par an. Lorsque les contrôles des paramètres du groupe A donnent des résultats 
alarmants, le programme de contrôle est, revu avec l'accord du Ministre, en contenu et en fréquences. 
Note 4 : en cas d'approvisionnement intermittent à délai rapproché, la fréquence des contrôles des eaux distribuées par camion- citerne 
ou par bateau-citerne est fixée comme suit : 
- un contrôle initial des paramètres du groupe A; 

- le cas échéant, des contrôles complémentaires fixés cas par cas par la Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources 

naturelles et Environnement, Département de l'Environnement et de l'Eau. 

PARTIE C. Evaluation des risques 
 

1. L'évaluation des risques se fonde sur les principes généraux de l'évaluation des risques définis en lien avec les normes internationales 
telles que NBN EN 15975-2 concernant la sécurité de l'alimentation en eau potable et les lignes directrices pour la gestion des risques 
et des crises. 

 

2. L'évaluation des risques tient compte des résultats des programmes de surveillance établis en vertu de l'article D.168, alinéa 3, et  en 
vertu de l'article D.19 pour les masses d'eau énumérées à l'article D.168, qui fournissent plus de 100 m3 par jour en moyenne, 
conformément aux articles R.43bis, R.103 et à l'annexe IV du présent Code. 

 

3. Sur la base des résultats de l'évaluation des risques, la liste de paramètres fixée au point 2 de la partie B est élargie et/ou les 
fréquences d'échantillonnage établies au point 3 de la partie B sont augmentées lorsque l'une des conditions suivantes est remplie : 

(a) la liste de paramètres ou les fréquences établies dans la présente annexe sont insuffisantes pour  remplir  les  obligations imposées 

en vertu de l'article D.188, § 1er; 

(b) un contrôle supplémentaire est requis aux fins de l'article D.188, § 4; 
 

(c) il est nécessaire de fournir les assurances visées au point 1 a) de la partie A. 
 

4. Sur la base des résultats de l'évaluation des risques, la liste des paramètres fixée au point 2 de la partie B et les fréquences 
d'échantillonnage établies au point 3 de la partie B peuvent être réduites, à condition que les conditions suivantes soient réunies : 

 

(a) la fréquence d'échantillonnage concernant les paramètres E. coli, ainsi que les autres paramètres des  familles  F1, F2 et F3  visées 
au point 5 ne peut en aucun cas être réduite en deçà de celle fixée au point 3 de la partie B; 

(b) pour tous les autres paramètres : 
 

i) le lieu et la fréquence de l'échantillonnage sont déterminés en lien avec l'origine du paramètre ainsi qu'avec la variabilité et la tendance 
de fond de sa concentration, en tenant compte de l'article D.187; 

ii) pour réduire la fréquence d'échantillonnage minimale de paramètres, conformément au point 3 de la partie B, les résultats obtenus   à 
partir d'échantillons collectés à intervalles réguliers sur une période d'au moins trois ans en des points d'échantillonnage représentatifs 
de toute la zone de distribution doivent tous être inférieurs à 60 % de la valeur paramétrique considérée; 

iii) pour retirer une ou des familles de paramètres de la liste des paramètres à contrôler, conformément au point 2 de la partie B, les 
résultats obtenus à partir d'échantillons collectés à intervalles réguliers sur une période d'au moins trois ans en des points 
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d'échantillonnage représentatifs de toute la zone de distribution doivent tous être inférieurs à 30 % de la valeur paramétrique considérée; 

iv) le retrait d'une ou de familles de paramètres particuliers établis au point 2 de la partie B de la liste des paramètres à contrôler se fonde 
sur les résultats de l'évaluation des risques, étayés par les résultats de la surveillance des ressources d'eau destinée à la consommation 
humaine et confirmant que la santé humaine est protégée des effets néfastes de toute  contamination  de  l'eau destinée à la 
consommation humaine, conformément aux articles D.180 et D.184; 

v) la fréquence d'échantillonnage ne peut être réduite ou une ou des familles de paramètres retirés de la liste des paramètres à contrôler 
comme indiqué aux points ii) et iii) que si l'évaluation des risques confirme qu'il est improbable qu'un facteur pouvant être raisonnablement 
anticipé entraîne la détérioration de la qualité de l'eau destinée à la consommation humaine. 

 

5. La demande de réduction de fréquence visée au point 4 concerne une ou des familles de paramètres regroupées comme suit : 

Paramètres du groupe A (mesurés à haute fréquence) 

F1. Paramètres microbiologiques : E coli, Entérocoques, bactéries coliformes, GT à 22 °C 

F2. Paramètres organoleptiques : couleur, odeur, saveur 

F3. Paramètres opérationnels : turbidité, pH, conductivité, chlore libre résiduel, température 

F4. Paramètres de la balance azotée : nitrates, nitrites, ammonium 

Paramètres du groupe B (mesurés à basse fréquence) 

F5. Pesticides 

F6. HAP (hydrocarbures aromatiques polycycliques) 

F7. THM (trihalométhanes) 

F8. Solvants chlorés et autres hydrocarbures 
 

F9. Métaux 1 (constitutifs des équipements) : Cu, Cr, Cd, Ni, Pb, Sb, Zn 

F10. Métaux 2 : As, Hg, Se 

F11. Métaux opérationnels : Al, Fe, Mn 
 

F12. Dureté totale et cations (Na, K, Ca, Mg) 

F13. Bore et phosphore 

F14. Bromates 

F15. Cyanures 

F16. Anions : les anions inorganiques à l'exception du bromate et du cyanure 

F17. Matières organiques : oxydabilité ou carbone organique total (COT) 

F18. Paramètres microbiologiques complémentaires : clostridium perfringens (y compris les spores) et GT à 36 °C 

PARTIE D. Méthodes d'échantillonnage et points d'échantillonnage 

1. Les points d'échantillonnage sont déterminés de manière à assurer la conformité aux points de conformité définis à l'article D.187, 

§ 1er. Dans le cas d'un réseau de distribution, un fournisseur peut prélever des échantillons dans la zone de distribution ou dans des 
installations de traitement pour contrôler des paramètres particuliers s'il peut être démontré qu'il n'y a  pas  de  changement défavorable 
dans la valeur mesurée des paramètres concernés. Dans la mesure du possible, le nombre d'échantillons est réparti de manière égale 
dans le temps et l'espace. 

2. L'échantillonnage au point de conformité satisfait aux exigences suivantes : 
 

(a) les échantillons de conformité de certains paramètres chimiques (en particulier le cuivre, le plomb et le nickel) sont prélevés au robinet 
du consommateur sans faire couler l'eau au préalable. Un échantillon d'un volume d'un litre est prélevé de manière aléatoire durant la 
journée. Une autre possibilité consiste pour le fournisseur à recourir à des  méthodes d'échantillonnage impliquant une   durée de 
stagnation spécifique, telles que précisées par le Ministre, à condition que ces méthodes n'aboutissent pas, au niveau de la zone de 
distribution, à un nombre de cas de non-conformité inférieur au nombre obtenu par la méthode de prélèvement aléatoire en journée; 

 

(b) les échantillons concernant les paramètres microbiologiques au point de conformité sont prélevés et manipulés conformément à    la 
norme NBN EN ISO 19458, méthode d'échantillonnage B; 

3. A l'exception des prélèvements effectués sur les robinets des consommateurs, le prélèvement d'échantillons sur le réseau de 
distribution doit être conforme à la norme ISO 5667-5. En ce qui concerne les paramètres microbiologiques, les échantillons sont prélevés 
et manipulés conformément à la norme NBN EN ISO 19458, méthode d'échantillonnage A. 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 30 novembre 2017 modifiant le Livre II du Code de l'Environnement, contenant 
le Code de l'Eau en ce qui concerne le contrôle de la qualité de l'eau destinée à la consommation humaine.] 
[A.G.W. 12.02.2009] - [A.G.W. 30.11.2017] 

 



Code de l'Eau coordonné Page 185 sur 219 

file:///R:/DGO3-Legislation/Codeenvironnement/codeeaucoordonneR.html 10/12/2019 

 

 

[Annexe XXXIV 
 

SPECIFICATIONS POUR L'ANALYSE DES PARAMETRES 
 

Conformément à l'article D.188, § 3, les fournisseurs et la Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles et 
Environnement, Département de l'Environnement et de l'Eau veillent à ce que les méthodes d'analyse utilisées aux fins du contrôle     et 
de la démonstration de la conformité de l'eau destinée à la consommation humaine soient validées et étayées conformément à la norme 
EN ISO 17025 ou à toute autre norme équivalente reconnue à l'échelle internationale, excepté dans le cas des paramètres 
organoleptiques (couleur, odeur, saveur). Les fournisseurs et la Direction générale opérationnelle Agriculture, Ressources naturelles   et 
Environnement, Département de l'Environnement et de l'Eau veillent à ce que les laboratoires ou les parties engagées par les laboratoires 
appliquent des systèmes de gestion de la qualité conformes à la norme EN ISO/IEC17025 ou à toute autre norme équivalente reconnue 
à l'échelle internationale. 

PARTIE A. Paramètres microbiologiques pour lesquels des méthodes d'analyse sont spécifiées 
 

Les principes ci-après régissant les méthodes de calcul des paramètres  microbiologiques sont donnés  soit pour référence chaque  fois 
qu'une méthode CEN/lSO est indiquée, soit à titre d'orientation en attendant l'adoption éventuelle à l'avenir, par la Commission, d'autres 
méthodes internationales CEN/ISO pour ces paramètres. 

 

D'autres méthodes peuvent être utilisées à condition de respecter les dispositions de l'article R. 259. 

Les méthodes utilisées pour les paramètres microbiologiques sont : 

a) Escherichia coli (E. coli) et bactéries coliformes (EN ISO 9308-1 ou EN ISO 9308-2); 
 

b) Entérocoques (EN ISO 7899-2); 
 

c) Pseudomonas aeruginosa (EN ISO 16266); 
 

d) Dénombrement de micro-organismes cultivables - teneur en colonies à 22 oC (EN ISO 6222); 
 

e) Dénombrement de micro-organismes cultivables - teneur en colonies à 36 oC (EN ISO 6222); 
 

f) Clostridium perfringens, y compris les spores (EN ISO 14189). 
 

PARTIE B. Paramètres chimiques et indicateurs pour lesquels des caractéristiques de performance sont spécifiées 
 

1. Paramètres chimiques et indicateurs 
 

En ce qui concerne les paramètres établis au tableau ci-dessous, les caractéristiques de performance indiquées sont telles que la 
méthode d'analyse utilisée doit, au minimum, permettre de mesurer des concentrations égales à la valeur paramétrique, avec une limite 
de quantification, conformément à l'article R.42sexies, 2°, de 30 % ou moins de la valeur paramétrique pertinente et avec l'incertitude de 
la mesure, conformément à l'article R.42sexies, 4°, indiquée dans le tableau ci-dessous. Le résultat est exprimé avec, au minimum, le 
même nombre de chiffres significatifs que la valeur paramétrique considérée dans les parties B et C de l'annexe   XXXI. 

Pour les paramètres du tableau ci-dessous qui sont également repris à l'annexe XI pour la surveillance des eaux souterraines et de 
surface potabilisables, la limite maximale de quantification dans l'eau destinée à la consommation humaine ne  peut  en  outre dépasser 
celle qui est indiquée à l'annexe XI. 

L'incertitude de la mesure visée au tableau ci-dessous ne peut être utilisée en tant que tolérance supplémentaire pour les valeurs 
paramétriques établies à l'annexe XXXI. 

Tableau : Caractéristique de performance minimale "incertitude de la mesure" 
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Note 1 : L'incertitude de la mesure est estimée au niveau de la valeur paramétrique, sauf indication contraire.  En  pratique,  l'incertitude 
de mesure sera calculée à une concentration inférieure ou égale à la valeur paramétrique et située dans la gamme d'étalonnage de la 
méthode. L'incertitude se calcule à une concentration donnée comme la valeur du bais (la justesse prise en valeur absolue) plus ou 
moins deux fois l'écart-type de la composante aléatoires (fidélité). 
Note 2 : Si la valeur d'incertitude de la mesure ne peut être atteinte, la meilleure technique disponible devrait être retenue (jusqu'à 60 

% ). 
Note 3 : La méthode détermine la teneur totale en cyanure sous toutes ses formes. 

Note 4 : La valeur de l'exactitude, de la précision et de l'incertitude de la mesure est exprimée en unités de pH. 
Note 5 : Méthode de référence: EN ISO 8467 
Note 6 : Les caractéristiques de performance concernant les différents pesticides sont fournies à titre indicatif. En ce qui concerne 
l'incertitude de la mesure, des valeurs aussi basses que 30 % peuvent être atteintes pour plusieurs pesticides, et des valeurs allant 
jusqu'à 80 % peuvent être autorisées pour un certain nombre de pesticides, notamment la déisopropylatrazine (50 % ). 
Note 7 : Les caractéristiques de performance s'appliquent à chacune des substances spécifiées à hauteur de 25 % de la valeur 
paramétrique figurant dans la partie B de l'annexe XXXI. 
Note 8 : Les caractéristiques de performance s'appliquent à chacune des substances spécifiées à hauteur de 50 % de la valeur 
paramétrique figurant dans la partie B de l'annexe XXXI. 
Note 9 : L'incertitude de la mesure devrait être estimée au niveau de 3 mg/l du carbone organique total. Il convient d'utiliser la norme 
CEN 1484 - Lignes directrices pour le dosage du carbone organique total (TOC) et carbone organique dissous (COD). 
Note 10 : L'incertitude de la mesure devrait être estimée au niveau de 1,0 UNF (unités  néphélométriques formazine), conformément    à 
la norme EN ISO 7027. 
Note 11 : Dans les eaux brutes potabilisables et dans les installations de traitement l'incertitude de la mesure doit en outre respecter   le 
prescrit de l'article R.43bis-4, § 4. 
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2. Les paramètres acrylamide, l'épichlorohydrine et chlorure de vinyle sont contrôlés dans les zones de distribution d'eau concernées 

en fonction des critères de qualité spécifiés pour un produit utilisé dans la chaîne de distribution. » 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 30 novembre 2017 modifiant le Livre II du Code de l'Environnement, contenant 
le Code de l'Eau en ce qui concerne le contrôle de la qualité de l'eau destinée à la consommation humaine.][A.G.W. 30.11.2017] 

 

Annexe XXXV 
 

Conditions sectorielles d'émission relatives aux rejets d'eaux urbaines résiduaires provenant d'agglomérations dont la 
charge polluante est égale ou inférieure à 2.000 EH. 

La valeur de la concentration moyenne ou encore le pourcentage de réduction seront appliqués. 
 

[Les rejets dans une zone de baignade ou dans une zone d'amont doivent faire l'objet d'une désinfection](2). 
 

Concentration Pourcentage minimal de 

réduction (1) 

30 mg/l O2 (5) 

ou 

50 mg/l O2 (6) 

70 

125 mg/l O2 (5) 
 

[160](2) mg/l O2 (6) 

75 

[40](1) mg/l (4) 90 (4) 

(1)[A.G.W. 14.03.2008] - (2)[A.G.W. 06.11.2008] 

 
Notes 
(1) Réduction par rapport à l'entrée. 
(2) Les analyses relatives aux rejets provenant du lagunage doivent être effectuées sur des échantillons filtrés : toutefois, la 
concentration du total des matières solides en suspension dans les échantillons d'eau non filtrée ne doit pas dépasser 150 mg/l. 

(3) Ce paramètre peut être remplacé par un autre : carbone organique total (COT) ou demande totale en oxygène (DTO) si une 
relation peut être établie entre la DBO5 et le paramètre de substitution. 
(4) Cette exigence est facultative. 

(5) En moyenne sur 24 heures. 
(6) Maximum. 

 

 

Annexe XXXVI 
 

Méthodes de référence pour le suivi et l'évaluation des résultats 
 

1. Des échantillons sont prélevés sur une période de 24 heures, proportionnellement au débit ou à intervalles réguliers, en un point bien 
déterminé à la sortie et, en cas de nécessité, à l'entrée de la station d'épuration, afin de vérifier si les prescriptions des articles  298 à 
303 en matière de rejets d'eaux usées sont respectées. 

 

De saines pratiques internationales de laboratoire seront appliquées pour que la dégradation des échantillons soit la plus faible 
possible entre le moment de la collecte et celui de l'analyse. 

 

2. Le nombre minimum  d'échantillons à prélever  à intervalles réguliers  au cours d'une année entière est fixé en fonction de la taille  de 
la station d'épuration : 

- nombre d'équivalent-habitant inférieur ou égal à 2 000 : 
4 échantillons au cours de l'année 

 

- nombre d'équivalent-habitant compris entre 2 000 et 9 999 : 
12 échantillons au cours de la première année 
4 échantillons les années suivantes s'il peut être démontré que les eaux respectent les dispositions des articles 298 à 303 pendant la 

première année : si l'un des 4 échantillons ne correspond pas aux normes, 12 échantillons sont prélevés l'année suivante 
 

- nombre d'équivalent-habitant compris entre 10 000 et 49 999 : 
12 échantillons 

 

- nombre d'équivalent-habitant de 50 000 ou plus : 
24 échantillons 

 

3. On considère que les eaux usées traitées respectent les valeurs fixées pour les différents paramètres si, pour chaque paramètre 
considéré individuellement, les échantillons prélevés montrent que les valeurs correspondantes sont respectées, en fonction des 
dispositions suivantes : 

a) pour les paramètres figurant à l'annexe XXIX, le nombre maximal d'échantillons qui peuvent ne pas correspondre aux valeurs en 
concentration ou aux pourcentages de réduction mentionnés, est fixé comme suit : 
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Nombre d'échantillons prélevés au cours d'une année déterminée Nombre maximal d'échantillons pouvant ne pas être conforme 

4 - 7 1 

8 - 16 2 

17 - 28 3 

29 - 40 4 

41 - 53 5 

54 - 67 6 

68 - 81 7 

82 - 95 8 

96 - 110 9 

111 - 125 10 

126 - 140 11 

141 - 155 12 

156 - 171 13 

172 - 187 14 

188 - 203 15 

204 - 219 16 

220 - 235 17 

236 - 251 18 

252 - 268 19 

269 - 284 20 

285 - 300 21 

301 - 317 22 

318 - 334 23 

335 - 350 24 

351 - 365 25 
 

b) pour les paramètres figurant à l'annexe XXIX, et exprimés en valeurs de concentration, les échantillons non conformes prélevés dans 
des conditions d'exploitation normales ne doivent  pas s'écarter de plus  de 100 % des valeurs paramétriques. Pour les valeurs  en 
concentration se rapportant au total des matières solides en suspension, l'écart peut aller jusqu'à 150 %; 

 

c) pour les paramètres figurant à l'annexe XXX, la moyenne annuelle des échantillons doit, pour chaque paramètre, respecter les valeurs 
correspondantes. 

4. Pour la qualité d'eau considérée, il n'est pas tenu compte des valeurs extrêmes si elles sont dues à des circonstances exceptionnelles, 
telles que de fortes précipitations. 

 

 

Annexe XXXVII 
 

Modèle de présentation du bilan annuel des rejets d'eau épurée des stations d'épuration d'eaux urbaines résiduaires 
 

 

 

Date d'échan-tillon- 

nage 

QJ 
 

m3/j 

 
Caractéristiques de l'influent 

 
Caractéristiques de l'effluent 

 
Rendement 

  
(3) 

1 
 

DBO 

2 
 

DCO 

3 
 

MES 

4 
 

NT 

5 
 

PT 

1 
 

DBO 

2 
 

DCO 

3 
 

MES 

4 
 

NT 

5 
 

PT 

1 
 

DBO 

2 
 

DCO 

3 
 

MES 

4 
 

NT 

5 
 

PT 

                 

       
 

    
 

      

               

               

                 

                 

       
 

    
 

      

               

               

Nombre total d'analy- 

ses 

  Moyennes 
 

annuelles 

  Moyennes 
 

annuelles 

  

 
Notes 
(1) Barrer la mention inutile - critère d'affectation global. 
(2) Conformité de l'analyse sur base des critères DCO, DBO et MES - C = conforme - NC = non conforme. 
(3) Volume journalier traité biologiquement le jour de  l'échantillonnage. 

 

 

[Annexe XXXVIII] 

[A.G.W. 23.02.2017 - effet 01.01.2017] - [A.G.W. 18.07.2019] 
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Annexe XXXIX [ici] 
[A.G.W. 03.03.2016][A.G.W. 30.11.2018] 

 
 
 

Annexe XL 
 

[Fréquence de constitution d'échantillons journaliers (24 heures) en fonction de la charge polluante rejetée 
 

 

1. La fréquence de contrôle des paramètres de base (Matières en suspension, Demande chimique en oxygène décantée deux  heures, 
Azote total, Phosphore total) est la fréquence la plus élevée des fréquences des 4 éléments pris individuellement. 

 

2. Si le nombre d'unités de charge polluante lié au degré de toxicité est inférieur à 50 kiloéquitox/an, il n'y a pas d'obligation de suivi 
régulier, mais une réévaluation est réalisée tous les cinq ans sur base d'un contrôle trimestriel via  un  laboratoire  agréé.  Une réduction 
de fréquence n'est envisageable que sur base des résultats d'analyse d'échantillons prélevés à une fréquence minimale de   4 fois par 
an. 

 

3. Pour les métaux, il s'agit de la charge totale cumulée et pondérée des 9 métaux visés à l'article D.262 intervenant dans le calcul     de 

N2. Elle est calculée comme suit : Q1 [Xi + 0,2Yi + 10Zi]/1 000 avec Q1 = volume annuel (m3/an); Xi = somme des concentrations en 

mg/l des métaux As, Cr, Cu, Ag; Yi = concentration en zinc (mg/l); Zi = somme des concentrations en mg/l des métaux Cd, Hg, Ni, 
Pb. 

 

4. L'année de référence à considérer pour les charges à prendre en compte est l'année précédant l'année du déversement. En l'absence 
de charge de référence, lors de la première année de déversement, la fréquence minimale d'analyse est fixée à 4 fois par  an. 

 

5. La charge polluante rejetée est la différence entre la charge sortante et la charge entrante. Le résultat de cette opération ne peut être 
négatif. 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 3 mars 2016 portant exécution du Livre II du Code de l'Environnement 
constituant le Code de l'Eau en ce qui concerne les mesures diverses liées  au financement  de la politique de l'eau et modifiant  l'arrêté 
du Gouvernement wallon du 16 novembre 2000 portant exécution du décret du 6 mai 1999 relatif à l'établissement, au recouvrement et 
au contentieux en matière de taxes régionales wallonnes.] 
[A.G.W. 03.03.2016 - La fréquence maximale d'échantillonnage est ramenée à 6 fois par an pour l'année 2016.] 

 

 

[Annexe XLI] [ ... ][A.G.W. 28.09.2007] 
 

[Liste des secteurs concernés par la caractérisation écotoxicologique 
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Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 3 mars 2016 portant exécution du Livre II du Code de l'Environnement 
constituant le Code de l'Eau en ce qui concerne les mesures diverses liées  au financement  de la politique de l'eau et modifiant  l'arrêté 
du Gouvernement wallon du 16 novembre 2000 portant exécution du décret du 6 mai 1999 relatif à l'établissement, au recouvrement et 
au contentieux en matière de taxes régionales wallonnes.] 
[A.G.W. 03.03.2016] 

 

 

Annexe XLII 
 

 

 
MINISTERE 

DE LA REGION WALLONNE 

Division de l'Eau 

ATTESTATION D'EPANDAGE D'EFFLUENTS D'ELEVAGE 

SUR TERRAINS DE TIERS 
 

(A produire uniquement en vue de l'assimilation des eaux usées à des eaux domestiques) 

ANNEE DE DEVERSEMENT . . . . 

Je soussigné........................................................................................................... 
domicilié ................................................................................................................ 
propriétaire ou locataire de .............. hectares de prés et prairies et de ................ hectares de terres de culture atteste par la présente 
avoir autorisé: 
M. ........................................................................................................................ 
domicilié ............................................................................................................... 
à épandre dans l'année ....... selon les modalités réglementaires, des effluents d'élevage provenant de son établissement sur 
................ hectares de prés et de prairies et 
................ hectares de terres de culture. 
Fait à ....................................................., le ............................................................ 
Signature ............................................... 

 

[Annexe XLIII] [ ... ][A.G.W. 28.09.2007] 
 

Annexe XLIV 
 

MINISTERE 

DE LA REGION WALLONNE 

Division de l'Eau 

DECLARATION D'EPANDAGE D'EFFLUENTS D'ELEVAGE 

PAR UN TIERS 
 

(A produire uniquement en vue de l'exemption de la taxe sur le déversement des eaux usées ) 

ANNEE DE DEVERSEMENT ...... 
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Cadre 1. - Identification du tiers soussigné sur les terrains duquel des effluents d'élevage sont épandus 
 

Cadre 2. - Déclaration de superficie 
(Uniquement pour les tiers ayant répondu NON à la question posée au cadre 1) 

 
 

Superficie totale 

(ha) 

 
............... 

 
 

............... 

............... 

............... 

............... 

............... 

............... 

............... 

 
 

............... 

............... 

............... 

............... 

 
 

............... 

............... 
 

............... 
 

............... 

............... 

............... 

............... 

Cadre 3. - Apports de fertilisants organiques azotés de tiers sur l'exploitation 
 

Dans le courant de l'année de déversement, les apports suivants de fertilisants azotés organiques ont été réalisés: 
 

Nature des fertilisants organiques apportés (lisier, 

purin, fumier, fientes de poules, gadoues de fosses 

septiques, boues d'épuration, autres) 

 
Volume apporté (m3) 

  

  

  

Cadre 4. - Capacités de stockage intermédiaire 
 

(Uniquement pour les tiers ayant répondu NON à la question posée au cadre 1 et qui n'épandent pas directement les effluents 

apportés) 
 

Cadre 5. - Déclaration 
 

Fait à ........................................................, le ....................................................... 
Signature ................................................... 

 

 

[Annexe XLV 
 

Document de transport relatif à la vidange des fosses septiques et de systèmes d’épuration analogues  ainsi  qu’à  
l’épandage de leurs gadoues 

CADRE 1 - IDENTIFICATION DU VIDANGEUR 
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CADRE 2 - VEHICULE UTILISE 
 

 

CADRE 3 - VIDANGES DES FOSSES SEPTIQUES ET DE SYSTEMES D'EPURATION ANALOGUES 
 

 

CADRE 4 - VIDANGE DE LA CUVE 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Volume .................................................................................................................................................................................... m3 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Volume .................................................................................................................................................................................... m3 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Volume .................................................................................................................................................................................... m3 
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Je soussigné(e) ............................................déclare que le présent document est exact et sincère. 
 

Fait à ............................................................. le ...................... 
 

Signature : ......................................... 
 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 16 juillet 2015 modifiant le Livre II du Code réglementaire de l'Environnement 
contenant le Code de l'Eau en ce qui concerne l'agrément et les obligations générales des vidangeurs de fosses septiques et de systèmes 
d'épuration analogues.][A.G.W. 16.07.2015] 

 

[Annexe XLVbis du Livre II du Code réglementaire de l'Environnement contenant le Code de l'Eau 
 

 

Objet de la demande 
 

Agrément en qualité de vidangeur de fosses septiques ou de systèmes d'épuration analogues, tels que visés à l'article D. 222 du    
Livre II du Code de l'Environnement contenant le Code de l'Eau 

 

Identification du demandeur 
 

1) Personne physique : 
 

Nom : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Prénom : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Date de naissance : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Adresse : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Tel. : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Fax. Et/ou e-mail : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Numéro de registre national : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Numéro d'entreprise : 
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............................................................................................................................................................................ 
 

Numéro de T.V.A. : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Numéro de registre de commerce : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

(joindre une copie de la carte d'identité) 
 

2) Personne morale : 
 

Raison sociale : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Dénomination : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Adresse du siège social : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Adresse du ou des siège(s) d'exploitation : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Contact : tel, fax, e-mail : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Numéro d'entreprise : 
 

............................................................................................................................................................................   

N° T.V.A. : 

............................................................................................................................................................................ 
 

N° registre de commerce : 
 

............................................................................................................................................................................ 
 

Liste nominative des administrateurs, gérants ou personnes pouvant engager la société, personne de contact : 
 

............................................................................................................................................................................ 

............................................................................................................................................................................ 

............................................................................................................................................................................ 
 

(Joindre une copie actualisée des statuts) 

Matériel et des moyens techniques 

Liste du matériel et des moyens techniques nécessaires pour assurer les missions au titre desquelles l'agrément est requis : 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 
............................................................................................................................................................................ 

 

Renseignements spécifiques 
 

- Tout document établissant que le ou les véhicule(s) utilisé(s) par le demandeur, est (sont) muni(s) d'une cuve étanche et équipée : 

1° d'une ouverture permettant un nettoyage aisé; 
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2° d'une jauge de volume; 
 

3° d'une pompe à vide ou volumétrique; 
 

4° d'une vanne permettant l'aspiration et le refoulement; 

5° d'une soupape casse-vide; 

6° d'une soupape de surpression. 
 

- Copie du certificat d'immatriculation de ce ou ces véhicule(s) 
 

- Copie du certificat de visite délivré par l'organisme d'inspection automobile pour ce ou ces véhicule(s) 
 

- Certificat d'assurance du véhicule 
 

- Contrat d'assurance de la responsabilité professionnelle et confirmation de l'assureur que la couverture est en vigueur. 
 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 16 juillet 2015 modifiant le Livre II du Code réglementaire de l'Environnement 
contenant le Code de l'Eau en ce qui concerne l'agrément et les obligations générales des vidangeurs de fosses septiques et de systèmes 
d'épuration analogues][A.G.W. 16.07.2015] 

 

 

 

 
Annexe  XLVI 

Nombre d'équivalent-habitant 

[La capacité utile des systèmes d'épuration individuelle est déterminée en fonction du nombre d'équivalent-habitant (EH) de  l'habitation 
ou du groupe d'habitations desservies par le système. Elle est d'au moins 5 EH. 

Pour les habitations unifamiliales qui ne génèrent que des eaux usées domestiques, la charge polluante produite quotidiennement 
s'exprime par un nombre d'équivalent-habitant égal au nombre d'occupants. Dans le cas de raccordement de plusieurs habitations    sur 
la même unité ou la même installation d'épuration individuelle, la charge polluante est comptabilisée sur un nombre minimum de    4 EH 
par habitation. 

Pour les autres habitations, le nombre d'équivalent-habitant correspondant à la charge polluante contenue dans les eaux usées 
domestiques est évalué comme suit : 

 

Pour les bâtiments ou complexes annotés d'un astérisque (*), le nombre d'EH calculé d'après le tableau est augmenté de 1/2 EH par 
membre du personnel attaché à l'établissement. Dans la détermination de la capacité utile nécessaire,  il y a lieu  de tenir compte  d'une 
augmentation éventuelle du nombre d'usagers du bâtiment ou du complexe raccordé.] 
[A.G.W. 06.11.2008] 

 

Annexe XLVII [...][A.G.W. 01.12.2016 - entrée en vigueur au 01.01.2017] 

 

 

[Annexe XLVIIa 
 

Attestation de contrôle d'un système d'épuration individuelle 

 
Article 1er. L'attestation de contrôle d'un système d'épuration individuelle contient en cas de contrôle à l'installation ou de premier contrôle 
de fonctionnement : 

 

- l'adresse de l'habitation où le système est installé; 
 

- le nom et l'adresse du propriétaire et de l'exploitant du système; 
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- le nom et l'adresse de l'organisme de contrôle; 
 

- le nom du contrôleur; 
 

- la vérification des éléments administratifs et techniques repris dans le dossier de l'installateur du système, conformément à l'article 
R.304 et fourni à l'exploitant du système; 

 

- la vérification des éléments techniques du système d'épuration individuelle, et notamment : 

o en cas de système agréé : le numéro d'agrément, la lisibilité de la plaquette; 

o en cas de système non agréé : l'attestation de conformité, les caractéristiques du prétraitement, du traitement biologique,  
et de tout autre dispositif en amont ou en aval du prétraitement ou du traitement. 

- la vérification des équipements annexes à  savoir :  

o le dispositif de reprise des boues secondaires; 

o les alarmes de dysfonctionnement prévues; 
 

o le dispositif prévu de ventilation; 
 

o le dispositif de contrôle pour la prise d'échantillon. 
 

- La vérification du mode d'évacuation des eaux usées et son adéquation par rapport à la législation et en cas d'infiltration dans le     
sol : 

 

o la note de calcul relative à l'établissement de la perméabilité et au dimensionnement du dispositif d'infiltration; 
 

o le type d'infiltration; 
 

o les dimensions du dispositif d'infiltration et la surface concernée; 
 

o en cas du puits perdant : la profondeur et le diamètre. 
 

Art. 2. L'attestation de contrôle d'un système d'épuration individuelle contient en cas de premier contrôle de fonctionnement, de contrôle 
périodique ou d'enquêtes et vérifications ponctuelles : 

- les vérifications prévues lors d'un entretien dont le contenu est repris en annexe V des conditions intégrales et sectorielles relatives aux 
systèmes d'épuration individuelle; 

 

- la preuve du respect des conditions d'exploitation reprises dans les conditions sectorielles et intégrales des systèmes d'épuration 
individuelle; 

- la vérification des normes d'émissions (DCO, DBO5 et MES) sur base d'un échantillon ponctuel et d'une analyse réalisée sur site avec 
un système adapté à la gamme de concentration prévue. 

 

S'il ressort de cette analyse un problème potentiel dans les valeurs observées, un second échantillon est pris selon un protocole normalisé 
pour une mesure des concentrations des eaux traitées en MES, DBO5 et DCO. L'analyse de ces échantillons est confiée à un laboratoire 
agréé. 

Art. 3. L'attestation de contrôle mentionne si le système d'épuration individuelle satisfait aux exigences du code de l'eau et aux conditions 
intégrales et sectorielles relatives aux systèmes d'épuration individuelle. 

 

L'attestation précise les manquements si le système d'épuration individuelle ne satisfait pas à ces exigences et conditions. 

 
Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 1er décembre 2016 modifiant la partie réglementaire du Livre II du Code    de 
l'Environnement contenant le Code de l'Eau, l'arrêté du Gouvernement wallon du 4 juillet 2002 relatif à la procédure et à diverses mesures 
d'exécution du décret du 11 mars 1999 relatif au permis d'environnement, et la partie réglementaire du Livre Ier du Code de 
l'Environnement, en ce qui concerne l'assainissement et la gestion publique de l'assainissement autonome.] 
[A.G.W. 01.12.2016 - entrée en vigueur au 01.01.2017] 

 

[Annexe XLVIIb 
 

Dimensionnement des fosses septiques toutes eaux 
 

 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 1er décembre 2016 modifiant la partie réglementaire du Livre II du Code    de 
l'Environnement contenant le Code de l'Eau, l'arrêté du Gouvernement wallon du 4 juillet 2002 relatif à la procédure et à diverses mesures 
d'exécution du décret du 11 mars 1999 relatif au permis d'environnement, et la partie réglementaire du Livre Ier du Code de 
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l'Environnement, en ce qui concerne l'assainissement et la gestion publique de l'assainissement autonome.] 

[A.G.W. 01.12.2016 - entrée en vigueur au 01.01.2017] 

Annexe XLVIII [...][A.G.W. 01.12.2016 - entrée en vigueur au 01.01.2017] 
 

[Annexe XLVIIIa 
 

Critères d'évaluation pour l'agrément des systèmes d'épuration individuelle 

Article 1er. § 1er. L'agrément est attribué sur base de trois critères : 

- le critère valeur technique; 
 

- le critère d'exploitation; 
 

- le critère information. 
 

§ 2. Les points attribués aux trois critères sont respectivement : 
 

- de 50 points pour le critère valeur technique; 
 

- de 30 points pour le critère exploitation; 
 

- de 20 points pour le critère information. 
 

§ 3. Pour se voir attribuer l'agrément, le système doit impérativement obtenir une cote moyenne  minimale de 70 %.  Par ailleurs,  
aucun critère ne peut recevoir une cote inférieure à 50 %. 

Art. 2. Le critère valeur technique tient compte, au niveau : 
 

a) du dimensionnement de la prise en compte des principes de calcul sécuritaires pour répondre aux exigences légales 
 

b) de la conception : 
 

- de la souplesse d'exploitation; 
 

- de la robustesse; 
 

- de la facilité de mise en oeuvre; 
 

- de l'accessibilité. 
 

Art. 3. Le critère exploitation tient compte : 
 

- du coût d'exploitation en ce compris la consommation électrique, la fréquence de vidange corrigée et les pièces d'usures et autres 
consommables; 

 

- des moyens d'assistance au client; 
 

- des garanties offertes sur le système d'épuration individuelle à la mise en oeuvre, au fonctionnement et à l'exploitation. 

Art. 4. Le critère information tient compte : 

- de la sensibilisation à l'installation, à l'exploitation et au fonctionnement du système d'épuration  individuelle  (élaboration  des 
guides); 

- des informations obligatoires; 
 

- de l'offre en formation des installateurs. 

 
Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 1er décembre 2016 modifiant la partie réglementaire du Livre II du Code    de 
l'Environnement contenant le Code de l'Eau, l'arrêté du Gouvernement wallon du 4 juillet 2002 relatif à la procédure et à diverses mesures 
d'exécution du décret du 11 mars 1999 relatif au permis d'environnement, et la partie réglementaire du Livre Ier du Code de 
l'Environnement, en ce qui concerne l'assainissement et la gestion publique de l'assainissement autonome.] 

[A.G.W. 01.12.2016 - entrée en vigueur au 01.01.2017] 
 

[Annexe XLVIIIb 
 

Constitution du dossier technique de demande d'agrément 
 

1) Objectif du dossier technique. 
 

Le dossier technique a pour objectif de fournir au comité d'experts pour l'assainissement autonome, des informations adéquates et 
suffisantes pour juger de la qualité du système d'épuration individuelle proposé. 

Le dossier technique précise les conditions d'utilisation du système d'épuration individuelle, à savoir s'il est conçu uniquement pour    un 
usage continu ou également pour un usage intermittent acceptant des arrêts prolongés et fréquents du système. 

 

2) Contenu du dossier technique. 
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Le dossier technique contient au minimum les éléments suivants : 
 

a) Un schéma de principe de la filière d'épuration où sont repris : 
 

- les successions des différents éléments de traitement; 
 

- les infrastructures de base (cuves, équipement électromécanique); 
 

- les périphériques (dispositif d'entrée, de sortie, cheminée d'aération, regards de visite ou de contrôle, gestion des sous- 
produits d'épuration, stockage, vidange, etc...). 

 

b) Le principe de fonctionnement de chaque élément ainsi que l'éventuelle opération amont qu'il suppose (dégraisseur, dégrilleur, 
fosse septique, décolloïdeur, etc...). 

c) Les plans techniques cotés à l'échelle de chaque élément. 
 

La charge nominale s'y rapportant, exprimée en termes usuels d'équivalent-habitant (EH) est clairement précisée. 
 

d) La description et les fiches techniques des équipements électromécaniques et accessoires. 
 

e) Le plan d'implantation général, où sont repris les regards de visite, d'entretien, de vidange, de contrôle ainsi que les conditions 
d'accès aux différents regards susmentionnés. 

 

f) Les critères de dimensionnement des différentes étapes de la filière. 
 

g) Les dispositifs de contrôle et de surveillance. 
 

3) Liste des critères de dimensionnement à considérer : 
 

Pour une taille donnée (exprimée en EH) il est précisé pour chaque élément : 
 

a) Fosse septique, décanteur primaire et dégraisseur : la capacité (volume en m), la surface, le nombre de compartiments,  la  
longueur de la lame déversante. 

 

b) Clarificateur secondaire : volume, surface de décantation, disposition des organes d'entrée et de sortie (diamètre, profondeur)   
et/ou longueur de lame déversante, des boues secondaires (type de dispositif, débit nominal, fréquence de reprise). 

c) Dispositif de retour des boues secondaires (pompes, air lift) : type, débit horaire, asservissement au temps (durée journalière de 
fonctionnement). 

 

d) Capacité de stockage des boues : volume et hauteur maximale de stockage des boues avant vidange. 
 

e) Epuration biologique par boues activées : 
 

- volume (m3) du réacteur; 
 

- charge volumique (kg DBO5/m3 d); 
 

- charge massique (kg DBO5/kg MES.d); 
 

- capacité d'oxygénation du dispositif d'aération en conditions standards (kg O2/h) séquençage éventuel de l'aération et 
puissance installée (kW); 

 

- recirculation de la liqueur mixte (débits, fréquence). 
 

Le type d'aération et la mise en oeuvre sont décrits sur le plan technique concerné. 
 

f) Epuration par biomasse fixée type disques biologiques ou lit bactérien noyé : 
 

- temps passage (h) ramené à un débit de référence précisé; 
 

- charge surfacique (kg DBO5/m2. j); 
 

- description des disques (taille, nature, distance interdisque, surface spécifique, pourcentage de vide)  et  vitesse  de 
rotation (t/min); 

- nature et caractéristiques du garnissage (taille (cm), surface spécifique (m2/m3), géométrie et matériaux); 
 

- pourcentage de vide; 
 

- répartition dans le réacteur; 
 

- capacité d'oxygénation du dispositif d'aération (kg O2/h) en conditions standards, séquençage éventuel de l'aération et 
puissance installée (kW). 

 

Le type d'aération et la mise en oeuvre (répartition, etc...) sont décrits sur le plan technique concerné. 
 

g) Epuration par procédés biologiques de type extensif. 
 

- surface totale considérée (mètres carrés par EH); 
 

- géométrie des bassins ou massifs; 
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- profondeur des bassins; 
 

- temps de séjour; 
 

- dispositions d'étanchéité; 
 

- mesures constructives permettant d'éviter les court-circuits hydrauliques; 
 

- mesures constructives permettant d'éviter le colmatage, caractéristiques des matériaux de remplissage des massifs 
filtrants; 

 

- caractéristiques des matériaux de remplissage des massifs  filtrants. 
 

h) Epuration biologique par boues activées à fonctionnement séquentiel (SBR) : 
 

- hauteurs d'eau (m) et volumes (m3) minimum et maximum (m) dans le réacteur; 
 

- charge volumique à volume maximum (kg DBO5 /m3 d); 
 

- charge massique (kg DBO5/kg MES.d); 
 

- capacité d'oxygénation du dispositif d'aération en conditions standards (kg O2/h) et puissance installée (kW); 
 

- durée d'un cycle et description détaillée (succession, durée) des phases le composant : alimentation,  aération  
(séquencée ou non), purge des boues, décantation, vidange; 

- hauteur de la prise d'eau de la vidange. 
 

i) Pour les dispositifs biologiques d'épuration de conceptions particulières, les capacités unitaires des ouvrages proposés seront 

justifiées. 

Pour les modes d'évacuation autorisés autres que les eaux de surface ordinaires ou les voies artificielles d'écoulement,  une description 
détaillée incluant les critères de dimensionnement, le choix et la mise en oeuvre des substrats sera jointe au plan coté et  au plan 
d'implantation. 

j) Si un poste de relevage est inclus dans la filière de traitement, sa géométrie sera décrite (volume utile, surface, trop plein...) ainsi  
que la pompe dont il est équipé (débit nominal, séquençage, asservissement...) 

4) Tableau. 
 

Il est joint une grille ou tableau associant de façon explicite les dimensions des ouvrages (volume, surface, puissance électromécanique, 
etc.) en fonction de la charge nominale à traiter pour l'ensemble des éléments constitutifs d'un type de fabrication. 

 

5) Informations générales. 
 

Il est joint un dossier comprenant les informations générales suivantes, éventuellement relativisées en fonction de la  capacité nominale 
de la filière ou d'un de ces éléments et relatives à : 

 

- la consommation électrique attendue, en fonction de la puissance installée et des temps de fonctionnement; 
 

- la production de boues (kg MS/kg DBO5 éliminée) et la périodicité des vidanges des sous-produits d'épuration; 
 

- une description du fonctionnement des dispositifs de surveillance ou d'alarme et une liste des pannes rapportées par ceux-
ci; 

- l'ajout(s) de réactif(s) (quantité, fréquence, prix); 
 

- la puissance sonore émise; 
 

- la garantie(s) sur les ouvrages et les équipements électromécaniques; 
 

- les services assurés et leur description : mise en place, mise en service, contrats d'entretien; 
 

- les références. 
 

6) Le dossier technique comprend également une brochure à remettre aux acquéreurs. 

Cette brochure contient : 

- un guide de mise en oeuvre de l'installation qui a pour objectif une mise  en place adéquate de la filière et de ses  
éléments; 

- un guide d'exploitation permettant à l'acquéreur de remplir au mieux ses obligations en matière de protection de 
l'environnement que ce soit en termes de gestion journalière ou d'entretien. Le guide est complété d'une plaquette récapitulant 
les principaux points d'attention à l'usage de l'exploitant. 

 

a) Le guide de mise en oeuvre de l'installation inclut au moins les informations et les documents suivants : 

1° un plan d'implantation tel que défini dans le dossier technique; 

2° les données quant aux risques de dégradations mécaniques et chimiques des éléments (nature des matériaux, etc.); 

3° l'adéquation du système aux conditions topographiques et aux possibilités d'évacuation : 
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- description des exigences de la filière quant à la topographie et nature du terrain, et quant aux modes d'alimentation et 

d'évacuation des effluents; 

- lors d'une évacuation dans un dispositif souterrain, préciser les précautions à prendre pour éviter son colmatage; 

4° les conditions de transport, de pose, de sécurité, de réalisation des fondations et du remblayage : 

- en fonction du poids du ou des éléments, préciser les conditions d'accès du chantier pour le camion de livraison et pour la 
pose. Inclure les éléments de sécurité pour les personnes qui réaliseront la pose; 

- détailler la description de la fondation, la technique et les matériaux de remblayage et notamment les risques encourus   
par l'utilisation d'un matériau de remblayage inadéquat (ex. : poinçonnage de la cuve); 

 

5° les conditions des raccordements hydrauliques, électriques et de la ventilation : 
 

- par schéma, montrer le trajet hydraulique, notamment l'importance d'un écoulement gravitaire et du sens  de  
raccordement des cuves; 

 

- en fonction des éléments électriques mis en oeuvre, décrire l'installation nécessaire et les conditions de sa protection 
contre l'humidité; 

- l'évacuation des gaz sera réalisée indépendamment des différents tuyaux de collecte des eaux (p. ex : ne pas ventiler par 
les conduits d'eau pluviale); 

 

6° la description des exigences quant à l'accessibilité des regards d'entretien, de gestion et de contrôle lors de la vidange des boues, 

du prélèvement d'échantillons et de l'entretien général des éléments : 

- indiquer les orifices de soutirage des boues et les précautions éventuelles nécessaires pour éviter d'altérer ou de détruire 
un ou des éléments de l'installation; 

 

- préciser les conditions de soutirage au niveau des volumes de boue; 
 

- indiquer ou schématiser le système de prélèvement des échantillons de l'eau épurée, il doit être aisément accessible; 
 

- pour la bonne réalisation de l'entretien prescrit, prévoir pour l'utilisateur, un placement qui garantira ultérieurement un  
accès aisé de tous les éléments (ex. : l'enlèvement du lit filtrant); 

 

7° la référence aux normes utilisées dans la construction pour les matériaux; 
 

8° la prise en compte des conditions d'utilisation du sol (passage des véhicules); 
 

9° l'indication des précautions et des travaux nécessaires pour permettre le passage des véhicules en fonction de leurs gabarits; 

10° les conditions d'exécution du réseau d'alimentation et de rejet. 

b) Le guide d'exploitation : 
 

Ce guide a pour objectif de fournir à l'utilisateur tous les conseils nécessaires pour une utilisation correcte et pour un entretien de 
qualité, en ce compris l'élimination des sous-produits de l'épuration, en vue d'atteindre les objectifs de protection de l'environnement. 

Il contient les informations suivantes : 
 

1° Sur le système d'épuration individuelle : 
 

- la consommation électrique moyenne journalière; 
 

- la puissance électrique totale installée; 
 

- la hauteur des boues excédentaires acceptables estimée sur un fonctionnement à charge nominale; 
 

- les quantités d'ajout de réactif, si nécessaire, en précisant le coût; 
 

- la puissance sonore émise mesurée à 1 mètre de l'évent de l'organe électromécanique en service; 
 

- les dispositions à respecter pour assurer l'isolation acoustique; 
 

- les renseignements techniques : la capacité maximale en terme d'équivalent-habitant et les caractéristiques des organes 
principaux; 

 

- un guide technique de fonctionnement général; 
 

- une fiche de sensibilisation de l'acquéreur aux bonnes pratiques d'exploitation. 
 

2° Sur le prix et les services rendus : 
 

- en matière de garantie pièces et main-d'oeuvre couvrant toute panne ou défectuosité des organes électromécaniques et 
des cuves; 

- en matière de contrat d'entretien. 
 

Le comité d'experts pour l'assainissement autonome peut exiger du demandeur toutes les informations complémentaires qu'il estime 
indispensables pour conduire à bien sa mission. 
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Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 1er décembre 2016 modifiant la partie réglementaire du Livre II du Code    de 
l'Environnement contenant le Code de l'Eau, l'arrêté du Gouvernement wallon du 4 juillet 2002 relatif à la procédure et à diverses mesures 
d'exécution du décret du 11 mars 1999 relatif au permis d'environnement, et la partie réglementaire du Livre Ier du Code de 
l'Environnement, en ce qui concerne l'assainissement et la gestion publique de l'assainissement autonome.] 
[A.G.W. 01.12.2016 - entrée en vigueur au 01.01.2017] 

 

[Annexe XLIX 
 

Actifs immobilisés corporels (production) 

XLIX.a. Classification en comptabilité générale. 

Classe 22 : 
 

- Terrains. 
 

- Bâtiments (Bâtiments durables (selon type de construction) - Bâtiments légers, abris,...). 
 

- Terrains bâtis. 
 

- Autres droits réels sur immeubles. 
 

- Génie civil technique : ouvrages pour le captage, le transport, le traitement de l'eau potable. 

Classe 23 : 

- Installations, machines et outillages, canalisations d'adduction. 
 

- Installations électromécaniques : installations de traitement de l'eau potable (sauf génie civil et régulation), pompes, appareils 
électromécaniques,... 

 

- Organes de régulation (électronique, capteurs,...). 

Classe 24 : 

- Mobilier et matériel roulant. 
 

- Mobilier technique (appareils de laboratoires, ...) et matériel technique (engins de travaux publics,...). 

Classe 25 : 

- Terrains et constructions en leasing. 
 

- Installations, machines et outillages en leasing. 
 

- Mobilier et matériel roulant en leasing. 
 

- Génie civil technique en leasing : ouvrages pour le captage, le transport, le traitement de l'eau potable, canalisations d'adduction. 
 

- Installations électromécaniques en leasing : installations de traitement de l'eau potable (sauf génie civil et régulation), pompes, 
appareils électromécaniques,... 

 

- Organes de régulation en leasing (électronique, capteurs,...). 
 

- Mobilier technique en leasing (appareils de laboratoires,...) et matériel technique en leasing (engins de travaux publics,...). 

Classe 26 : 

- Autres immobilisations corporelles. 
 

Chaque immobilisé est référencé sur la base d'un numéro unique et est relié à une unité de production (comprenant la prise d'eau, le 
traitement et la mise en pression, le réservoir,...) ou à une ligne de transport (comprenant conduites d'adduction, feeder, noeud, réservoir 
et unité de relevage,...). 

 

XLIX.b. : Règles d'amortissement 
 

Min. 

20 

30 

8 

10 

10 

5 

4 

20 

10 

10 

10 
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Appareils de laboratoires, matériel de bureau (sauf informatique), outillages 5 10 

Matériel informatique 2 5 

Engins de travaux publics, véhicules ... 4 10 

Installations électriques 10 10 

Installations téléphoniques 5 10] 

 

[A.G.W. 14.07.2005] 
 

[Annexe L 
 

Définition des rubriques du compte d'exploitation analytique d'une unité de production et d'une ligne de transport 
 

Les frais de l'activité de production (consommables, biens & services divers, personnel, amortissement, provision & réduction de 
valeur, exceptionnels, .. ) sont imputés aux divers centres de frais finaux ou intermédiaires. 

 

Les frais sont déterminés en valeur nette, c'est-à-dire déduction faite des éventuelles refacturations. 

Les centres de frais finaux sont au nombre de 13 et sont ventilés comme suit : 

1. Prestations techniques. 
 

2. Achats d'eau brute. 
 

3. Force motrice. 
 

4. Réactifs et boues. 
 

5. Autres frais directs. 
 

6. Amortissements des installations d'exploitation. 
 

7. Coût du service de protection. 
 

8. Télégestion. 
 

9. Frais de laboratoire. 
 

10. Frais de structure. 
 

11. Charges financières. 
 

12. Provisions et charges exceptionnelles. 
 

13. Ajustements de coûts. 
 

Les centres de frais intermédiaires se composent de : 
 

• Frais généraux techniques. 
 

• Frais de magasin. 
 

• Frais de garage. 
 

• Frais de locaux administratifs. 
 

• Autres (à spécifier). 
 

Les frais des centres intermédiaires sont ventilés sur un ou plusieurs centres de frais finaux par l'application d'une couverture sur les 
frais directs. Par exemple, les frais de garage (locaux, équipement, personnel, .. ) sont ventilés sur les frais de déplacement des 
centres de frais finaux "prestations techniques" en augmentant d'une quotité le coût réel ou standard du km parcouru pour une 
catégorie de véhicule d'exploitation donnée (exemple : catégorie camion). 

 
I. CENTRES DE FRAIS FINAUX (sections 1re à 13). 

1. Prestations techniques. 
 

Ceci comprend l'ensemble des tâches suivantes : 
 

• Le fonctionnement des installations. 
 

• Le contrôle des installations. 
 

• La réparation des installations. 
 

Ces travaux sont réalisés par du personnel propre ou sous-traités. Dans le premier cas, les travaux font l'objet d'un bon de travail qui 
reprend les prestations du personnel, les déplacements, les matériaux mis en oeuvre, les temps d'utilisation d'engins de génie civil,     et 
d'autres frais éventuels. Dans le second cas, l'ensemble des frais est facturé par le sous-traitant. 

 

Les frais de personnel relatifs aux prestations techniques sont déterminés sur la base des frais directs (traitement, primes et pécules 
divers, charges sociales patronales, assurance-loi, autres frais divers) réels ou standards majorés d'une quote-part de couverture     des 
frais généraux techniques. 
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Les frais de déplacement concernent les véhicules servant à l'exploitation (camions et camionnettes) et comprennent les frais directs 

(amortissement, charge financière, leasing, entretien, réparations, carburant, assurances,...) réels ou standard majorés d'une quote- part 
de couverture des frais de garage. 

Les frais des matériaux mis en oeuvre comprennent le coût d'achat (au prix moyen pondéré ou selon la méthode FIFO) des pièces 
placées, augmenté d'une quote-part de couverture des frais de magasin. 

 

Les frais d'utilisation des engins de génie civil sont valorisés sur la base d'un coût horaire par engin de génie civil déterminé en incorporant 
au coût direct (amortissements, charges financières, carburant, entretien,...) une quotité de couverture  des frais  de garage. 

Les autres frais se rapportent à des prestations de tiers, locations de machines ou autres, et sont enregistrés sur base de la valeur 
nominale des factures. 

 

2. Achats d'eau brute. 
 

L'eau brute concerne l'eau destinée à être traitée dans une installation d'une unité de production. 
 

Les achats d'eau déjà traitée sont mentionnés séparément dans le compte d'exploitation récapitulatif de l'activité de production. Tous les 
achats d'eau traitée transitent par le compte d'exploitation de l'activité Production. 

 

Les achats d'eau brute sont valorisés au coût d'achat. 
 

3. Force motrice. 
 

Les frais liés à la force motrice concernent principalement les frais d'électricité et les taxes associées aux ouvrages. 

Les frais correspondent en général à la valeur nominale des factures ou des bordereaux de taxe. 

4. Réactifs et boues. 
 

Les frais de réactifs sont relatifs aux coûts de réactifs consommés dans les installations d'exploitation. Les achats sont imputés 
directement à l'ouvrage sur base de la facture ou les consommations sont ventilées entre ouvrages et valorisés au prix moyen   pondéré 
ou selon la méthode FIFO. 

 

5. Autres frais directs. 
 

Ceux-ci comprennent notamment les frais de fonctionnement des bâtiments et ouvrages spécifiques à l'activité de production ainsi   que 
d'autres frais directs. 

Les frais de fonctionnement des bâtiments et ouvrages spécifiques à l'activité de production comprennent : 
 

- les frais de fonctionnement des bâtiments & ouvrages proprement dits, soit les frais d'entretien et de maintenance y compris les abords, 
les frais électricité, de chauffage, d'eau, de gaz, assurances, charges d'amortissements,... 

- les frais de personnel affectés aux bâtiments et aux ouvrages et qui ne prestent pas des prestations techniques sont déterminés sur la 
base des frais directs (traitement, primes et pécules divers, charges  sociales patronales, assurance-loi,  autres frais  divers) réels  ou 
standards. 

Les autres frais sont fonction de chaque opérateur et sont à déterminer au cas par cas. Les frais internes sont déterminés en appliquant 
la méthode dite du coût complet. Les frais externes correspondent en général à la valeur nominale des factures. 

6. Amortissements des installations d'exploitation. 
 

Les installations d'exploitation visent les ouvrages (unité de captage, unité de traitement, château d'eau,...), conduites d'adduction 
(conduites, vannes, raccordements), les compteurs,... 

 

Les charges d'amortissement suivent les règles d'évaluation arrêtées par le plan comptable uniformisé du secteur de l'eau. 
 

7. Coût du service de la protection. 
 

Pour les opérateurs ayant signé le contrat de protection avec la S.P.G.E., la protection des captages est une charge qui incombe à la 

S.P.G.E.; en retour, celle-ci facture le service aux producteurs sur la base d'un montant par m3 produit. 

La charge correspond à la valeur nominale des factures de la S.P.G.E. pour ce service. 
 

8. Télégestion. 
 

Les coûts de télégestion sont accumulés dans un centre de frais et comprennent : 
 

• Les frais liés au matériel informatique spécifique (hardware et software) comprenant les amortissements, les frais de 
maintenance,... 

 

• Les frais directs réels ou standards du personnel attaché à ce service (traitement, primes et pécules divers, charges sociales 
patronales, assurance-loi, autres frais divers) augmentés d'une quote-part de couverture pour frais de locaux; 

• Les frais de déplacement comprenant les frais directs (amortissement, charge financière, leasing, entretien, réparations, 
carburant, assurances,...) réels ou standard majorés d'une quote-part de couverture des frais de garage; 

 

• Les achats autres (consommables,...) valorisés sur base de la valeur nominale de la facture ou sur base des consommations 
valorisées au prix moyen pondéré ou selon la méthode FIFO; 
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• Autres frais (à spécifier). 
 

9. Frais de laboratoire. 
 

L'activité est soit interne, soit sous-traitée. Dans le premier cas, les frais sont déterminés sur la base d'un coût complet; dans le   second 
cas, les frais sont constitués de factures du laboratoire. 

 

Les frais du laboratoire interne sont accumulés dans un centre de frais; ceci concerne : 
 

• Les frais directs réels ou standards du personnel de laboratoire (traitement, primes et pécules divers, charges sociales  
patronales, assurance-loi, autres frais divers) augmentés d'une quote-part de couverture pour frais de locaux; 

 

• Les frais liés au matériel et à l'équipement spécifique, y compris les amortissements, les frais d'entretien,... 
 

• Les achats autres (consommables,...) valorisés sur base de la valeur nominale de la facture ou sur base des consommations 
valorisées au prix moyen pondéré ou selon la méthode FIFO; 

 

• Les autres frais (à spécifier). 
 

10. Frais de structure. 
 

Ces frais sont en général communs aux activités de production et de distribution. Ils comprennent les frais de divers services fonctionnels 
qui ne sont pas imputés directement au travers des coûts de prestations techniques ou de relevés des compteurs. Sont également 
incorporés les frais généraux administratifs et les autres frais. 

 

Les frais des services fonctionnels se rapportent aux frais de la Direction (Direction générale, autres directions, secrétaire général, 
organes de gestion, ...), l'administration (Services comptables, GRH, administratifs autres,...), le service juridique, le service clientèle   et 
recouvrement (facturation, contentieux, ombudsman,...), le service des études & dessins, le service informatique. Les coûts sont 
déterminés selon la méthode du coût complet, c'est-à-dire qu'ils incorporent : 

 

• Les frais directs de personnel du service (traitement, primes et pécules divers, charges sociales patronales, assurance-loi,    
autres frais divers); 

• Les autres frais directs du service (achats, consommations, honoraires,...); 
 

• Une quote-part des frais du bâtiment basée sur l'occupation réelle. 
 

Les frais sont nets des montants facturés à d'autres services ou imputés sur les prestations techniques. 
 

Les frais généraux administratifs comprennent les autres frais non-repris dans les sections fonctionnelles énumérées ci-avant et liés    à 
l'économat, au mobilier et matériel de bureau, à la documentation ( non spécifique à un service),... 

 

Les autres frais incorporent notamment les provisions pour risques et charges, les charges financières ainsi que les charges 
exceptionnelles non directement liées à l'activité de production, et des frais autres (à spécifier) que ceux liés  aux  services  fonctionnels 
ou aux frais généraux administratifs. 

11. Charges financières. 
 

Sont mentionnées séparément sous cette rubrique les charges financières associées aux emprunts contractés pour l'acquisition 
d'ouvrages d'une unité de production ou d'une ligne de transport. 

Les charges financières sont imputées sur la base des charges réellement encourues. 
 

12. Provisions pour risques et charges & charges exceptionnelles. 
 

Les dotations et reprises de provisions ainsi que les charges exceptionnelles sont comptabilisées en conformité avec les règles du  droit 
comptable. 

Les dotations et reprises de provisions pour risques et charges ainsi que les charges exceptionnelles sont  reprises sous cette  rubrique 
pour autant qu'elles soient spécifiques à l'activité production. Comme mentionné ci-avant, les dotations/reprises et autres charges non 
spécifiques sont reprises parmi les frais de structure. 

13. Ajustements de coûts. 
 

Sont repris notamment sous la rubrique "Ajustement des coûts" : 
 

• les coûts supportés par des tiers pour compte de l'opérateur de production mais non facturés; 
 

• les écarts entre coût réel et coût standard si ces écarts n'ont pas été imputés aux sections correspondantes 
 

II. CENTRES DE FRAIS INTERMEDIAIRES. 
 

a. Frais généraux techniques. 
 

Ces frais concernent : 
 

• les achats de consommables, quincaillerie, petit outillage, signalisation routière,... 
 

• le coût (valorisé au coût complet : amortissement, entretien, assurances, personnel de maintenance, locaux de maintenance, ...) 
du matériel d'exploitation lourd tel que grues, compresseurs,... 

• Autres. 
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Ils sont imputés indirectement au travers d'une quotité de frais supplémentaire grevant le taux standard horaire du coût de la main 

d'oeuvre. 

b. Frais de magasin. 
 

Les frais comprennent : 
 

• Frais de personnel du(es) magasin(s). 
 

• Coût de véhicule(s) alloué(s) au(x) magasin(s). 
 

• Frais de bâtiments alloués au magasin. 
 

• Amortissements équipements. 
 

• Consommations. 
 

• Autres. 
 

Ils sont imputés indirectement au travers d'une quotité de frais supplémentaire grevant le coût direct des matériaux. 
 

c. Frais de garage. 
 

Les frais de garage incorporent : 
 

• Frais de personnel du(es) garage(s). 
 

• Coût de véhicule(s) alloué(s) au(x) garage(s). 
 

• Frais de bâtiments alloués au(x) garage(s). 
 

• Amortissements équipements. 
 

• Consommations. 
 

• Autres. 
 

Ils sont imputés indirectement au travers d'une quotité de frais supplémentaire (déplacement ou engin de génie civil) grevant le coût 
direct des véhicules ou des engins. 

 

d. Frais de locaux administratifs. 
 

Ceux-ci se composent de : 
 

• Amortissements du(es) bâtiment(s) & travaux d'aménagements. 
 

• Entretien. 
 

• Réparations. 
 

• Frais de personnel d'entretien. 
 

• Consommables. 
 

• Autres. 
 

Ils sont imputés aux divers services fonctionnels sur base des surfaces occupées. 
 

e. Autres. 
 

Ces frais sont précisés quant à leur nature et à leur mode d'imputation.] 
[A.G.W. 14.07.2005] 

 

[Annexe LI 
 

Définition des rubriques du compte d'exploitation récapitulatif du producteur en Région wallonne 
 

Le compte d'exploitation récapitulatif permet de déterminer pour un producteur donné, le coût-vérité total de la production d'eau, le 
résultat net de la vente d'eau et le résultat net de l'activité "Production". 

 

Chaque rubrique est commentée brièvement. 
 

I. Ventes d'eau. 
 

Est repris le chiffre d'affaires du producteur relatif aux ventes d'eau et établi selon les règles comptables usuelles des entreprises. 
 

II. Coût-vérité total de la production. 
 

Le coût-vérité total de la production se compose de la somme du coût vérité des unités de production, du coût-vérité des lignes de 
transport et des achats d'eau traitée. 

 

II.A. Unités de production. 
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Est repris le coût-vérité de l'ensemble des unités de production pour l'exercice. 
 

II.B. Lignes de transport. 
 

Cette rubrique se compose du coût-vérité de l'ensemble des lignes de transport pour l'exercice. 
 

II.C. Achats d'eau traitée. 
 

Cette rubrique comprend le coût des achats d'eau traitée pour les consommations de l'exercice. 
 

III. Résultat net de la vente d'eau. 
 

Le résultat net de l'exercice est la différence entre les ventes d'Eau (rubrique I) et le coût-vérité total de la production d'Eau (rubrique 
II). 

IV. Résultat net des travaux facturés aux tiers. 
 

Il s'agit des frais des services opérationnels (techniques) réalisés pour compte de et à charge des tiers. 

Les coûts des travaux pris en charge par le producteur sont repris dans cette section. 

Les revenus correspondants sont reconnus en regard de ces charges sous la forme d'une facturation aux tiers. 
 

V. Résultat net de l'activité "Production". 
 

Le résultat net de l'activité "Production" se compose de la somme du résultat net de la vente d'eau (rubrique III) et du résultat net des 
travaux nets facturés aux tiers (rubrique IV). 

 

VI. Information complémentaire. 
 

Le coût de la production immobilisée est mentionné à titre d'information complémentaire. La production immobilisée comprend 
l'ensemble des travaux réalisés par les services du producteur.] 
[A.G.W. 14.07.2005] 

 

[Annexe LII 
 

Actifs immobilisés corporels (distribution) 

LII.a. Classification en comptabilité générale. 

22 Terrains : 
 

- Bâtiments (Bâtiments durables (selon type de construction) - Bâtiments légers, abris,...). 
 

- Terrains bâtis. 
 

- Autres droits réels sur immeubles. 
 

- Génie civil technique : ouvrages pour la distribution. 

23 Installations, machines et outillages. 

- le réseau de canalisations, les raccordements,... 
 

- Installations électromécaniques : Pompes, appareils électromécaniques,... 
 

- Organes de régulation (électronique, capteurs,...). 
 

- Compteurs. 
 

24 Mobilier et matériel roulant : 
 

- Mobilier technique (appareils de laboratoires,...). 
 

- matériel technique (engins de travaux publics,...). 

25 Terrains et constructions en leasing : 

- Installations, machines et outillages en leasing. 
 

- Mobilier et matériel roulant en leasing. 
 

- Génie civil technique en leasing : ouvrages pour la distribution, le réseau de canalisations, les raccordements,... 
 

- Installations électromécaniques en leasing : Pompes, appareils électromécaniques,... 
 

- Organes de régulation en leasing (électronique, capteurs,...). 
 

- Compteurs. 
 

- Mobilier technique en leasing (appareils de laboratoires, ...) et matériel technique en leasing (engins de travaux publics,...). 
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26 Autres immobilisations corporelles : 
 

Chaque immobilisé est affecté à un sous-bassin ou à un centre de frais intermédiaire faisant l'objet d'une répartition ou d'une  
allocation. 

 

LII.b. : Règles d'amortissement 
 

 

 
Conduites et protection cathodiques (stations spéciales) 

Fonte ductile 

Min. Max. 

 

 
30 50 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La durée d'amortissement des compteurs est déterminée sur base des prescriptions du service fédéral des affaires économiques - 
division de la métrologie.] 
[A.G.W. 14.07.2005] 

 

[Annexe LIII 
 

Définition des rubriques du compte d'exploitation analytique d'un réseau de distribution 
 

Les frais de l'activité de distribution (consommables, biens & services divers, personnel, amortissement, provision & réduction de 
valeur, exceptionnels,...) sont imputés aux divers centres de frais finaux ou intermédiaires. 

Les frais sont déterminés en valeur nette, c'est-à-dire déduction faite des éventuelles refacturations. 

Les centres de frais finaux sont au nombre de 10 et sont ventilés comme suit : 

1. Prestations techniques entretien : 
 

1. Coût des relevés. 
 

2. Achats d'eau. 
 

3. Autres frais directs. 
 

4. Amortissements des installations d'exploitation. 
 

5. Redevance d'occupation publique. 
 

6. Frais de structure. 
 

7. Charges financières. 
 

8. Réductions de valeur & moins-values, provisions et charges exceptionnelles. 
 

9. Ajustements de coûts. 
 

Les centres de frais intermédiaires se composent de : 
 

• Frais généraux techniques. 
 

• Frais de magasin. 
 

• Frais de garage. 
 

• Frais de locaux administratifs. 
 

• Autres (à spécifier). 

PVC  
.... 

Raccordements 20 30 

Compteurs particuliers 8 16 

Compteurs de tête 8 8 

Pompes et petites installations électriques 5 10 

Grosses installations électriques (tableaux, ...), appareils électromécaniques, installations de chaudière, installations de ventilation 10 15 

Organes de régulation (électronique, capteurs, télégestion, ...) 4 10 

Bâtiments durables (selon type de construction) 20 50 

Bâtiments légers, abris,... 10 15 

Agencements et aménagements de bâtiments 10 20 

Mobilier de bureau 10 15 

Appareils de laboratoires, matériel de bureau (sauf informatique), outillages, ... 5 10 

Matériel informatique 2 5 

Engins de travaux publics, véhicules, ... 4 10 

Installations électriques 10 10 

Installations téléphoniques 5 10 

 



Code de l'Eau coordonné Page 208 sur 219 

file:///R:/DGO3-Legislation/Codeenvironnement/codeeaucoordonneR.html 10/12/2019 

 

 

Les frais des centres intermédiaires sont ventilés sur un ou plusieurs centres de frais finaux par l'application d'une couverture sur les frais 

directs. Par exemple, les frais de garage (locaux, équipement, personnel,...) sont ventilés sur les frais de déplacement des  centres de 
frais finaux "prestations techniques entretien" et "coût des relevés" en augmentant d'une quotité le coût  réel ou standard   du km parcouru 
pour une catégorie de véhicule d'exploitation donnée ( exemple : catégorie camion ). 

I. CENTRES DE FRAIS FINAUX (sections 1re à 10) 
 

1. Prestations techniques entretien. 
 

Ceci comprend l'ensemble des tâches suivantes  : 
 

• le contrôle du réseau (recherche de fuites,...); 
 

• l'entretien du réseau (et des appareils placés sur le réseau); 
 

• la réparation du réseau (réparation de fuites sur conduites et/ou raccordements). 
 

Ces travaux sont réalisés par du personnel propre ou sous-traités. Dans le premier cas, les travaux font l'objet d'un bon de travail qui 
reprend les prestations du personnel, les déplacements, les matériaux mis en oeuvre, les temps d'utilisation d'engins de génie civil,     et 
d'autres frais éventuels. Dans le second cas, l'ensemble des frais est facturé par le sous-traitant. 

Les frais de personnel relatifs aux prestations techniques d'entretien sont déterminés sur la base des frais directs (traitement, primes  et 

pécules divers, charges sociales patronales, assurance-loi, autres frais divers) réels ou standards majorés d'une quote-part de couverture 
des frais généraux techniques. 

 

Les frais de déplacement concernent les véhicules servant à l'exploitation (camions et camionnettes) et comprennent les frais directs 
(amortissement, charge financière, leasing, 

Entretien, réparations, carburant, assurances,...) réels ou standard majorés d'une quote-part de couverture des frais de garage. 
 

Les frais des matériaux mis en oeuvre comprennent le coût d'achat (au prix moyen pondéré ou selon la méthode FIFO) des pièces 

placées, augmenté d'une quote-part de couverture des frais de magasin. 

Les frais d'utilisation des engins de génie civil sont valorisés sur la base d'un coût horaire par engin de génie civil déterminé en incorporant 
au coût direct (amortissements, charges financières, carburant, entretien,...) une quotité de couverture  des frais  de garage. 

 

Les autres frais se rapportent à des prestations de tiers, locations de machines,... et sont enregistrés sur base de la valeur nominale des 
factures. 

2. Coût de relevés des compteurs. 
 

Ces prestations sont réalisées par du personnel propre ou sont sous-traités. Dans le premier cas, le  personnel  est  clairement  identifié 
à cette tâche et leur coût comprend les frais directs (prestations du personnel, les déplacements, et d'autres frais éventuels). Dans le 
second cas, l'ensemble des frais est facturé par le sous-traitant qui effectue les prestations. 

Les frais de personnel relatifs au relevé des compteurs sont déterminés sur la base des frais directs (traitement, primes et pécules divers, 
charges sociales patronales, assurance-loi, autres frais divers) réels ou standards. 

 

Les frais de déplacement concernent les véhicules utilisés par le personnel chargé du relevé des compteurs (camionnettes) et 
comprennent les frais directs (amortissement, charge financière, leasing, entretien, réparations, carburant, assurances,...) réels ou 
standard majorés d'une quote-part de couverture des frais de garage. 

Les autres frais se rapportent aux prestations des tiers chargés du relevé des compteurs et sont enregistrés sur base de la valeur 
nominale des factures ainsi qu'aux autres frais spécifiques à l'activité, comme par exemple les frais informatiques (amortissement, 
maintenance, charges financières,...)  du matériel hardware & software utilisé dans le cadre du relevé des compteurs, les frais   postaux 
directement liés à cette activité,... 

3. Achats d'eau. 
 

Les achats d'eau proviennent soit de la production propre soit d'autres producteurs. Sauf les cas où le distributeur n'exerce pas d'activité 
de production, les achats d'eau auprès des autres producteurs transitent par l'activité de production. 

 

Les achats d'eau sont réalisés au coût moyen de production (production propre ) et/ou au coût d'achat (production de tiers). 
 

4. Autres frais directs. 
 

Ceux-ci comprennent notamment les frais de fonctionnement des bâtiments et ouvrages spécifiques à l'activité de distribution ainsi  que 
d'autres frais directs. 

 

Les frais de fonctionnement des bâtiments et ouvrages spécifiques à l'activité de distribution comprennent : 
 

Les frais de fonctionnement des bâtiments & ouvrages proprement dits, soit les frais d'entretien et de maintenance y compris les abords, 
les frais électricité, de chauffage, d'eau, de gaz, assurances, charges d'amortissements,... 

 

Les frais de personnel affectés aux bâtiments et aux ouvrages qui ne prestent pas pour une des deux autres activités (prestations 
techniques & relevé des compteurs) sont déterminés sur la base des frais directs (traitement, primes et pécules divers, charges sociales 
patronales, assurance-loi, autres frais divers) réels ou standards. 

Les autres frais sont fonction de chaque opérateur et concernent par exemple la télégestion, le service métrologie, la redevance passage 
S.N.C.B.,... 
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Les frais internes sont déterminés  en appliquant la méthode dite du coût complet (exemple : télégestion reprenant les  frais de  matériel 

- amortissement, charges financières, entretien,... - les frais du personnel affecté à cette activité,...). Les frais externes correspondent en 
général à la valeur nominale des factures. 

5. Amortissements des installations d'exploitation. 
 

Les installations d'exploitation visent les réseaux (conduites, vannes, raccordements) et les compteurs. 

Les charges d'amortissement suivent les règles d'évaluation arrêtées par le plan comptable de l'Eau. 

6. Redevance et/ou indemnité d'occupation publique. 
 

Ceci concerne la redevance et/ou l'indemnité d'occupation publique émise par les communes sur le territoire desquelles le réseau de 
distribution est installé. 

La charge correspond à la valeur nominale de la redevance et/ou de l'indemnité. 
 

7. Frais de structure. 
 

Ces frais sont en général communs aux activités de production et de distribution. Ils comprennent les frais de divers services fonctionnels 
qui ne sont pas imputés directement au travers des coûts de prestations techniques ou de relevés des compteurs. Sont également 
incorporés les frais généraux administratifs et les autres frais. 

 

Les frais des services fonctionnels se rapportent aux frais de la Direction (Direction générale, autres directions, secrétaire général, 
organes  de gestion,...), l'administration (Services comptables, GRH, administratifs autres,...), le service juridique, le service clientèle   et 
recouvrement ( facturation, contentieux, ombudsman,...), le service des études & dessins, le service informatique. Les coûts sont 
déterminés selon la méthode du coût complet, c'est-à-dire qu'ils incorporent : 

• les frais directs de personnel du service (traitement, primes et pécules divers, charges sociales  patronales, assurance-loi, autres  
frais divers); 

 

• les autres frais directs du service ( achats, consommations, honoraires,...); 
 

• une quote-part des frais du bâtiment basée sur l'occupation réelle. 
 

Les frais sont nets des montants facturés à d'autres services ou imputés sur les prestations techniques/relevés de compteur. 
 

Les frais généraux administratifs comprennent les autres frais non repris dans les sections fonctionnelles énumérées ci-avant et liés    à 
l'économat, au mobilier et matériel de bureau, à la documentation (non spécifique à un service), aux frais postaux non liés au     relevé 
des compteurs,... 

Les autres frais incorporent notamment les provisions pour risques et charges, les charges financières ainsi que les charges 
exceptionnelles non directement liées à l'activité de distribution, et des frais autres (à spécifier) que ceux liés  aux  services  fonctionnels 
ou aux frais généraux administratifs. 

8. Charges financières. 
 

Sont mentionnées séparément sous cette rubrique les charges financières associées aux emprunts contractés pour l'acquisition 
d'installations d'un réseau de distribution. 

 

Les charges financières sont imputées sur la base des charges réellement encourues. 
 

9. Réduction de valeur sur créances douteuses, provisions pour risques et charges, charges exceptionnelles. 
 

Les réductions de valeur sur créances douteuses sont constituées conformément aux prescrits du plan comptable de l'eau. Les dotations 
et reprises de provisions ainsi que les charges exceptionnelles sont comptabilisées en conformité avec les règles du droit comptable. 

Les dotations et reprises de provisions pour risques et charges ainsi que les charges exceptionnelles sont  reprises sous cette  rubrique 
pour autant qu'elles soient spécifiques à l'activité distribution. Comme mentionné ci-avant, les dotations/reprises et autres charges non 
spécifiques sont reprises parmi les frais de structure. 

10. Ajustements de coûts. 
 

Sont repris notamment sous cette rubrique : 
 

• les coûts supportés par des tiers pour compte de l'opérateur de distribution mais non facturés; 
 

• les écarts entre coût réel et coût standard si ces écarts n'ont pas été imputés aux sections correspondantes. 
 

II. CENTRES DE FRAIS INTERMEDIAIRES. 
 

a. Frais généraux techniques. 
 

Ces frais concernent : 
 

• Les achats de consommables, quincaillerie, petit outillage, signalisation routière,... 
 

• Le coût (valorisé au coût complet : amortissement, entretien, assurances, personnel de maintenance, locaux de maintenance,...) du 
matériel d'exploitation lourd tel que grues, compresseurs,... 

• Autres. 
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Ils sont imputés indirectement au travers d'une quotité de frais supplémentaire grevant le taux standard horaire du coût de la main 

d'oeuvre. 

b. Frais de magasin 

Ces frais comprennent : 

• Frais de personnel du(es) magasin(s). 
 

• Coût de véhicule(s) alloué(s) au(x) magasin(s). 
 

• Frais de bâtiments alloués au magasin. 
 

• Amortissements équipements. 
 

• Consommations. 
 

• Autres. 
 

Ils sont imputés indirectement au travers d'une quotité de frais supplémentaire grevant le coût direct des matériaux. 
 

c. Frais de garage. 
 

Les frais de garage incorporent : 
 

• Frais de personnel du(es) garage(s). 
 

• Coût de véhicule(s) alloué(s) au(x) garage(s). 
 

• Frais de bâtiments alloués au(x) garage(s). 
 

• Amortissements équipements. 
 

• Consommations. 
 

• Autres. 
 

Ils sont imputés indirectement au travers d'une quotité de frais supplémentaire ( déplacement ou engin de génie civil) grevant le coût 
direct des véhicules ou des engins. 

 

d. Frais de locaux administratifs. 
 

Ceux-ci se composent de : 
 

• Amortissements du(es) bâtiment(s) & travaux d'aménagements. 
 

• Entretien. 
 

• Réparations. 
 

• Frais de personnel d'entretien. 
 

• Consommables. 
 

• Autres. 
 

Ils sont imputés aux divers services fonctionnels sur base des surfaces occupées. 
 

e. Autres. 
 

Ces frais sont précisés quant à leur nature et à leur mode d'imputation.] 
[A.G.W. 14.07.2005] 

 

[Annexe LIV 
 

Définition des rubriques du compte d'exploitation récapitulatif du distributeur en Région wallonne 
 

Le compte d'exploitation récapitulatif permet de déterminer pour un distributeur donné, le coût-vérité total aux consommateurs de la 
distribution d'eau, le résultat net de la vente d'eau et le résultat net de l'activité "Distribution". 

 

Chaque rubrique est commentée brièvement. 
 

I. Ventes d'eau. 
 

Sont repris les chiffres d'affaires du distributeur relatif aux ventes d'eau et à la redevance établis  selon les  règles  comptables  

usuelles des entreprises, y compris la quotité facturée au titre du fonds social. 

II. Cout-Vérité total aux consommateurs. 
 

Le coût-vérité total aux consommateurs se compose de la somme du coût des réseaux de distribution et de certaines charges 
additionnelles spécifiques incorporées. 
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II.A. Réseaux de Distribution. 
 

Cette rubrique se compose du coût-vérité de l'ensemble des réseaux de distribution de l'exercice. 
 

II.B. Autres charges incorporées dans le coût-vérité de l'eau. 
 

Cette rubrique se compose de diverses charges, comme : 
 

• le coût d'opportunité constitué par le prélèvement sur les recettes d'une quotité destinée à financer le renouvellement du réseau, rendu 
obligatoire pendant la période où les charges d'amortissement sont insuffisantes pour en assurer l'autofinancement; ce coût    est 
déterminé comme la différence entre le coût de renouvellement du réseau de distribution à hauteur de maximum 1,5 % et les charges 
d'amortissement du réseau réellement comptabilisées; 

• la facturation du remboursement de la dette (montant du capital) en contrepartie des parts dans l'entité de distribution d'eau. 
 

II.C. Coût-Vérité Distribution Total. 
 

Le Coût-Vérité Distribution Total (CVDT) correspond à la somme du coût vérité des réseaux de distribution (section II.A. ) et des   
autres charges incorporées au prix de vente d'eau (section II.B. ). 

II.D. Coût-Vérité Assainissement Total. 
 

Le Coût-Vérité Assainissement Total (CVAT) correspond au montant facturé par la S.P.G.E. sur  base des m3 distribués dans  le  
cadre du contrat de service relatif à l'assainissement public des eaux usées domestiques. 

 

II.E. Fonds social. 
 

Le fonds social correspond à la contribution à charge des distributeurs fixée sur la base des mètres cubes d'eau facturés 
conformément au décret du 20 février 2003 relatif à la création d'un fonds social de l'eau en Région wallonne. 

 

III. Résultat net de la vente d'eau. 
 

Le résultat net de l'exercice est la différence entre les ventes d'eau (rubrique I) et le coût-vérité total aux consommateurs ( rubrique    
II). 

 

IV. Résultat net des travaux facturés aux tiers. 
 

Il s'agit des frais des services opérationnels (techniques) réalisés pour des tiers. 
 

Des revenus correspondants sont reconnus en regard de ces charges sous la forme d'une facturation aux tiers (par exemple pour les 
frais de raccordement). 

 

V. Résultat net de l'activité "Distribution". 
 

Le résultat net de l'activité "Distribution" se compose de la somme du résultat net de la vente d'eau (rubrique III) et du résultat net     
des travaux nets facturés aux tiers (rubrique IV). 

 

VI. Information complémentaire. 
 

Le coût des travaux réalisés pour compte propre ( aussi appelée production immobilisée) est mentionné à titre d'information 
complémentaire. La production immobilisée comprend l'ensemble des travaux réalisés par les services du distributeur.] 
[A.G.W. 14.07.2005] 

 

[Annexe LV 
 

Dispositions relatives aux contrats de rivière 
 

A. Contenu minimal du dossier préparatoire au contrat de rivière. 
 

Le dossier préparatoire au contrat de rivière visé à l'article R.51 comprend au minimum les éléments suivants : 

1° une présentation de l'initiateur; 

2° la désignation du sous-bassin hydrographique concerné ou de la portion de sous-bassin hydrographique concernée par le projet     
et la liste des communes sur le territoire desquelles il (elle) est sis(e); 

3° une étude bibliographique relative à la situation existante; 
 

4° une définition de l'état initial du réseau hydrographique concerné, établi au départ des données disponibles; 
 

5° un récapitulatif des intérêts ou problèmes locaux qui plaident en faveur de la mise en place d'un contrat de rivière; 
 

6° la délibération des conseils communaux décidant d'adhérer au contrat de rivière et de financer celui-ci pour la durée  de  
l'élaboration du protocole d'accord; 

7° l'avis des collèges provinciaux, repris dans les délibérations des collèges provinciaux sur le dossier si les provinces sont parties 
prenantes; 

 

8° la mention de la forme associative ou sociétale choisie pour la création du contrat de rivière et le projet de statuts de la personne 
morale; 
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9° la nature et les résultats de l'ensemble des consultations déjà engagées; 
 

10° les structures locales existantes qui acceptent de servir de relais pour l'élaboration du protocole d'accord et leurs moyens (appuis 
logistiques, techniques, scientifiques, financiers); 

 

11° reprend le détail des postes budgétaires liés au fonctionnement du contrat de rivière durant l'élaboration du projet de protocole 
d'accord visé à l'article R.52, § 1er, le montant annuel de l'engagement de chaque commune et de chaque province concernée dans   la 
participation au fonctionnement de celui-ci pendant la durée d'élaboration du protocole d'accord; 

12° la description des domaines d'activités du contrat de rivière; 
 

13° la définition du cadre de travail : méthodologie générale, programme de travail et méthode de participation; 

14° la composition précise du comité de rivière détaillant les groupes visés à l'article D.32, § 1er, alinéa 2. 

B. Rapport annuel d'activités. 
 

Le rapport annuel d'activités contient au minimum : 
 

1° l'état d'avancement général des missions du contrat de rivière; 

2° le nombre d'actions prévues pour l'année écoulée; 

3° le nombre et l'ampleur des actions effectivement réalisées dans l'année écoulée, classées en fonction de leur planning initial dans  
le programme (cette année-là, les années antérieures ou hors programme); 

4° une synthèse succincte de chaque action menée (finalisée ou en cours); 
 

5° la mise en place et l'état d'avancement de l'inventaire de terrain, de l'encodage et de la cartographie; 

6° la rédaction d'un bulletin de liaison entre les membres du contrat de rivière; 

7° les animations et sensibilisation du grand public et de publics ciblés; 

8° une revue de presse; 

9° les thématiques des groupes de travail et l'état d'avancement des travaux; 
 

10° le nombre et les dates des entrevues avec les collèges communaux et provincial(aux), des réunions du Bureau, des groupes de 

travail, des réunions du comité de rivière; 
 

11° la synthèse des points positifs et négatifs observés dans le courant de l'année écoulée, concernant tant la mise en oeuvre des 
projets que la méthodologie générale développée, tels le taux de participation et les difficultés de mise en oeuvre de certains projets; 

12° la formulation de solutions préconisées par le comité de rivière pour améliorer les résultats du contrat de rivière (propositions de 
remédiation pour les années futures); 

 

13° un tableau des études menées, reprenant au minimum leur intitulé, leur auteur, les objectifs poursuivis et les résultats obtenus; 
 

14° le relevé des dépenses effectuées pendant l'année écoulée suivant les différents postes budgétaires (personnel, déplacements, 
fonctionnement, sous-traitance, information, sensibilisation), approuvé par le comité de rivière; 

 

15° les montants prévisionnels de l'année suivante budgétisés pour les différents postes, approuvés par le comité de rivière. 

En annexe du rapport annuel sont joints : 

1° les coordonnées des participants effectifs, aux réunions des collèges communaux et provincial(aux), du conseil  d'administration, 
aux groupes de travail, aux réunions de l'assemblée générale du contrat de rivière; 

 

2° les procès-verbaux, sur format papier et sur support informatique, de ces réunions; 
 

3° un exemplaire de tous les documents rédigés et diffusés par le contrat de rivière en matière d'information et de sensibilisation, tels 
que toutes boîtes et plaquettes d'information. 

 

C. Montant des subventions régionales de fonctionnement par sous-bassin hydrographique : 
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* Dans les limites des crédits budgétaires disponibles. 
 

La part de la subvention régionale est conditionnée aux paiements des communes et de la  ou  des province(s)  concernée(s).] 
[A.G.W. 13.11.2008] 

 

[ANNEXE LVbis (Coordination officieuse du n° de l'annexe : bis ajouté) 
 

Formulaire de demande de déclaration d'utilité publique : 
 

1. Identité du demandeur. 
 

1.1. Si le demandeur est une personne physique : 
 

1.2. Si le demandeur est une personne morale : 
 

2. Objet de la demande. 
 

2.1. Identification des installations projetées : 
 

2.2. Justification de l'utilité publique du projet : 
 

Semois-Chiers 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Forme    juridique    : ................................................................................................................................................................ 

 

 

 

 

 

 

Nom,    prénom   :  .................................................................................................................................................................. 

 

Nom,    prénom   :  ................................................................................................................................................................... 
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3. Prescriptions particulières pour les actes et travaux à proximité des installations : 
 

4. Annexes : 
 

5. Signature : 
 

(*) Biffer la ou les mentions inutiles" 
 

Vu pour être annexé à la partie réglementaire du Livre II du Code de l'Environnement contenant le Code de l'Eau] 
[A.G.W. 12.02.2009] 

 

[Annexe LVter- Protocole fixant les modalités de contributions au Fonds de solidarité internationale pour l'eau 
(coordination officieuse du n° de l'annexe : ter ajouté) 

 

ENTRE : 
 

< distributeur/organisme d'assainissement agréé/SPGE > 
.............................................................................................................................................................. 
.............................................................................................................................................................. 
............................................................................................................................................................... 
............................................................................................................................................................... 

............................................................................................................................................................... 

............................................................................................................................................................... 
 

Ci-après dénommé "l'opérateur", 

ET : 

La Région wallonne, représentée par... 
 

Vu le décret du 8 mai 2008 modifiant le Livre II du Code de l'Environnement contenant le Code de l'Eau en ce qui concerne le Fonds 
de solidarité internationale pour l'eau; 

 

Vu l'arrêté du modifiant le Livre II du Code de l'Environnement contenant le Code de l'Eau en ce qui concerne le Fonds de solidarité 
internationale pour l'eau, 

IL EST CONVENU CE QUI SUIT : 
 

1. L'opérateur s'engage à contribuer financièrement au Fonds de solidarité internationale pour l'eau à concurrence de minimum ... € 
chaque année pendant au minimum trois ans. 

2. Si ses résultats de l'exercice précédent le permettent, l'opérateur s'engage à augmenter sa contribution, sans jamais dépasser le 
montant maximal de ... € . 

 

3. Ces contributions sont versées au compte réservé à cette fin par le Service public de Wallonie, DGARNE, au plus tard pour le 31 mars 
de chaque année sauf pour la première année où la contribution est versée au plus tard dans le mois de la signature du     présent 
protocole. 

4. Le Ministre de l'Eau communique à l'opérateur le rapport annuel des activités du fonds. 
 

5. L'opérateur met en ligne sur son site internet le présent protocole. 
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6. Le présent protocole entre en vigueur le jour de sa signature. A défaut de dénonciation par l'une des parties, le présent protocole  

est reconduit tacitement chaque année. 

Pour tout litige, les tribunaux de Namur sont seuls compétents territorialement. 
 

Fait à Namur en deux exemplaires originaux, chacune des parties signataires reconnaissant expressément avoir reçu le sien. 

Namur, le .... 

L'opérateur, 

La Région, 

Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 12 février 2009 modifiant le Livre II du Code  de  l'Environnement  
contenant le Code de l'Eau en ce qui concerne le Fonds de solidarité internationale pour l'Eau.] 
[A.G.W. 12.02.2009] 

 

[Annexe LVquater] 
[A.G.W. 12.02.2009] [A.G.W. 22.09.2016] 

 

[Tableau des délais de référence de mise en conformité 

 
 

 
Objet 

 
 
 

Référence de 

l'article 

Zone IIa Zone IIb 

 
Délais 

Référence de 
l'article 

 
 

 
Délais 

Puits perdu, y compris pour l'évacuation des eaux pluviales R.165. § 1er, 2°     2 ans R.165. § 1er, 2°  4 ans 

Stockage de substances des listes I ou II R.165. § 2, 3° 3 ans R.165. § 2, 3° 4 ans 

Stockage d'hydrocarbures de 100 à moins de 3 000 litres R.165. § 2, 3° 

Stockage d'hydrocarbures dans une zone de prévention pour laquelle la prise 

Fin de vie du réservoir ou toute 

situation rendant le risque de 

pollution imminent 

 

R.165. § 2, 3° 

Fin de vie du réservoir ou toute 

situation rendant le risque de 

pollution imminent 

d'eau est destinée à la consommation humaine sous forme conditionnée 

d'eau de source ou minérale naturelle 

R.165. § 2, 3° 3 ans R.165. § 2, 3° 4 ans 

 
Stockage aérien de substances solides des listes I ou II R.165. § 2, 4° 3 ans R.165. § 2, 4° 4 ans 

Conduite transport d'hydrocarbures et de produits liste I ou II R.165. § 2, 5° 3 ans R.165. § 2, 5° 4 ans 

Enclos couvert pour animaux R.165. § 2, 7° 2 ans R.165. § 2, 7° 2 ans 

 
Les stockages et les installations de regroupement, d'élimination ou de 

valorisation des déchets visés par le décret du 27 juin 1996 relatif aux 

déchets 

 

 
R.165. § 2, 8° 2 ans R.165. § 2, 8° 2 ans 

 
Réservoir abandonné R.165. § 3, 2° 3 ans R.165. § 3, 2° 4 ans 

Système d'épuration individuelle (cas d'urgence ou exceptionnels) R.165. § 3, 3° Immédiat R.165. § 3, 3° immédiat 

Centre d'enfouissement technique R.166. § 1er, 1°     4 ans R.167. § 1er, 1°  4 ans 

 
Stockage de produits contenant des substances des listes I ou II, y compris 

les engrais 

 

R.166 § 1er, 2° 3 ans 

 
Epandage souterrain d'effluents domestiques R.166. § 1er, 3° 2 ans 

Stockage de matières organiques en dehors du site de production R.166. § 1er, 4° 1 an 

Lieu de concentration d'animaux à caractère permanent R.166. § 1er, 5° 1 an 

Entreposage de produits à risques R.166. § 1er, 6°      2 ans 

 
Bassin d'orage non étanches R.166. § 1er, 7°      4 ans 

 

Terrain de camping R.166. § 1er, 8°      2 ans 

 

Voirie existante 
R.166. § 2, 1°, 1er   

2 ans 
alinéa 

 

Voirie nouvelle 
R.166. § 2, 1°, 2e 

Immédiat 
alinéa 

 
Aire de stationnement > 5 véhicules R.166. § 2, 2° 2 ans 

 
 

Egout, conduit d'évacuation ou caniveau étanche R.166. § 2, 3° 2 ans 

 
 

Lieu de concentration d'animaux mobile existant R.166. § 2, 4° 1 an 

 
 

Transformateur R.166. § 2, 5° 2 ans R.167. § 2, 3° 2 ans 

Stockage à la ferme d'effluents d'élevage et stockage de produits d'ensilage    
R.166. § 3, 1°, 1er 

2 ans 
R.167. § 2, 2°,

 

 
 

2 ans 
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et 3e alinéas sauf 4e alinéa 

Panneau R.167. § 3, 1° 1 an 
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Vu pour être annexé à l'arrêté du Gouvernement wallon du 22 septembre 2016 modifiant le livre II du Code de l'Environnement 
contenant le Code de l'Eau en ce qui concerne la protection de la ressource en eau.][A.G.W. 22.09.2016] 

 

[Annexe LVI : Panneaux d'indication de zone de prévention de prise d'eau souterraine 
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[A.G.W. 12.02.2009] - [A.G.W. 16.05.2019 - entrée en vigueur au 01.10.2019] 

 

[Annexe LVII : Panneaux d'indication de zone de prévention de prise d'eau de surface 
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] 

[A.G.W. 30.11.2018] - [A.G.W. 16.05.2019 - entrée en vigueur au 01.10.2019] 
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�I��II��I����w� ��II�� {�Ç�!����QR �!� ª F�����×r� qr� �"����IQ�I�����I!���

�I��JJ$�J�������J��J�������I�� {�Ç�!�����"�����I��|"����#JJ�����#$�
×r� qr� �"����IQ�I�� F�I!�x��I�{�Ç�!� �
¡QR �!� ª F�����×r� qr� �"���w
���"
�I� {�Ç�!� �
¡QR �!� ª F�����«

����I!��� �������Ç�!I���I!���!I� �����I��
�w ��!������Ç�!�� Fw IQ�������Q���I�F��!I���H"Fu������P����¦���M������#������M�K���������JKM#�K���J�©�$Ì��P��©���K�����L���������©�P#�����©#�����"�I�
��w��F�IV��î#N$�����������#$Ì�$JK�J�����J��N$�J��KM����#$Ì�M��JP��M����J��$�M����J�������������������������#���P���×s��''��$������������#$V��î#N$����������$��K���J����������#$Ì�$JK�J����$J�������J��KM����#$Ì«w��I���w!� �I����w��F�I������������������$~�L��K©#$�~���������s����J��������������JM�J�����$����JM�J���©����P����¦���P��M�JK���$���Pî#����������J����#$�����#$�����#N$�������J�M�K��������J�J�����K#��JKJ�����Qw ��"�!�"������R����I�I���"�!�I�z�t¦ w��F�!!���
��w�Q
G��F��!�"�IQ��¡Q�H"�!�

 �I���I��"����Q���IQ�I���t¦ Ð!���|"��
�F��!�"���II�u
�� �! �!�F F��!��!����w��F"������³��«³Ã½¬µÁ«Â�«Á½À�́²½«§̈©ª«¬�­®̄��̄«°«���±�°��­��ª²³́ �́���­��ª̄�µ¼¶¼·¼̧¼����t¦ Ä½À�½µµÀ½«°�́¬Áµ³°°³µ́±¬«Â½Á«¶¹�́Ä½�½¬µÁ«À½¹�́Á«Ä±�À«°½Á«�½Á�À½Á«½µ«°½Á«ÄÀ¶°º�½�½¬µÁ«¿�t¦ Ð!���w
"�Q� �������� �!� ||�"�!�! �!��R"�"�!���x�"�!� �
"�x�"�!�!Q��!�
"�x�"
�!Q���I��"��V��� �

9808 MONITEUR BELGE — 29.01.2019 — BELGISCH STAATSBLAD



X\\D#D�û�ã�̂XWZp@�Y\ẐXZWD@�
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